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Vaines recherches d’un scaphandrier

Madeleine Locas ne 
croit pas en la mort 
de ses deux enfants

Retrouvera-t-on jamais les corps des deux enfants disparus P

Diatribe de M. L. Guindon 
contre les commissaires
“La majorité des commissaires^ 

des Ecoles catholiques de Montréal 
sont opposés au syndicalisme, n'ont 
nullement le sens des responsabi­
lités publiques, pas plus qu'ils n'ont 
le respect de la vérité, ou le res­
pect de la réputation des autres”. 
Ces paroles énergiques font partie 
d’une première déclaration remise 
par le président de l'Alliance des 
professeurs catholiques de Mpnt- 
réal an réponse à la mise au point 
publiés mardi par la Commission 
des Ecoles catholiques de Mont­
réal.

La Commission scolaire avait 
alors passé en revue les divers 
événements survenus depuis quel­
ques années chez les instituteurs. 
Le mémoire de la Commission dé­
clarait en outre: . . nous consta­
tons avec infiniment de peine 
qu'un mauvais esprit dirige l’Al­
liance des professeurs catholiques 
da Montréal”.

M. Guindon a refusé de repren­
dre son poste d'instituteur, après 
le congé sans solde que la Com­
mission lui avait jusqu’ici accordé, 
pour qu’il puisse s'occuper exclu­
sivement des affaire! de l'Alliance. 
C'est à la suite de ce refus que la 
Commission a suspendu le prési­
dent de l’Alliance de ses fonctions 
d'instituteur.

Voici, en entier, le texte de la 
réponse de M. Guindon:

"Les membres de l’Exécutif 
n'ont pas encore eu le temps d’étu­
dier à fond la très longue mise au 
point faite hiei dans les journaux 
par la Commission des Ecoles ca­
tholiques de Montréal.

"Toutefois, nous devons dire que 
l'idée générale qui a'en dégage con­
firme le sentiment que nous avions 
depuis deux ans que la majorité 
des commissaires sont contre le 
syndicalisme, n'ont nullement le 
sens des responsabilités publiques, 
pas plus qu’ils ont le respect de la 
vérité, ou le respect de la répu­
tation des autres.

“Cette déclaration sent la dic­
tature à plein nez, le "crois ou 
meurs" des jours de 1920 alors 
que la Commission scolaire du 
temps avait renvoyé 68 instituteurs 
pour activité syndicale.

"Il est regrettable que la Com­
mission scolaire essaie de prouver 
sa bonne foi des demi-vérités. Elle 
a cru pouvoi. se gagner la confian­
ce du public en citant des déclara­
tions fausses ou incomplètes, ou en 
attribuant ces paroles à des per­
sonnes qui ne les ont pas pronon­
cées. L'Alliance fera les mises au 
point nécessaires d’ici peu de 
temps.

"Nous somme* assurés que les 
instituteurs sont révoltes de ces 
lactiques que nous qualifions d'in­
dignes pour une commission sco­
laire. La prochaine assemblée gc 
nérale nous le dira."

Le président de l'Alliance fera 
une première mise au point en 
s'adressant à la population par la 
radio ce soir.

16 morts dam 
la chute d'un 
avion espagnol

ALBACETE, Espagne. 18 <A.P.1 
— Seize personnes, dont trois offi­
ciers de l'aviation espagnole, ont 
perdu la vie quand l'avion de 
transport Junkers à bord duquel 
elles avaient pris place alla donner 
contre le pic d’une montagne. L’ac­
cident se produisit près de la ville 
de Tobarra, 30 milles au sud d'ici.

Deux lieutenants-colonels et un 
major périrent dans les débris en 
flammes. L’avion, qui était en 
route vers Madrid en provenance 
de l’école aérienne de Carthagène, 
se perdit apparemment dans un 
dense brouillard.

Les autorités de l'aviation rap­
portent que l'accident se produisit 
à 8 heures 30 du matin. L'avion 
devint la proie des flammes après 
sa chute et les cadavres sont telle­
ment brûlés qu'ils sont presque 
méconnaissables.

C'est la pire tragédie aérienne 
survenue en Espagne depuis le 23 
décembre 1948, alors qu’un avion à 
passagers s'écrasa dans les monta­
gnes près de Tarragone. entraînant 
la mort de 27 personnes.

Un« bouteille d# lait les attendait sur un tabouret !

La photo illustro la maisonnette des parents de Jean et Pierre-Paul 
Loeas, que la grand'mère aurait assassinés en les poussant dans 
les eaux du fleuve Saint-Laurent, au pied du boulevard Pie-IX, à 
Maisonneuve. On voit, à l'extrême droite de la photo, une bouteille 
de lait sur un tabouret, lait qui devait servir de nourriture aux bambins 
qui ne revinrent pas. La mère des enfants disparus, Madeleine Locas, 
est âgée de 22 ans. On a fait, hier, de vaines fouilles dans les eaux 
glaciales du fleuve; ces recherches se continueront encore aujourd'hui.

(Photo "La Canada", par Sassaville)

Ingénieur de Montréal 
blessé à Chicoutimi

L’ambassadeur desE.-U.au 
Vatican abandonne son poste

WASHINGTON. 18. (A.IM — M. 
Myron Taylor, ambassadeur spécial 
du président Truman au Vatican, 
a démissionné aujourd’hui de ce 
poste. *

Taylor doit retourner à la vie 
privée. Il est un ancien président 
de la Steel Corporation des Etats- 
Unis. En acceptant la résignation

Le FBI arrête 
un dangereux 
bandit à Miami

MIAMI, Flo., 18. (AP) — Harry 
Fleischer, membre de In notoire 
bande rouge de Détroit, a été ar­
rêté par les agenta du F.R.I. 
alors qu’il était étendu au soleil 
sur la plage de Pompano.

Crawford Canon, en charge du 
F.B.I. à cet endroit, a dit que le 
fugitif de 46 ans du Michigan, 
qu’il clasae comme "l'un des plus 
dangereux criminels aux Etats- 
Unis", était accompagné, d'une 
femme qu’il a identifiée comme 
étant Bernire Jackson, de Dé­
troit.

Fleischer a été arrêté sur l’ac­
cusation de s’étre enfui de l’Etat 
du Michigan afin d’éviter l’em­
prisonnement pour vol.

L'arrestation a été opérée par 
quatre agents qui trouvèrent le 
bandit se délassant dans le sable 
en costume de bain.

de son ambassadeur avec "un pro­
fond regret", le président Trumnn 
a fait remarquer que c’était le 76e 
anniversaire de naissance de Tay­
lor.

Myron occupait son poste nu Va­
tican depuis 10 ans. Il fut en pre­
mier lieu délégué auprès du Saint- 
Siège par feu le président F. R. 
Roosevelt Les rumeurs voulaient 
depuis quelques semaines que la 
démission de Taylor fut imminen­
te, mais il les avait niées jusqu'à 
la semaine dernière

Lorsqu'il arriva de Rome à Was­
hington. le 10 janvier dernier, il 
a déclaré qu’il s’attendait de re­
tourner à son poste auprès du 
Saint-Père II a conféré lundi avec 
le président Truman

Plusieurs organisations protes­
tantes ont protesté à maintes repri 
scs contre le poste confié à Taylor 
et on intercéda souvent auprès du 
président Truman pour qu’il soit 
aboli. Dès que la nouvelle de sa ré 
signation fut officielle, des deman­
des d’abolition furent envoyées à 
Truman.

A Washington, on s’est abstenu 
de dire si le président discontinue­
rait la coutume d’envoyer un am­
bassadeur auprès du Saint-Siège.

Taylor, qui appartient à l’Eglise 
épiscopalienne, a déclaré qu’il 
avait accepté le poste d’ambassa­
deur au Vatican après que le pré: 
sidenl Roosevelt lui eût suggéré 
que les dirigeants catholiques, pro­
testants et juifs devaient s’unir 
afin d’assurer la paix mondiale dé­
finitive après la fin de la dernière 
guerre.

Taylor a de plus déclaré que le 
président Truman l'avait envoyé 
auprès du pape afin d'établir un 
“échange de vues".

t

La grand'mère aurait caché 
ses deux petits enfants

Un scaphandrier a vainement fouillé le fond du fleuve 
SMaurent dans l'est de Montréal hier, à la recherche des 
corps de deux enfants, tandis qu'une femme de 50 ans 
continuait à soutenir qu'elle avait noyé ses petits-enfants, 
dont on menaçait de lui enlever la garde.

Mme Joseph Locas a en effet avoué à la police avoir 
poussé dans le fleuve la voiturette portant les deux enfants, 
mardi soir, parce que sa fille, mère des petits enfants, se 
proposait de les placer en adoption.
Elle a dit à la police que les 

enfants. Jean, âgé de 3 ans, et 
Pierre-Paul, âgé de 18 mois, étaient 
les fils illégitimes de sa fille, Ma­
deleine. âgée de 22 ans.
"C’est incroyable"

Pendant ce temps la fille, mise 
au courant du récit de la mère par 
l'abbé Pierre Trudel, s’est refusée 
à croire à la mort de ses enfants. 

"Je ne puis le croire", a-t-elle

M. St-Laurent, les Canadiens 
français et le fonctionnarisme

Par Maurice Nantel
OTTAWA. 18. — Il y a a peine 

un an, au moment où le t. h. Louis 
Saint-Laurent devenait premier 
ministre du pays, toutes les gens 
s’intéressant au grand problème 
d’une représentation équitable et 
de plus en plus nécessaire des 
Canadiens de langue française 
dans le fonctionnarisme national, 
déploraient a qui mieux mieux le 
fait regrettable et extrêmement 
inquiétant de notre absence a peu 
près complète des fonctions-clefs 
de nos sous-ministères fédéraux.

Nous n'avions alors qu’un seul 
sous-ministre, dans l'acception 
stricte du mot, sur une vingtaine. 
Et nous ne l'avions alors que de­
puis quelques mois seulement.

Et il avait fallu, pour qu’on 
CHICOUTIMI, 18. (C.P.) — Jim ! entreprenne de corriger cette si-

Baily, de Montréal, un ingénieur 
à l’emploi de la compagnie Price 
Brothers, à Chicoutimi, se remet 
aujourd’hui à l’hôpital des blessu­
res qu'il subit à son travail, di­
manche dernier. Daily se fractura 
trois côtes dans cet accident.

tuation injuste et qui jouait dan­
gereusement contre nous, dans un 
domaine que chaque jour qui passe 
rend un peu plus essentiel, une 
action énergique et inlassable du 
groupe le plus Jeune et 1<: p!u: 
remuant de la députation libérale

québécoise; un groupe dont les 
plus vigoureux animateurs restent 
ceux avec lesquels il faut toujours 
compter, parce qu’ils sont devenus 
soit ministres, soit assistants par­
lementaires, soit officiers supé­
rieurs de l’actuelle Chambre des 
communes, où qu'on les considère 
comme du bois dont on fera les 
chefs de demain.

Point n’est besoin de les nom­
mer. Il est facile de les reconnaître.
Un oiseau rare

Cet unique sous-ministre, eet 
oiseau rare, c’est au ministère des 
Transports qu'on le trouvait. Il 
s'agissait de M. Jean-Claude Les­
sard qui, tout jeune, y est encore 
et y restera, à n'en pas douter 
pour bien des années a venir.

Car lorsqu’on est installé dans un 
sous-ministère c’est pour long­
temps. On y a. même plus qu’un 
ministre, le loisir de voir venir les 
événements, de leur donner une 
tournure, de préparer des succes-

'Suite 2c paac 4c col.J

La température 
est toujours 
fantaisiste

Il fera beau et 11 fera froid 
aujourd’hui à Montréal et dans 
les Laurentides. Le tempe vaste 
Idéal pour le ski. Le peu de 
neige tombé i Montréal a fondu 
rapidement, mais dans les Lau­
rentides, la situation est un peu 
encourageante.

A Ste-Adèle, Il est tombé au 
cours de la nuit de mardi à mer­
credi, de six à sept pouces de 
neige. A peine un fond, mais 
c’est déjà quelque chose. Tout 
le monde est Iris joyeux devant 
cette manne tardive. C’est, pour 
plusieurs aubergistes du Nord, 
la différence entre la vie et la 
mort.

A Rawdon, Il est tombé de six 
à huit pouces de neige qui se 
sont immédiatement convertis 
en eau.

Le vent qui a balayé en rafa­
les la métropole, hier, a apporté 
un petit souvenir des Etats du 
Sud qu’il a traversés avant d'ar­
river Ici. Un éclair aolitalre, 
monté sur tonnerre a étonné, 
c’est le cas de le dire les Mont­
réalais.

Ne prépares pas lout dr suite 
cette excursion de ski tant rê­
vée. Dorval ne promet rien pour 
d’iri la fin de aemaine. Il est 
encore trop tôt pour l’affirmer, 
mais il est possible que nous 
ayions de la pluie.

déclaré au prêtre. "Je ne puis 
m'imaginer que ma mère aie pu 
faire une chose comme ça. Elle 
doit les avoir caché quoique part."

La fille a expliqué que sa mère 
avait déjà menacé de cacher les 
enfants plutôt que de les voir con­
fier à des parents adoptifs.

La police a déclaré pour sa part 
qu’étant donné la confession do In 
grand'mère, elle n’avait d'autre al­
ternative que d'approfondir son 
enquête.
Le acaphandrier à l’oeuvre

Après avoir combattu le froid 
et un puissant courant, le sca­
phandrier a finalement touché le 
fond du fleuve au bout du boule­
vard Pie IX. vers la fin de l'après- 
midi, mais 11 ne put apercevoir la 
moindre trace des enfanta ou de 
la voiturette. Il a dit qti’Û replon­
gerait aujourd’hui.

La «rand’mère et la mère sont 
demeurées au quartier général de 
la Sûreté pendant la poursuite de 
l’enquête.

I.a police avait d'abord été aler­
tée à ce sujet vers 3 heures mer­
credi matin par la mère qui était 
allée réclamer de l'aide au poste 
do police de la rue Notre-Dame 
est. à Maisonneuve.

Une heure plus tard. Mme Locas 
se présentait à son tour au poste, 
en pleurs, et annonçait avoir pré­
cipité les enfants dans le fleuve.
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Les limiers de la Sûreté municipale font présentement des perquisitions approfondies dans le cas de 
l'affreux récit d'une grand'mère de SI ans, qui aurait englouti ses deux petits-enfants dans le fleuve 
Saint-Laurent, mardi soir, en les poussant à l'eau, du haut d'un quai sis au pied du boulevard Pie-IX, à 
Maisonneuve. Les présumées victimes sont Jean et Pierre-Paul, bambins respectivement âgés de 3 ans et 
18 mois, petits-enfants de Mme Joseph Locas, actuellement détenue dans les cellules du quartier général 
de la police municipale, où elle dormait paisiblement peu avant 10 heures, hier soir. Elle a relaté aux 
policiers qu'afin d'empêcher ses deux petits-enfants d'être placés dans un orphelinat, elle crut préférable 
de les envoyer dans l'éternité en les noyant. Les enfants en question sont les fils illégitimes de Madeleine 
Locas, qui occupe un emploi et voulait placer ses enfants dans une garderie locale. Cette jeune mère de 
22 om habita deux pièces d'une maisonnette sise près d'un court de tennis, à l'arrière du numéro 4598 
est de la rue Notre-Dame. Sur la photo du haut, on voit un scaphandrier se préparant à faire des 
rtcharches dans les eaux glaciales du St-Laurent, où l'eau oîJ profonde d'une quarantaine de pieds à ca 
temps-ci de l'année. On remarque aussi sur cette photo le capitaine-détective William John Fitzpatrick, 
chef d» la brigade préposée aux homicides, et le capitaine Léopold Binette, du poste de police No 34. 
La photo du bas montre une partie de la foule de curieux qui se réunit sur les lieux de la tragédie, sur la 
berge du fleuve St-Laurent, pour assister aux recherches qui ont été jusqu'ici futiles.

(Photos "Le Canada", par Sassavillt)

Le nouveau ministère de M. Saint-Laurent

Lily Pom à l’hôpital 
pour una opération

NEW-YORK, 18. (AP) — Lily 
Pons, le fameux soprano du Me­
tropolitan Opera rie New-York, su­
bira une intervention chinirKicale 
au cours de la semaine prochaine. 
On lui enlèvera une pierre d’un 
rein.

l.lly Pons est sous observation et 
suit dos traitements depuis le 25 
décembre dernier. Un représentant 
de la fameuse cantatrice a déclaré 
qu'elle passera à peu près une di­
zaine de jours à l’hôpital et qu’elle 
ira ensuite en Floride afin de se 
remettre complètement.

Le ministre, M. Horn’s, prête le 
serment d’office avec l’hon. M. McCann

Aucune trace des neuf bandits de 
Boston; récompense de $100,000

BOSTON. 18. (A.P.), — Les au­
teurs du plus gros vol jamais en­
registré dans l’histoire américaine, 
qui leur a rapporté la somme rie 
$1,000,000, se cachent quelque part 
ou profitent d'une avance de plu­
sieurs heures pour échapper à la 
justice.

Ils comptent également une som­
me de $500,000 en chèques — qui 
n'est d'aucune utilité pour une ban­
de de fuyards. Les indices sont 
minces. "Nous possédons peu ou 
pas d’informations", de dire Ed­
ward W. Fallon, surintendant de la 
police.

D'actives recherches sont en 
cours, et au cours de la journée les 
téléscripteurs de 1» police ont fonc­
tionné sans interruption, diffusant 
des faits relatifs au vol dans la 
ville de New-York et les banlieues 
de Boston. Les récompenses of­
fertes peuvent atteindre la somme 
de $150,000. Mais la police précise 
qu'il n'y a rien de définitif. Il y a 
très peu à ajouter à ce drame ra­
pide et silencieux qui, hier soir, a 
causé un vif émoi chez les lecteurs 
de journaux et les auditeurs de la 
radio a travers tout le continent :

A 7 heures 10, hier soir, en plein 
coeur de la ville de Boston, sept 
hommes silencieux affublés rie 
masques de carnaval et armés de 
revolvers tinrent en respect cinq 
employés de Brink’s Incorporated, 
une firme se spécialisant dans le 
transport des valeurs. Deux de 
leurs comparses attendaient a l'ex­
térieur dans de luxueuses limou­
sines.

Ils prirent la fuite avec tout ce 
qu’ils purent emporter — S 1.000.- 
000 en espèces et $500,000 en chè­
ques. Ils ignorèrent une somme de 
SI,000.000. Pourquoi ? Peut-être 
parce qu’ils ne pouvaient pas en 
entrer davantage dans leurs sacs 
de buanderie déjà grandement ar­

rondies ou parce qu’ils furent dé­
rangés par la sonnette annonçant 
le retour d'un garde au travail.

A la fin de la journée, la compa­
gnie Brink’s, qui a offert une ré­
compense de $100,000, annonçait le 
changement radical de son système 
de verrouillage.
Voitures suspecte*

L’indice le plus dramatique fut 
le rapport de la police municipale 
de New-York à l'effet que l’une des 
luxueuses voitures dont se sont ser­
vis les bandits aurait été vue dans 
un poste d’essence de Manhattan.

Le préposé au service, John Ko- 
ziatek, a révélé à la police qu’il 
avait reçu une voiture à son poste 
portant le numéro de permis émis 
par le Massachusetts correspondant 
a celui de l'automobile recherchée. 
Il y avait trois hommes dans la 
voiture. Sur le siège arriéré, Ko- 
ziatek remarqua des masques noirs 
ressemblant a ceux de l'Halloween.

I.es policiers sont lancés sur cette 
piste. Une deuxième alarme fut 
donnée quand on trouva une Ca­
dillac dans le garage d'une maison 
inoccupée depuis un an. Mais cette 
piste fut vite abandonnée quand 
la police rapporta que cette voiture 
avait été volée par de jeunes ban­
dits.
Suspecta interrogés

Huit suspects, dont un bandit no­
toire de Boston, furent Interrogés 
aux quartiers-généraux de la poli­
ce. aujourd'hui, sans résultats sa­
tisfaisants. Les hommes furent fi­
nalement relâchés.

A moins que la police ne garde 
une arme secrète, elle semble pos­
séder très peu d’indices. Une cas­
quette fut ramassée sur les lieux 
du vol. Des empreintes digitales ? 
Non, les bandits portaient des 
gants.

OTTAWA. 18. (C.P.) — Le pre­
mier ministre Saint-Laurent a au­
jourd’hui nommé à son rahinet les 
ministres nouveaux, en préparation 
de l'ouverture de la prochaine ses­
sion du Parlement, qui doit avoir 
lieu le 16 février.

Dans une déclaration, où il a 
annoneé plusieurs nominations de 
Juges. M. Saint-Laurent a révélé 
les changements suivants au cabi­
net fédéral :
Changements au cabinet

1— Le ministre des Ressources, 
M. Gibson, avocat de 58 ans et dé­
puté aux Communes pour la cir­
conscription ontarienne de Hamil­
ton ouest, est nommé juge de la 
Cour suprême de l’Ontario, à la di­
vision des appels.

2— M. Walter E. Harris, âgé de 
46 ans, secrétoire parlementaire du 
premier ministre et député libéral

Production 
de charbon 
plus élevée

OTTAWA, 18 (C.P.) — Les mi­
nes de charbon du Canada s’effor­
ceront d'augmenter leur produc­
tion pour éliminer la dépendance 
de notre pays des mines de char­
bon américaines.

Elles ont progressé en 1949; leur 
production a atteint 19.092,000 ton­
nes. C’est une augmentation de 3.5 
pour cent et leur plus grande pro­
duction jamais atteinte, selon un 
rapport fourni aujourd’hui par 
l’Office national de la Statistique.

Les importations de charbon au 
Canada ont diminué de 35 pour 
cent.

Ces réductions d'importation, ré­
sultant surtout des grèves dans le 
charbon mou américain, signifie ce­
pendant que le Canada a dû puiser 
énormément dans ses approvision­
nements et qu'il existe déjà une pé­
nurie de charbon mou au pays. En­
tre autres choses, il y a eu des 
réductions dans les services de 
transport de voyageurs par chemin 
de fer par les Chemins de fer na­
tionaux.

Les autorités gouvernementales 
ont déclaré que les importations et 
les exportations de charbon aug­
menteraient au Canada cette an­
née. Les premières pour rétablir 
les réserves et les secondes, à cau­
se du programme de mécanisation 
des mines canadiennes, avec l'aide 
du fédéral.

aux Communes pour la circonscrip­
tion ontarienne de Grey Bruce, de­
vient ministre du nouveau minis­
tère de la Citoyenneté et de l'Im­
migration.

3— Le ministre de In Reconstruc­
tion, M. Winters, 39 ans, dont le 
ministère actuel est aboli, prend le 
nouveau portefeuille des Ressour­
ces et de l’Exploitation.

4— Le ministre du Revenu, M. 
McCann, âgé de 62 ans, devient 
ministre des Mines et des Recher­
ches techniques, tout en conser­
vant son portefeuille actuel.

5— M. Ralph Maybank, 59 ans, 
secrétaire parlementaire de M. 
Gihson et député libéral de Winni­
peg centre-sud, devient secrétaire 
parlementaire du ministre des 
Mines et des Recherches techni­
ques.

M. McCann et M. Harris ont ren­
du visite au gouverneur général, 
le vicomte Alexander, aujourd’hui, 
et Ils ont prononcé leur serinent 
d’office. Ils étalent accompagnés 
du premier ministre.
Nouveaux ministères

I.es ministères de la Citoyenneté 
et de l'Immigration, dos Ressour­
ces et de l'Exploitation, ainsi que 
des Mines et des Recherches tech­
niques ont été créés par les lois 
adoptées à la dernière session «lu

Parlement, i.a proclamation de ces 
lois coïncide avec l'annonce des 
changements ministériels.

Le ministère de la Citoyenneté 
et de l'Immigration s'occupera de 
la division de la citoyenneté qui 
relevait du Secrétariat d'Etat et 
de celle de l'immigration qui re­
levait du ministère des Ressour­
ces.

Le ministère des Ressources et 
de l'Exploitation est chargé de cer­
taine tâches qui relevaient de l’an­
cien ministère des Ressources et 
aussi de celles du ministère de la 
Reconstruction. M. Winters aura 
juridiction sur le logement, la rou­
te trans-canadicnne, les services et 
les renseignements touristiques, les 
parcs nationaux, les ressources fo­
restières canadiennes et certains 
projets d’irrigation. Il a’occupera 
aussi de régir les Territoires du 
Nord-Ouest.

Le ministère des Mines et des 
Recherches techniques s'occupera 
des sections qui concernaient les 
mines et les recherches a l’ancien 
ministère des Ressources.
Nouveaux anus-ministres

Trois employés du service civil 
ont été choisis comme sotis-minis- 
très aux noveaux ministères.

f.S’jiitc 2c pupe, 1ère col.)

Sandions prises contre deux 
pdiens du camp de Farnhaml

Une cour militaire d'enquête 
estime a $3,500 In valeur «les arti­
cles v«»lés au camp d'été de Farn- 
ham, Que., et le commandant mi­
litaire du Québec est a déterminer 
in sanction qu'il prendra contre 
deux ries gardiens «lu camp, c'est 
ce qu’on apprenait a Montréal, 
hier.

Un porte-parole de la région mi­
litaire du Quélme .« dédoré que les 
découvertes du tribunal, nommé 
l’année dernière pour enquêter 
sur les vols perpétrés a «e camp, 
sis 40 milles au sud-est «le Mont­
réal, ont été soumises aux quar­
tiers-généraux de la Défense natio­
nale à Ottawa.

Deux gardiens, dit-il, sans les 
identifier, ont été suspendus. 
D'après les résultats «le l'enquête, 
dit-il, i! était impossible d’assurer 
la sécurité du camp, s'étendant 
sur une étendue de six milles 
carrés, avec seulement deux gar­
diens et c'eût été une perte «l'ar­
gent que d'employer les 16 hom­
mes nécessaires a une sécurité 
complete.

Des 200 petits édifices parse­
més Ici et là, 31 sont disparus 
sans autorisation préalable. Tren­
te-six ont été retrouvés par la 
Gendarmerie Royale et le corps 
de la prévôté.

Les planchers des tentes cons­
tituent la principale partie des 
articles volés. Les autres items 
qui ont fait l’objet des vols com­
prennent des articles de plomberie 
et des portes.

Le camp a été construit en 1940 
au coût «le $96,344. Le porte-pa­
role déclare que les édifices ne 
pouvaient pas durer beaucoup plus 
longtemps que 10 ans et qu’ils 
avaient "peu ou pas de valeur" 
aujourd'hui.

Le camp était Inoccupé depuis 
1946 et les ingénieurs de l'armée 
avaient enlevé différents Item 
pour les employer ailleurs. Quoi- 
que les établissements de ce camp 
entraient dans les surplus de guer­
re, ils ne furent pas remis à la 
disposition de la Corporation «les 
biens de guerre.
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Aucune trace de Un1e d<"B*U5e ^
cabaret meurtla Montréalaise 

portée disparue
mystérieusement

Un membre de la police de* i 
Montréal a refuse de dire, hier, si | 
la jeune Beverly Van Morne, dis- j 
parue depuis le 1!S décembre, avait 
été retracée a Vancouver.

Il a déclaré que toute informa­
tion concernant la Jeune fille qui : 
est l’arrière-petite-fille de sir Wil­
liam Van Morne, un des fondateurs j 
du Pacifique Canadien, dev ait ve-1 
nir du sergent-détective William 
Phillips, chef du département des 
personnes disparues. Le sergent- 
détective Phillips est actuellement j 
à Vancouver où il est a vérifier le : 
bien-fondé de la prétention d'une ■ 
jeune fille se disant Beverly Van j 
Horne, jeune fille de l?ans active­
ment recherchée. Le détective a 
démenti un rapport de la police de j 
Montreal voulant que la Jeune fille 
ait été trouvée et il ajouta que la 
jeune fille qui se prétend être celle 
qu’on recherche “est tout simple­
ment en quête de publicité.”

L’officier de police s'est rendu à 
Vancouver afin de vérifier l'au­
thenticité des rapports voulant que 
Beverly Van Morne, arrière-petite- 
fille de sir William Van Morne, 
fondateur et ancien président du 
Pacifique Canadien, serait détenue 
dans cette ville.

Le sergent-détective Phillips dé­
clara :

“La jeune fille est de cette ville 
et cherche tout simplement a ob­
tenir de la publicité Elle ressem­
ble quelque peu à Beverly, mais 
elle n'a pas la marque de naissance 
qui caractérise cette dernière.”

Mlle Van Morne était étudiante 
à l’université McGill au moment de 
sa disparition. On ne s’explique pas 
encore la disparition de cette héri­
tière.

Mlle Claudia Valentine, dan­
seuse de cabaret dr 22 ans. qui 
habitait 1471, rue du Tort 
(appartement 5), a etr trouvée 
morte, hier soir, en son domi- 
riie. I.c derés semblait remonter 
à deux ou trois Jours mu moment 
de la marabr» découverte.

Le radavre fut transporte a la 
morgue, pour fins d’autopsie et 
d’enquête du coroner.

Entre-temps, le sergent-detee- 
tivr Gerald Lawton, de la brigade 
préposée aux homicides, dont le 
chef est le sergent-déteetlve 
William John Fitzpatrick, de la 
sûrete municipale, fait des per­
quisitions dans le but de déter­
miner la rause exarte de la mort 
de eette Jeune personne.

Découverte 
l'aile d'un 
avion disparu

de Les 27 logis de la rue Orléans 
ne seront pas évacués en 1950

• • • Problèmes de la 
circulation à Tordre . . .

(Suite àt la troisième pagc>

# # # Un expert analyse 
les causes de la ...

(.Suite de la troisième paye*

# • • Le nouveau 
ministre, M. Harris ...

(Suite de lu 1ère payeJ
M. H. L. Keenleyside, 51 ans. qui 

étaft sous-mlnlstre des Mines et 
des Ressources, est transféré au 
même poste pour le ministère des 
Ressources et de l’Exploitation.

M. Marc Boyer, 44 ans, qui était 
fous-ministre de la Reconstruc­
tion, est transféré au poste de 
sous-ministre des Mines et des 
Recherches techniques.

Le colonel Laval Fortier, 45 ans, 
commissaire adjoint à l’Immigra­
tion, devient sous-ministre de la 
Citoyenneté et de l’Immigration. 
Autres magistrats nouveaux

En plus de M. Gibson, M. Sdint- 
Laurent a annoncé cinq autres no­
minations à la magistrature.

Le juge A. Galipeault, de la 
Cour du Banc du Roi de la pro­
vince de Québec, devient Juge en 
chef du Québec. Il remplace le 
juge Létourneau, décédé récem­
ment.

Le juge Edouard Telller. de la 
Cour des sessions de la Paix de 
Montréal, a été nommé juge de la 
Cour supérieure pour la division 
de Montréal. 11 occupe un poste 
nouveau à cette Cour où les causes 
sont excessivement nombreuses.

M. Miller Hyde, de Montréal, a 
été nommé i la Cour du Banc du 
Roi, à Montréal.

Le juge J. Kelller Maekay, de 
la Haute Cour, a été nommé à la 
Cour d’appel de l’Ontario. M. J. 
M. King, de Stratford. Ont., a été 
nommé à la Haute Cour de cette 
province.

La dernière nomination est celle 
de M. Lawren Harris, de Vancou­
ver, au poste de curateur du Mu­
sée national.

XM. Saint-Laurent a dit, dans 
•a déclaration, que le terme d’offi­
ce de M. MacNamara, âgé de 65 
ans, comme sous-ministre du Tra­
vail, est prolongé d’un an, à partir 
du 3 mars 1950.
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tiers de notre revenue national. 
Dans un monde prospère, cette dé- 
p. relance n’aurait rien d'inquiétant 
mais tel n'est pas le cas Avant la 
guerre. l’Angleterre achetait a elle 
seule p.c. de nos exportations 
totales. Elle manque actuellement 
de dollars et n'a d'autre choix que 
de continuer à couper scs achats 
chcz-nous.”
Acheter dr ceux qui nous 
encouragent

Que faire ? M. Human répond : 
“Je ne vois aucun moyen attire 

que d’acheter de ceux qui nous en 
couragcnt.

“F.n 1948, nous avions acheté 
pour 1.800 millions des Etats-Unis, 
et seulement 299 millions de l'An­
gleterre. En fait, nous avons telle­
ment acheté des Etats-Unis qu’il 
nous a fallu puiser 600 millions 
dans nos réserves d’or et de dollars 
pour payer nos comptes. Nous de­
vons donc limiter nos ventes de ce 
côté, et acheter davantage de l'An­
gleterre q u 1 ainsi, bénéficierait 
d’un plus large crédit au Canada et 
serait plus en mesure d’acheter da­
vantage de nos produits. Il faut 
bien comprendre qu'il ne s'agit pas 
Ici d’aider l’Angleterre, mais de 
consolider notre commerce exté 
rieur en aidant notre plus gros et 
notre plus vieux client à se remet­
tre sur pieds.”
La part du constructeur 

M. Duncan fait remarquer aux 
constructeurs qu’ils pourraient 
beaucoup pour ce regain de vie de 
notre commerce avec Albion.

"La Canadian Construction As­
sociation a un rôle important k 
jouer dans cette situation. Vous 
achetez présentement près de $300 
millions en matériaux des Etats- 
Unis, soit huit fols autant que 
vous n'en achetez de la Grande- 
Bretagne. SI vos achats dans ces 
deux pays revenaient au niveau de 
1938, vous feriez déjà beaucoup 
pour résoudre nos difficultés. Les 
constructeurs canadiens pourraient 
acheter pour $50,000,000 de plus 
de l’Angleterre en réduisant de 
seulement un sixième leurs achats 
aux Etats-Unis. Je suis convaincu 
que si toute l'industrie canadienne 
de la construction mettait l’épaule 
à la roue, nous pourrions facile­
ment porter nos achats de maté­
riaux en Grande-Bretagne à $85.- 
000.000 par an. Dans un effort bien 
dirigé, cela pourrait se faire sans 
nuire en rien aux producteurs ca­
nadiens.
"Articles achetables"

“Pour vous aider dans ce sens, 
je confie à votre président une 
liste de 19 articles' qui représen­
tent l'ensemble des importations 
canadiennes en fait de matériaux 
de construction. Environ $52 mil­
lions pourraient être obtenus du 
Royaume-Uni A même les achats 
représentés dans cette liste. Celle- 
ci n’est pas complète; je la sou­
mets comme point de départ. S'il 
suffisait d'avoir la coopération et 
la bonne volonté des construc­
teurs canadiens, Je dirais que la 
bataille est gagnée. La grande 
difficulté sera d'obtenir de l’An­
gleterre plusieurs matériaux et 
produits que nous aimerions ache­
ter d'elle, mais pour lesquels la 
demande venant d’autre pays de 
la zone sterling, lui est plus pro­
fitable. Ne nous décourageons pas, 
cependant. La situation a bien 
changé en Grande-Bretagne. La 
dévaluation a rendu le marché 
nord-américain plus attrayant.
Rien de plaisant

"Le changement de sources d’ap­
provisionnement n’a rien de plai- 

11 entraîne des ennuis, par-

OTTAWA, 18 (CP). — Des en­
quêteurs sur les appareils du 
C.A.R.C., ont déclaré aujourd’hui 
avoir découvert qu’une partie d'ai­
le d’avion longue de 23 pieds, 
échouée sur le rivage, non loin de 
Watertown, N.Y., dimanche der­
nier, faisait partie d’un appareil 
Anson, disparu au cours d’une en­
volée d’entrainement en 1942.

Quatre hommes se sont perdus 
quand l'appareil est disparu le 8 
janvier 1942. Ils effectuaient une 
envolée d’entrainement, de l’aéro­
port .Malton, près de Toronto, vers 
St-Jean, Qué.

D'autres parties de l'appareil 
avaient déjà été poussées vers le 
rivage, non loin de Watertown

• # •Bataille légale 
autour de la déclaration...

(Suite de la troisième paye J
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de la

IDOULEUR
Ettoyer lei TobletUi DOLCIN pour 
un prompt soulagement oui dou­
leurs ARTHRITIQUES et RHUMA­
TISMALES Essayer DOLCIN . . . 
procurer-voui une bouteille de 100 
6 50C tablettes cher votr’e pharma­
cien AUJOURD'HUI et soyer des 
milliers de personnes qui ont été 
soulagées grâce â DOLCIN . . ,

fois des dépenses, mais il portera 
profit a la longue. N’oublions pas 
qu'en ce faisant, ce n’est pas pour 
la Grande-Bretagne que nous tra­
vaillerons. mais pour le Canada et 
pour nous-mêmes. Notre pays ne 
saurait prospérer sans ses marchés 
extérieurs, et votre industrie ne 
Peut être prospère que dans un 
pays prospère.

"SI ce projet était de nature à 
placer nos amis américains en 
mauvaise posture, Je m’y oppose­
rais, mais il n’en est rien. En ache­
tant pour 15rc de moins des Etats- 
Uni';, nous pourrions acheter pour 
90 de plus de la Grande-Breta­
gne et cela nous aiderait beaucoup 
a mieux équilibrer nos comptes, un 
but qu’envisagent favorablement 
nos trois pays.

‘Me souhaite voir l’industrie ca­
nadienne de la construction pren­
dre l’initiative dans ce program­
me de diversion de nos achats. 
D’autres emboîteront vite le pas.”

L’orateur a été présenté aux con­
vives par M. J.-A. Laprès, vice-pré­
sident de la Canadian Construction 
Association pour le Québec, et re­
mercié par M. G.-W. Wheaton, 
vice-président pour la Colombie 
Canadienne.

Parmi d’autres notables, on no­
tait a la table d’honneur la pré­
sence de Thon. J.-H. Chalker. minis­
tre du Trésor de la province de tour :

"On sait bien que tu ne voulais pas 
la tuer” ?

—Je n’al jamais posé cette ques­
tion a Trudel.

—Ne lui avez-vous pas déclaré 
que vous saviez tout, parce que 
madame Fortier vous avait tout 
dit ?

—Je viens de répondre non.
—Qui a enregistré les questions? 
—Le détective Arsenault et tout 

ce qui apparaît <ur la déclaration 
est exact.
Trudel aasermenté

Le lieutenant Léopold Trottier, 
vient déclarer avoir assermenté 
la déclaration de Roger Trudel. 
après lui avoir demandé de suivre 
à la lecture à haute voix avant 
de la signer. Me Menrl-Masson 
Loranger, c.r., du ministère public, 
demande au témoin:

—Trudel avait-il l’air de quel­
qu’un qui signait à contre-coeur? 

—Non.
L'ajournement

Me Gendron suggère l'ajourne­
ment et ajoute qu’il fera une dé­
claration à la reprise de l'au­
dience. Le juge Lazure revient à 
4 heures et l’avocat de Trudel dé­
clare, d’une voix assurée:

—SI l'agent Doris Robert était 
entendu. U ne révélerait rien de 
nature à aider le tribunal à dé 
cider de la légalité ou de l'illéga­
lité de la déclaration de Trudel.

Le juge Lazure sourit pour ex­
pliquer:

—J'entrevoyais ce voyage à 
Sherbrooke sans trop de plaisir, 
parce qu'il aurait retardé de beau­
coup le procès.
M. Legault rappelé 

La foule est encore plus dense 
que la vrille. Il y a des gens de­
bout tout le long des murs. On 
attend ce que va sortir Me Gen­
dron, en rappelant le capitaine 
Legault. Il lui demande aussitôt:

—Est-ce avant In déclaration de 
Trudel que vous avez vu madame 
Fortier ?

—Je ne le crois pas.
—Vous avez déclaré que le lundi, 

6 décembre, vous êtes arrivé au 
bureau à midi, ayant travaillé tard 
la nuit précédente ?

—Oui.
A StrJrrôme

Me Gendron reprend:
—Le lundi, G décembre i 5 heu­

res 45 du matin n'étlez-vous pas 
dans 1rs bureaux de la police pro­
vinciale, à Saint-Jérôme ?

—Je ne le crois pas.
—Rafraîchissez votre mémoire. 

A cette heure là n’avez-vous pas 
appelé Henri Trudel chez lui, pour 
lui dire que vous vouliez le voir au 
bureau de la police.

—Je ne m’en rappelle pas.
—Vous rappelez-vous avoir té­

léphoné à Henri Trudel ?
—Je ne m’en souviens pas.
—Alors je vais préciser. Vous 

avez dit: "Henri l'affaire du pont 
Jacques-Cartier, c'est ton frère Ro­
ger qui l’a fait."

Le témoin se rappelle avoir parlé 
a Henri Trudel mais il ne peut pré­
ciser à quelle date. Il avait un 
mandat de recherches avec lui et 
est allé chez la mère de l'Inculpé, 
avec Henri Trudel, pour y prendre 
des hardes appartenant au détenu. 
Ce matin il va produire ce mandat 
de recherches afin de bien fixer la 
date de cette entrevue avec Henri 
Trudel.
M. Henri Trudel

M. Henri Trudel est alors appelé 
par Me Gendron. On volt qu’il 
souffre énormément. 11 faut bien 
qu’il témoigne et donne son âge. 
41 ans. Il est le secrétaire de la 
sûreté provinciale, à St-Jérôme. et 
déclare bien connaître le capitaine 
Legault, son ami. Me Gendron de­
mande :

—Avez-vous reçu un appel du ca­
pitaine Legault au commencement 
de décembre 1948 ?

—Oui, la date m’échappe mais 
( 'était un lundi matin, un peu avant 
six heures. Il m’appelait du bureau 
de la sûreté provinciale à Saint- 
Jérôme et me dit qu'il y avait 
quelque chose de très grave. J’ar 
rive au bureau à six heures tapant. 
Je ferme la porte et il me dit : 
"Henri l’affaire du pont Jacques- 
Cartier c’est ton frère". Je tombe 
sur une chaise et lui demande s’il 
a fait des aveux. Il me répond dans 
l'affirmative et mol je lui dis: "Tu 
aurais dû me le dire avant”. 11 
m'a répondu : "Avant je ne croyais 
pas que c’était ton frère”.

Le témoin Trudel relate la pé­
nible visite des policiers chez sa 
mère pour déclarer ensuite qu'il ne 
peut affirmer s’il a été question 
d’une dame Fortier avec Legault. 
Me Gendron demande encore :

—Le capitaine vous a dit que la 
confession de Roger était déjà 
faite ?

-Oui.
Le Juge Lazure demande à son

La France a connu, il y a quel­
ques années, la multiplication de 
ses églises, grand programme dési­
gné sous le nom de "Chantiers du 
Cardinal".

Montréal connaît elle aussi un 
développement analogue. De nom­
breuses églises sont en construc­
tion dans toutes les parties de la 
cité. Dans l’est de la ville, deux 
nouveaux clochers s’élèveront d’ici 
deux ans. Ce sont ceux des pa- ,

meubles requis : $28,625 45, pour 
l’ouverture de la rue Isabella, entre 

te intersection, il y aura beaucoup } l'avenue Earnscllffe et le boulevard 
moins de logis démolis que pour j Décarie : $531, pour l’élargissement 
faire place à l’église et au presby- de l’avenu Mountain Sights, entre 
tère de St-Mathias. les avenues Isabella et Lacombe .
l'as de raison de s'inquiéter $8,643.58. en vue de l’ouverture de 

la rue Dupuis, du chemin de la 
Les inquiétudes et les craintes t’ôte-des-Neiges a l’avenue Victo

misses St-Mathias et St-Barnabé 
démembrements de la paroisse du 
S.-N. de Jésus, de Maisonneuve.

Quand ces deux églises seront 
construites, on en comptera six rue 
Adam, sur la distance d’environ un 
mille : St-Rédempteur. St. Aloy­
sius. St-Mathias, T. S.N. de Jésus, 
St-Harnabé et St-Clément d’You­
ville

ne sont pas fondées puisqu'on ne 
construira pas l'église en 1950, 
qu’on ne la commencera pas cette 
année, et que toutes les familles 

1 peuvent avoir la certitude qu'elles
ne seront pas dérangées au cours 
de 1950.

Il nous a été donné de s’assurer 
auprès du marguiller en charge, 
M. Ovide Jalbert, que ces familles 
conserveront leur logis au cours 
des prochains 12 mois.
Préparatifs

na ; $893.626.45, en vue de l'élar­
gissement de la rue Université, 
entre les rues Dorchester et Ilel- 
ipont, et son prolongement vers 
le sud entre les rues Belmont et 
St-i'aul, ainsi que pour rélargis­
sement d'une partie des rues La* 
gauchetière et Vitré, a leur jonc­
tion avec la rue Université : puis 
$109,199.36, pour améliorer l'inter­
section du boulevard Décarie et 
du chemin de la Reine-Marie.
Successeur de M. Goyette 

D'après le feuilleton, deux no-“Il faut beaucoup de préparatifs
Montréal conservera son titre de avant de construire une église, dit- minations auront lieu demain, 

"ville des clochers”. , il. il faut voir d la préparation des ' Tout d’abord, dès l’ouverture de
Craintes | plans, c est une nouvelle paroisse la séance, les conseillers de la ca-

Plusieurs familles de le rue Or 'qul idlWc- °n "c s.°-r-a- ''B" 5cronl
léans craignent d’être chassées d*

ont été averties qu'elles auront a 
quitter les lieux parce que les lo­
gis seront démolis, c'est afin de ne 
pas les prendre par surprise. Elles 
auront beaucoup de temps pour

. f is,' préciser M. Jalbert. St les famillesleur foyer parce que les logis H
qu’elles occupent ont été achetés
pour être démolis afin de créer 
l’espace nécessaire pour la cons­
truction de la nouvelle église.

Ces logis au nombre de 27 abri-

mer le successeur du conseiller Al- 
cide-E. Goyette (district huit», dé­
cédé la veille de Noël. Nombreux 
sont les observateurs qui prévoient 
que Me Raymond Noël, qui s'est 
das-sé quatrième chez les candidats
de la catégorie "B", a la dernière

tent environ 115 personnes jj : trouver d autres logis . ] élection municipale, est appelé à
y en a quelques-uns qui logent, Ces familles peuvent donc dor-j occuper le fauteuil laissé vacant 
deux familles. Il sont situés rue nl*r rn Pa*x puisqu'elles ont main- par M. Goyette.
Orléans, entre la rue Adam et la > tenant la certitude qu’elles ne se- j Quoi qu’il advienne, on compte- 
rue Ste-Catherine. de la rue Adam ront pas dérangées, 
côté est » vers le sud jusqu’à la ' opinions

manufacture de sacoche qui elle 
aussi sera démolie. Soit un espace, 
au coin sud-ouest, d’approxlmatlve- 
ment 100 sur 232. La paroisse pos­
sédé actuellement 100' sur 200'.

Il en sera ainsi au coin de» rues 
Adam et Bennett pour la nouvelle 
paroisse St-Barnabé, mais comme 
il y a déjà un terrain vacant à cet-

• • • M. Saint-Laurtnt, 
lai Canadians français...

(Suite de la lire page)
sions, de suggérer des promotion». 
On a. en somme, si l'on veut les 
prendre, les moyen» d'action qu’il 
faut pour éviter la répétition de 
Passez triste état de choses qu'on 
est rudement bien en train de faire 
disparaître, que M. Saint-Laurent 
est en train de faire disparaître.

Pour peu que les Canadiens de 
langue française s’en donnent la 
peine, car on ne peut pas tout faire 
à leur place, cet état de chose* on 
ne le reverra plua.

Terre-Neuve

to pluport del phormoei«ri ont 
DOLCIN. Si U »âtf* r* l'o pot âcfî*#i 

dirccttment 6

Tué par un train

I —N'auriez vous pas mêlé la dé­
claration de cette dame Fortier, 
faite la veille, et celle de votre 
frère ?

DOLCIN LIMITED 
Toronto 10 

Ontario

M. Joseph Boileau, 60 ans, qui 
habitait 118, 2e avenue, à Ville* 
Saint-I'ierre, a tragiquement per­
du la vie, tard hier soir, lors d'un 
accident qui se produisit à un 
passage à niveau sis à l’angle de 
la 18e avenue et de la rue Notre- 
Dame, a Larhlne. Il tut heurte et 
écrasé par un convoi ferroviaire, 
l'n médecin constata le décès, 
puis le cadavre mutilé fut ensuite 
transporté à la morgue, pour 
fins d’enquête du coroner.

—Non j’en suis positif. 
Et l'audience est levée.

Bulletin météorologique
r’runoitict pou» lai différant*! raglom 

cllmotérlquci da la provlnta auivant la 
rapport du buraou fédéral da métdorologla 
ami* à l'ocroport da Dorvol. è 11 h. p.m.

Région* de Montréal et d’Ottawa • Beau 
et froid avec vent* de I oueit d« 20 mille* 
un minimum de 2 et un maximum de 5.

Trois sous-ministres en un an
Dans la brève période de douze 

mois, ou d'un peu plus, qu'il a di­
rigé le gouvernement. M. Salnt-
I. mirent a déjà confié à de» Cana­
diens de langue française compé­
tents trois véritables sous-mlnls- 
tères.

M. Marc Boyer a obtenu celui des 
mines et des ressources naturelles 
d’où il »’est en allé aujourd'hui 
même à celui des mines et des re­
lèves techniques qu'on vient de 
créer.

Me Charles Stein est devenu 
sous-secrétalre d'Etat.

Et ce matin, le colonel Laval 
Fortier a appris qu’on en faisait, 
alors qu'il est question d’aider plus 
d’immigrants à venir grossir notre 
population, le premier sous-minis- 
tre du nouveau ministère de la ci­
toyenneté et de l’Immigration.

Avec M. Lessard, ils sont quatre 
maintenant. C’est certainement un 
progrès fort appréciable.
Poaitions maintenue* ailleurs

Mais M. Saint-Laurent n’a pas 
accompli que cela. Il a vu encore, 
de très près, à ce que, dans la clas­
se des hauts fonctionnaires qui ont 
rang de sous-minlstres. une classe 
où nous n’étions pas trop mal par­
tagés, nous gardions toutes nos po­
sitions.

Ainsi, c’est par Me Léon-J. Ray­
mond qu'il a remplacé le Dr Ar­
thur Beauchesne, qui a pris sa re­
traite, aux importantes fonctions 
de greffier de la Chambre des 
Communes; par M. Nelson Caston- 
guay, M. Jules Castonguay, à celles 
de directeur général des élections; 
par M. Alexandre Boudreau, notre 
représentant décédé, k la Commis­
sion du service civil.

Parmi les autres hauts fonction­
naires de même rang, qui étaient 
là avant M. Saint-Laurent et qui 
sont restés en place, il convient 
encore de mentionner : MM. Ed­
mond Cloutier, imprimeur du roi; 
Félix Desrochers, bibliothécaire du 
parlement, Paul Leduc, registraire 
de la Cour suprême du Canada;
J. -E.-G. Mathieu, sous-ministre ad­
joint de la défense nationale, et 
Georges Bouchard, sous-mlnlstre 
adjoint de l’Agriculture.
Un chiffre éloquent

Cela fait donc maintenant douze 
des nôtres qui sont sous-ministres, 
sous-lmnistres adjoints ou qui rem­
plissent des tâches plus élevées, 
celle du greffier des Communes 
en est une. que celle de sous-minis­
tre ou qu’on juge officiellement 
égales à celle-là.

Il s’agit certainement là pour 
les Canadiens du Québec ou de 
leur langue qui sont des autres 
provinces le fait le plus intéressant 
du remaniement ministériel que 
M. Saint-Laurent a annoncé, ce 
matin, et qui, de l’avis de plu­
sieurs excellents observateurs, n'a't 
rien ded élfnltif.
Le remaniement

On avait généralement prévu 
qu’il s’effectuerait avant l'ouver­
ture de la session qui se fera le 16 
février, comme on avait prévu aussi 
la proclamation des lois, adoptées 
en novembre et créant, à la place 
des anciens ministères des Mines 
et des Ressources naturelles et de 
la Reconstruction, ceux des Res­
sources et du Développement éco­
nomique ; des Mines et des Relevés 
techniques, de la citoyenneté et de 
l’immigration.

Cette réorganisation gouverne­
mentale donnera certainement à 
l’administration nationale une sou­
plesse qu’elle n'avait pas et qui ne 
manquera pas de contribuer, parce 
qu’elle insiste particulièrement sur 
une exploitation plus Intelligente 
de nos richesses naturelles, à 
l’étonnant progrès matériel que 
nous promettent les découvertes 
formidables des dernières années, 
que ce soit dans le nord du Qué­
bec. dans les champs pétrolifères 
de l’Ouest, ou dans les territoires 
du Nord-ouest.

Le ministère Saint-Laurent se 
fait un peu plus à l'image de celui 

ui le dirige. Il lui faudra encore 
es modification*. Elles viendront 

à leur heure. Tel qu'il est, cepen­
dant. avec ce qu’il a déjà accompli, 
on n'a pas à s'inquiéter de l’avenir.
Il est plein de promesse et il les 
tiendra toutes.

En plus de craindre d'être dé­
rangées, plusieurs propriétaires se 
demandaient s'il y aurait réparti­
tion étant donné qu’il y en a déjà

rail trois candidats, soit Me Ray 
mond Noël, le Dr Gaston Demers, 
ancien échevin. et M. Emile Naud, 
ancien conseiller.

eu une pour L ’église mère”. D'au-

Et le cas de M. Armstrong
Plus tard, conformement au rè-

tres suggèrent de ne pas construire 
maintenant car, selon eux, le coût 
des matériaux de construction et 
de la main d’oeuvre doit diminuer 
dans quelques années : d'autres 
enfin suggèrent de retarder la 
construction afin de réaliser une 
somme assez rondelette avec le 
produit des loyers versés par les 
familles qui d'ici le début de la 
construction, continueront d’habi­
ter les logis qui devront être dé­
molis. D'autres constatent que ces 
paroisses sont surpeuplées parce 
qu’il y a plusieurs families par 
logis, jusqu'à trois familles dans le 
même logis parfois, et qu'une fois 
les logis à loyer raisonnable mis 
a là porté de la population, ce sur­
croît de familles quitteront la pa­
roisse pour s'établir ailleurs, étant 
donné qu'il n'y a plus de terrains 
dans les environs pour construire 
des logis. "A ce moment là, nous 
serons moins nombreux, disent-ils. 
et nous aurons de fortes sommes à 
payer pour nos temples”. Mais on 
ne semble pas généraliser ces pré­
visions. i

Les paroissiens en général sont 
heureux de pouvoir espérer possé­
der dans quelques années leur pro­
pre église, et les locataires du côté 
est de la rue Orléans, au sud de la 
rue Adam, seront d'autant plus sa­
tisfaits et soulagés rie savoir, une 
fois pour toute, qu’au cours de 
l'Année Sainte, elles auront un toit 
sous lequel elles vivront la bonne 
vie familiale en attendant de par­
ticiper plus intensivement à la vie 
paroissiale.

On sait que c’est le désir de 
l’évéquo rie Montréal d’établir plu­
sieurs petites paroisses afin que 
tous les paroissiens se connaissent 
et s'entr’aident plus facilement. 
Dans une grande paroisse, le ca­
tholique a trop souvent l’impres­
sion d'étre un numéro; dans une 
paroisse moins grande, il garde 
son nom et est connu par son nom. 
il participe directement aux activi­
tés de sa paroisse, à laquelle il 
s'intéresse beaucoup plus que s'il 
était noyé et perdu dans une 
grande paroisse.

glcment créant. l'été dernier, la

Générosité 
de l'Institut 
culturel

La direction de l’Institut cultu­
rel fait appel à la générosité de 
ses membres et des amis de cos 
derniers pour aller semer un peu 
de bonheur parmi les petits déshé­
rités de la vie qui ont trouvé, 
heureusement, un toit à la crèche 
Saint-Paul dirigée par les RR. SS. 
de la Miséricorde au Sault-au*Rc- 
collet.

Cette Institution compte 250 
garçons de 3 à 12 ans. qui n’ont 
pas eu la chance d'avoir une ma­
man et un foyer.

Les membres de l’Institut Cultu­
rel se rendront à la crèche St-Paul 
1801 est. boulevard Ghuin. le di­
manche 22 janvier à 2 heures de 
l'après-midi. On présentera des 
jouets et des bonbons aux enfants 
et on sera, durant une couple

Commission d'étude des problèmes 
de la circulation et du transport, le 
conseil devra nommer le rempla­
çant de M. John Edwain Armstrong 
(ingénieur-chef du Pacifique Ca­
nadien», membre démissionnaire de 
la commission.
Crédits de $862,300

Par ailleurs, le comité exécutif 
recommandera au conseil de voter 
des crédits au montant total de 
$862,300 (part des riverains, $701,- 
166.56» en vue de la construction 
d’égouts ($274.800», de trottoirs 
($144,700» et de pavages '$442,800'. 
Plusieurs projeta d'actes

En outre d’étre appelé, à ap­
prouver plusieurs projets d’actes 
d’échange de terrains entre la Cité 
et des contribuables ou des entre­
prises, des projets d’actes de vente 
à l’enchère, un projet d’acte de 
vente de gré à gré et quelques pro­
jets d’actes d’acquisition, un projet 
d’acte relativement à l'approvision­
nement d’eau de l’hôpital Mont- 
Providence, à Rivière des Prairies, 
le conseil sera également appelé à 
amender les règlements de cons­
truction des bâtiments dans les 
quartiers Mont-Royal, Préfontaine, 
Notre-Dame-de-Gràce, Ahuntsic et 
Villeray.
La fumée à Montréal

Il sera également question d'une 
nouvelle règlementation municipa­
le concernant la fumée et la 
pollution de l'atmosphère de par 
la ville.

C’est là un projet de règlement 
préparé dans le but d’accentuer 
de façon extraordinaire la guerre 
à la fumée et à la pollution de 
l’atmosphère dans la métropole.

Si le conseil approuve le projet 
de règlement qui lui sera soumis, 
il n’y a pas l’ombre d’un doute 
que sa décision aura aussi de gran­
des répercussions.
Différents autres travaux

Le conseil sera aussi appelé à 
voter différents autres crédits, no­
tamment: $100,000, en vue du pa­
rachèvement des piscines et de la 
construction de pavillon, rue Hen­
ri-Julien; $8,000, pour Lexécutlon 
en régie des travaux requis pour 
le déplacement d'une conduite 
d'eau, à l'ile Ste-Hélène; $373,059 
pour la pose de services et condui­
tes d’eau, etc.; $150,000. en vue de 
la construction de conduits souter­
rains dans la rue St-Huhert, entre 
les rues Sherbrooke et Mont-Royai; 
$110.000, pour l’installation et la 
fourniture d’un nouveau système 
de réfrigération au marché Bonse- 
cours.
Pensions et motions

Enfin, la “Commision chargée 
d'étudier la question des pensions 
aux employés de la Cité" soumet­
tra son rapport au conseil qui de­
vra disposer également de quatorze 
motions présentées par six conseil­
lers. nommément MM. Auger. Des- 
Marais, Gadbois, McKenna, Savi- 
gnac et Wagar.

■ !•au.
•

Le Jardin Botanique de Mont­
réal résonne depuis quelques jours 
de roulements, de sifflets, de piail­
lements et de tous les autres sons 
que peuvent émettre 400 esnaris 
fiers d’exhiber leur répertoire.

Le Montreal Roller Canary Club 
reçoit en effet pour la cinquième 
et demi»..* exposition de l'année 
1949-1950 l'association des serins 
chanteurs du Canada. Une centaine 
d'exposants ont envoyé leurs se­
rins d'un bout' à l’autre du pays. 
L’exposition compte même quel­
ques oiseaux venus de France et 
des Etats-Unis.

Deux juges détermineront quels 
sont les serins les mieux entraînés. 
M. Gaétan Boulnrd, de Montréal 
et M. Thomas Retallack. d’Edmon­
ton. sont les deux experts qui Ju­
geront les serins.

i-a procédure est simple. On 
amène les serins, quatre à la fols 
dans la pièce *où sont les juges. 
Les portes des boites contenant les 
cages sont fermées. Les serins 
sont dans l’obscurité.

Lorsque les portes sont ouvertes 
les serins doivent chanter immé­
diatement. Un serin qui ne connaît 
pas le règlement est considéré 
comme “mal entraîné". Un serin 
qui a reçu une bonne éducation a 
son foyer se mettra a épuiser son 
répertoire dès la levée du rideau. 
Les juges écoutent et déterminent 
le nombre de tours de chants exé­
cutés. Les points sont alors adju­
gés.

12 variations dans le chant des 
oiseaux sont connues. L’énuméra­
tion en est faite en anglais et en 
allemand, l’Angleterre et l’Alle­
magne étant les deux principaux 
pays où l’élevage de ces gentils 
oiseaux s’est fait au début: holow 
roll, bass, water glucke, glucke roll 
glucke, acheckel, hollow bell, flu­
tes, water roll, D.B.W.T., bell roll 
et bell tour. Chaque catégorie 
donne un certain nombre de points. 
Des points sont soustraits pour des 
erreurs de la part des oiseaux.

Les serins allemands sont en­
traînés à ne donner que quelques 
unes de ces ritournelles, mais à les 
donner à la perfection. Les autres 
pays visent plutôt à tirer de leurs 
oiseaux un maximum d’effet

Les juges se mettront au travail 
dès aujourd'hui et comptent finir 
vendredi soir. Lorsque le grand 
public visitera l'exposition, samedi 
et dimanche, les gagnants auront 
été déterminés et tout le monde 
pourra admirer le grand champion 
mondial des canaris chanteurs.

Les gamins de 
Paris et tous 
les autres...

M. l’abbé Bernard Fernlque, 
directeur du collège Stanislas de 
Montréal, a prononcé hier soir, à 
la réunion du "PUit Salon" de la 
Société du Bon Parler français, 

conférence humoristique etune

Définitivemsnt 
rayé dis cadras 
de la police

saisissante sur “les gamins de 
Paris".

Le gamin de Paris, c’est le ga­
vroche plein de bagout et d'esprit, 
frondeur et moqueur, mais brave 
et toujours sympathique. M. l’abbé 
Fernlque a présenté un double ta­
bleau du gamin, celui où le petit 
bonhomme, chasseur d’hôtel, est 
animé d’une vio pétillante de Joie 
et d'esprit, malgré la pauvreté qui 
l’accable . . . celui aussi du jeune 
gars téméraire et misérable qui 
patrouille les faubourgs pauvres à 
Paris, mais aussi tous les quar­
tiers pauvres dans toutes les villes 
industrialisées de l’univers.
L’école

Us ne vont pas à l’éeole parce 
qu'ils ne peuvent se vêtir convena­
blement ou parce que "les rats ont 
bouffé leurs bottines"; ils ne vont 
pas a l'école parce leurs parents 
les obligent à demeurer dans une 
pauvre mansarde où ils seront 
peut-être plus utiles. Pourtant, ces 
parents sont excusables puisqu’ils 
ont connu eux aussi les memes 
déboires.

"La misère" dit le conférencier, 
“est un réactif devant lequel on 
ne peut pas rester médiocre; elle 
peut ou bien élever l’homme ou 
bien le dégrader”. Certes, des oeu­
vres ont été conçues par l'Etat et 
par le Clergé pour venir en aide a 
ces enfants, mais il importe avant 
tout que ces oeuvres soient appli­
quées aux conditions qui prévalent 
dans leur milieu. De plus, explique 
l'abbé Fernlque. ces gens ignorent 
les procédés à suivre pour toucher 
des prestations d’assurance, ils 
“oublient" de signer telle formule 
et se voient privés du secours né­
cessaire.

Présenté par M. Jules Masse, 
président de la Société du Bon 
Parler Français, le conférencier a 
été remercié par M. le juge T.-A. 
Fontaine qui a invité l'auditoire “a 
méditer et à réfléchir sur les le­
çons" qui se dégagent de la con­
férence de l’abbé Fernlque. La 
partie musicale de la soiree avait 
été confiée à M. Pierre Canti. à 
Mlles Pierrette Légaré et Gisèle 
Salme.

Le comité exécutif a confirmé, 
hier, le renvoi de l’agent J.-P. De- 
mers, autrefois de la brigade de 
la moralité municipale, suspendu 
le 19 novembre dernier, sous l’ac­
cusation d'avoir accepté des pots- 
de-vin de prostituées. Ce renvoi fut 
subséquent à une recommandation 
faite par le directeur Albert Lan­
glois, de la police municipale.

Le cas d’un second membre de 
la même brigade, également sus­
pendu sous des accusations identi­
ques. n’a pas cependant encore été 
réglé.

d’heures, leur papa et leur maman.
Les membres sont priés d’ap­

porter des vêtements pour ces en­
fants. tout ce dont ils peuvent dis­
poser. afin d’ajouter encore aux 
autres présents qui leur seront 
offerts.

1,500,000 Ontariens 
victimes de préjugés

ta reproduction do cette prière a 
été payée par O. P , ae Montréal, 
pour faveur extraordinaire obtenue 
avec promcjse de publier et don» 
l'e * p o i r qu'eUe bénéficiera à 

i d autres

TORONTO. 18. (C.P.)—La di­
rectrice d’un centre civique de 
Toronto, estime que 1,500,000 
nègres, juifs et catholiques de 
l’Ontario doivent subir des pré­
jugés de race et de religion, 

Mme Vyola Miller, du Home 
Service Association, a déclaré 
hier soir à un auditoire compo­
sé de membre d'un dub de re­
lations scolaires et familiales que 
les préjugés "ne respectent pas 
la personne humaine".

DECES
MAILHOT. — A Montrés], 1« 1S Janvier 

1950. a l'âge de 69 ans, t»t décédée Mme 
veuve Albert Matlhot. née Kmma Chaîné 
et mère des propriétaire! rte* malien* Ed­
gar Mtllhot et Bruno Mallhot. Lé* funé­
railles auront lieu samedi le 31 courant. 
Le convoi funèbre partira de la demeure 
de ion MU Edgar. 631 rue Dunlop. Outre­
mont. pour s* rendre à réglUt paroissiale 
de Oentllly, où le service sera célébré a 10 
heures, et de U au cimetière de l'endroit. 
Parents et ami* sont priés d'y assister 
sans autre Invitation.

PRIERE EFFICACE A

MARIE. REINE DES COEURS
O Marie, Reine des Coeurs, avocate 

des causes deseiporées, Mère al aura, 
si compatissante. Mere du Divin Amour 
et pleine de lumière divine, |e mets 
entre vos mains si tendres, les faveur* 
que nous attendons d* vous autour- 
d'hui. Regardai nas misères, not cosurs, 
nos larm*i, nos peines intérieures, not 
louffrancét: vOut pouver nous eioucer 
par les mérités de votre divin Filé, 
iéiui-Chriit. Nous promettons, si nous 
sommes tiauccs de répandre votr* 
gloire, et de Vous faire connaîtra 
tous le titre de "MARIE, REINE DIS 
COEURS" et Rein» de l'univers entier. 
Eseucei-nous pré* da votre autel, eù 
tous les tours vous donnai tant da 
preuves de votre puissance et amour 
pour la guérison de l'âme et du corge.

Nous espérons contre toute «gé­
rance demandes à Jcius notre gué­
rison, notre pardon, et notre persé­
vérance finale

O Marie, Reine des Coeurs, guéristoi- 
nous. Nous avons conflanca en voua. 
(3 fois.)

Réciter entfe prière 9 lours consé­
cutif* *e confesser et foire lo sonti 
Commun, on.

imprimatur : J.-C. CHAUMONT, 
P A., v.-g.
Montréal 9 mai 1938.

HEURES D'AFFAIRES : DU LUNDI AU VENDREDI, DE 9 H. 30 A S H. 30 — LE MAGASIN FERMI A 1 H. LE SAMEDI

OCCASION DU JEUDI CHEZ
Solde de manufacturier!

Pyjamas
en

broadcloth

EATON
Solde à Vi prix I Rég. 4.95

Chemises
de

flanelle
Occasion du jeudi Occasion du jeudi

4.69 2.47
Offert à un prie bien inférieur 
au prix régulier pour cette 
vente d'un jour. Elégant broad­
cloth. Jolis motifs paisley et 
rayures. Gilet avec col à revers. 
Pantalons avec élastique dans 
le dos et boutons en avant. 
Tailles 36 à 40 dans le lof.

Voici une offre des plus 
avantageuses ! Flanelle 
laine et coton d'excel­
lente qualité, souple, 
soyeuse et durable. Elé­
gantes teintes : ton ou 
gris. Col meu tenant. 14 
à 16>/2.

Signalez PL. 9211 — Commandes de la Villa 
Clients de l'extérieur, écrives au Service d'Achati Eaton, Mtl 

ARTICLES POUR HOMMES, AU REZ-DI-CHAUSSEI, CHEZ EATON

«'T. EATON C<L—
DC MOétTACAi.
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Les annonces classées du

CANADATELEPHONEZ 
avant midi à

GRavdU 3551 SONT EFFICACES
Manaîm Améliorez l'apparence de 

voire bureau avec le» 
AMEUBLEMENTS

Ü9 DUCLOSAPUCIOS^

3527 êit, rut Bélanger, Montréal VI. 3645
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Décoré pour un act« d'héroïsme

A4. E. D. Gray-Donald, de Québec (à droite), président de la 
Canadian Electrical Association, décorant M. Odilon Génois, de 
Shawinigan Falls, un employé de The Shawinigan Water A Power 
Co., de la médaille de bronze de l'Association, pour avoir ranimé 
son compagnon de travail, M. Ls-Philippe Richard, à la suite d'un 
accident survenu le 3 août 1948 à St-Etienne des Grès, près de 
Trois-Rivières. Cette présentation a été faite au Château Frontenac, 
à Québec, où la C.E.A. tient son congrès d'hiver.

ProMèmes de la circulation 
à l'ordre du jour au conseil

La séance spéciale qtie le con­
seil municipal de Montréal tiendra 
à partir de dix heures et demie, 
demain avant-midi, en sera décidé­
ment une qui fera époque et qui 
aura des répercussions d’impor­
tance.

Plus précisément, il sera ques­
tion notamment des problèmes de 
la circulation et du transport en 
commun à Montréal et dans te 
district métropolitain.

Par exemple, le conseil sera sai­
si du projet de bill préparé par la 
Commission d’étude des problèmes 
de la circulation et du transport 
dans le but d’obtenir, pour la Cité, 
de la Législature de Québec l’au­
torité d’établir une "Commission 
de transport de Montréal" qui 
pourrait exploiter, entre autres 
choses, le Tram (une fois munici- 
palisé) et construire le métro et 
autres "projets" connexes.

Au Club de Réforme

Le conseil sera aussi saisi des 
suggestions formulées par la même 
Commission d’étude relativement 
aux moyens susceptibles d’être 
pris pour financer la construction 
d’un métro, d’une autostrade est- 
ouest, etc.

En outre, le comité exécutif sou 
mettra au conseil ses conclusions 
et recommandations relativement 
au rapport soumis par la Commis 
sion d’étude, le premier décembre 
dernier.
Cet autre rapport, aujourd’hui

Incidemment, le comité exécutif 
corrobore, apprend-on, ce premier 
rapport de la Commission d’étude.

Hier après-midi, on était appa 
remment à compléter le rapport en 
question, et le document serait 
disponible aujourd'hui même. Tout 
en faisant des réserves "mineures’ 
le comité exécutif recommanderait 
au conseil d’approuver ce premier 
rapport de la Commission d’étude 
Des crédits supplémentaires

D’autre part, le comité exécutif 
recommandera au conseil de voter 
des crédits supplémentaires rela­
tivement a l’expropriation d'im-

Convocations

L'hon. J. R. Smallwood, premier 
ministre de Terre-Neuve, sera 
l'hôte d'honneur et conférencier, 
samedi, à 1 h., à un déjeuner- 
causerie du Club de Réforme. Il 
parlera aussi la veille, soit de­
main soir, au Club de Réforme, à 
une réunion de la ‘section étu­
diante de l'Association de la jeu­
nesse libérale du district de 
Montréal. Le premier ministre de 
Terre-Neuve est un écrivain et un 
orateur de renom. Au déjeuner 
du Club de Réforme, samedi, il 
sera présenté par Me Lomer 
Gouin, avocat, président du co­
mité politique de l'Association de 
la jeunesse libérale du district de 
Montréal et il sera remercié par 
M. John Pepper, président des 
jeunes libéraux de Westmount. 
Le déjeuner, auquel assisteront 
plusieurs personnalités éminen­
tes, sera sous la présidence du 
Dr L. P. Nelligan, président du 
Club de Réforme.
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Canadian Industrial Trainers
Association.—Diner mensuel ce 
soir, a 6 h. 45, au restaurant de la 
gare Windsor. Conférencière: Mme 
Opal J. Cunningham, directrice de 
l'entrainement pour le magasin 
Crowley. Milner & Co., de Détroit. 
Michigan. Sujet: "Hetail Training".

Société Ayrshire du Québec.— 
Congrès annuel a l'hôtel Queen’

Ecole des hautes études commer­
ciales.—A 7 h. 3U, ce soir, inaugu 
ration d'un cours sur l'administra­
tion du personnel par M. Charles 
Laberge, surintendant du persom 
ne! a Shcrwin Williams Company

Club Richelieu - .Montréal. — 
Contrairement à la coutume, pas 
de déjeuner-causerie à midi. Ce 
soir, à H h., au Queen's, diner et 
assemblée annuelle.

Engineering Institute.—Réunion 
à 8 h. 15, ce soir, à 2050. rue Mans­
field. Conférencier: M. Vernon 
Taylor, géologue et conseiller de 
ITmperial Oil. Sujet: “Oil Deve 
lopments in Western Canada".

Lions’ Club — Déjeuner-causerie 
hebdomadaire à midi et demi, à 
l’hôtel Mont-Royal. Conférencier 
M. Howard S. Ross.

Association des assureurs-vie — 
Déjeuner-causerie, à midi et quart, 
à l’hôtel Mount-Royal. Conféren­
cier: M. Don Henshaw.

Chemical Institute of Canada — 
Diner-causerle à 6 heures 30, au 
Queen's. Conférencier: E. W. R. 
Steacie. Sujet: "Les réactions élé­
mentaires de* hydrocarbones".

Club Kiwanis-Montréal — Dé­
jeuner-causerie hebdomadaire, à 
midi et demi, à l’hôtel Mont-Royal. 
Deux conférenciers traiteront de 
questions ouvrières. Ce sont MM. 
Percy-R. Bcngough et Arthur Mac- 
Namara. M. Hengough est prési­
dent du Congrès canadien des Mé­
tiers et du Travail et M. MaeNama- 
ra est sous-ministre fédéral du Tra­
vail.

Hoard of Trade — Réunion à 
3 h. 30, à la salle Exchange du 
Hoard of Trade, pour étudier les 
règlements de l’impôt sur le re­
venu.

Royal Air Forces Association —
Réunion de la division de Montréal, 
à l'hôtel New Carlton, ce soir, à 
H h. 45

DELICIEUX POISSON POUR VENDREDI

FILETS FUMÉS
FILETS D'AIGLEFIN — TRUITE 
DE LAC — MORUE — DORE — 
FILETS DE SOLE — POISSON 
BLANC — TRUITE DU RUISSEAU 
DANOISE — HARENGS DE HOL­
LANDE — FLETAN — SAUMON 
DE LA C B — PETONCLES — 
VERITABLES HARENGS SAURS 
ECOSSAIS — SOLE DE DOUVRES

HUITRES • CREVETTES • HOMARDS
Légumes "frais du jardin", toutes variétés 

Viandes préparées de Schneider

SIGNALEZ:
PL 8121

Un expert analyse les causes 
de la prospérité du Canada

Quand un terin ne veuf pas chanfer

il est frappant de constater que 
les financiers et hommes d’affaires 
qui ont parlé publiquement ces 
derniers temps reprennent tous la 
même formule : prudence, optimis­
me. mais avant tout prudence et 
clairvoyance. Les rapports de fin 
d’année* des corporations financiè­
res et industrielles, les financiers 
les porte-paroles des gouverne­
ments. l’hon. M. St-Laurent lundi. 
M. Mansur mardi, M. James S. 
Duncan hier. ont. chacun scion 
l’aspect qu’il connaît mieux, déve­
loppé le même thème pour en ar­
river à la même conclusion.

Hier midi. M. Duncan, qui est a 
la fois président de Massey-Harris 
Co.. Ltd et président de la Com­
mission de Commerce dollar-ster­
ling. est revenu sur la prudence, 
en l’abordant d’un point de vue 
assez peu exploité : la place de nos 
débouchés commerciaux dans l’éco­
nomie canadienne et leur influence 
fondamentale sur notre prospérité.
Prospérité artificielle

Selon cet expert en commerce 
international, notre actuelle pros­
périté serait artificielle et fondée 
sur l’accroissement temporaire du 
volume de nos exportations aux 
Etats-Unis, sur nos prêts a notre 
plus vieux client. l’Angleterre, et 
sur nos exportations en vertu des

crédits du plan de reconstruction 
de l’Europe (plan Marshall». Aussi 
longtemps que dure cet état ar­
tificiel de choses, la prospérité du 
Canada est assurée. Seulement le 
plan Marshall se termine en 1952, 
la somme des prêts que nous pou­
vons consentir est nécessairement 
limitée, et notre volume actuel 
d’exportation aux Etats-Unis ne 
saurait se maintenir qu’aussi long 
temps que la production améri­
caine n’aura pas atteint le niveau 
de la consommation domestique.

Après ?
M. Duncan explique :

"Envisageons d’abord notre pro­
pre situation : Nous sommes pros­
pères; 1949 fut une année excel­
lente à tous points de vue : em 
bauche. industrie, mines, agricul­
ture. De nouvelles richesses nous 
sont dévolues : du pétrole en Al­
berta, de l'uranium au Nord- 
Ouest, du fer et du titanium au 
Labrador et dans le Québec. On 
peut donc se complaire dans l'op­
timisme. Ce qui ne fait en rien 
disparaître les causes d’inquié­
tude.

"Le chaînon faible de notre éco­
nomie est notre dépendance sur le 
commerce extérieur pour près d’un

(Suite 2e page, 2e col.)

"Le Canada reste un pays jeune, 
et un pays pour la jeunesse"

Même après des développement-; ! tentionnée, cependant. Un beau 
industriels et commerciaux extra- jour, on a constaté que cette réa- 
ordinaires au cours du dernier lisation devenait un actif inestima- 
demi-siècle, le Canada est encore i ble pour h* Canada. Sans ces che- 
un pays jeune, un pays pour les mins de fer, avec leur excès de ma- 
jeunes. tériel roulant, nous n’aurions ja-

Telle était la déclaration que fai­
sait M. Romuald Bourque, maire 
d’Outremont. au cours d'un ban-

mais pu transporter les milliers de 
militaires et les millions de tonnes 
de fournitures qui nous ont per-

quet de l’Association des libraires mis de participer à l'effort destiné
en l’hôtel Berkeley hier soir.

A l’encontre de tant de pays, le 
Canada n’a jamais été déchiré par 
la révolution ou la guerre civile, 
a ajouté M. Bourque. "Nous avons 
heureusement pu façonner notre 
destin sans luttes sanguinaires. Le 
Canada est né sous le signe de 
liberté librement consentie. Son 
indépendance a été le fruit d’un 
patient effort et d’un esprit tou­
jours conciliant. Cette liberté et 
cette indépendance n’en ont pas

au renversement nazi."
Un Canada uni. par les rêves et 

les aspirations de la jeunesse ca­
nadienne. peut jouer un rôle pré­
cieux dans l’univers, d'ici à la fin 
du siècle, selon M. Bourque. En se 
réalisant, en maintenant bien haut 
les bannières de la liberté, de l’in­
dépendance et de l'entreprise, le 
Canada peut servir d'exemple et 
inspirer les autres nations.

Au début du siècle, le Canada

légale autour de 
kt déclaration de Trudel

Par Adolphe Nantcl

Quand un serin ne veut pas thanter, il faut prendre les grands 
moyens. M. Janvier Drouin porte sur son doigt le numéro 361, un 
serin Gross-Baker, qui a gagné Tannée dernière le grand prix 
international des serins "Roller''. Son compagnon de gauche, M. 
Henri Saint-Denis, président de I Association des serins chanteurs du 
Canada, tente mais en vain de faire chanter Toiseau qui refuse de 
s'exécuter. La raison ? C'est que les juges n'y sont pas. 361 ne chante 
que lorsque les juges se présentent. C'est du moins l'impression qu'il 
donne, car il n'a pas émis le moindre piaillement de tout le temps 
que nous avons été au Jardin Botanique, où se tient la cinquième et 
dernière exposition de serins du Canada. Le public sera admis à 
visiter l'exposition au cours des journées de samedi et de dimanche.

(Photo "Le Canada", par Robitaille)

Dilemme trogique

Liberté aux locataires d'être 
inquiets, rassurés ou craintifs

La situation de plusieurs loca­
taires. à l’heure actuelle, présente 
un certain nombre de difficultés. 
Quelques uns soumettent leur pro­
blème aux autorités capables de 
les résoudre, évitant ainsi le dan­
ger d’une éviction et la hausse 
inadéquate de leur loyer. D’autres, 
moins prudents, transigent avec le 
propriétaire sans connaître les di­
vers règlements qui régissent les 
loyersmoins de prix. Elles n’en sont pas était un pays jeune, un pays en-, -Happolons ,|Ue tous h.s proprié- 

moms fragiles. St nous les négli- core a 1 essai et plusieurs de ses laire‘Hqu, imposent „ne hausse de
geons, on pourrait nous les ravir I habitants doutaient de son avenir, 
et il ne manque pas de mains avi- Certes, ils connaissaient l’ampleur
des. même dans notre jeune pays, 
pour tenter de nous en dépouiller.”

M. Bourque exprima l’opinion 
que nul temps ne convenait mieux 
que ’ce début de la seconde moitié 
du 201ème siècle, pour passer aux 
jeunes citoyens le flambeau de 
l’avenir, la responsabilité du Ca­
nada de demain.
Le* erreurs

“Nous avons dans le passé com­
mis des erreurs”, de faire remar­
quer 1 e conférencier. “Vous e n 
commettrez aussi. Mais que ce soit, 
de grâce, des erreurs honnêtes, dé- 
oulant d’une bonne intention. 

Longtemps, plusieurs d’entre nous, 
avons cru que la construction du 
Pacifique Canadien et de l’autre 
chemin de fer transcontinental 
était une erreur. Et c’en était pro 
hablement une. Une erreur bien in-

)écès à 57 ans de 
VI. Wilf. Davignon

M. Wilfrid Davignon, demeurant 
6749 De Saint-Valier, citoyen 

avantageusement connu et estimé, 
est décédé, mardi, le 17 Janvier a 
l'hôpital Notre-Dame, après une 
courte maladie, à l'âge de 57 ans.

M. Wilfrid Davignon, qui était 
au service de la maison Eastman 
Kodak, depuis 38 ans, laisse dans

M. Wilfrid Davignon

le deuil outre son épouse, née 
Dame Marie-Flore Saucisse, deux 
fils : MM. Philippe et Jean-Guy 

1 Davignon.
Egalement il laisse pour pleurer 

I sa perte, sa mère, Mme Isaïe Davi­
gnon, ainsi que six frères: MM. 

! Isaïe Davignon, de Montréal: Aléas 
j Davignon, de New Bedford; Tho­
mas Davignon, de Richmond; J.- 

j Louis Davignon, gérant général ad- 
, joint de la Banque Canadienne 
; Nationale : Vvon Davignon, de St- 
I Basile-le-Grand; Orner Davignon, 
de Québec. Il laisse aussi trois 

i soeurs : Rév. Soeur Sainte-Cécile, 
de la Congrégation de Notre-Dame, 
de Windsor Mills; Mme Albert Ga­
gnon. de Richmond et Mme Ar­
thur Laflamme. de New Bedford.

La dépouille mortelle est expo­
sée aux salons mortuaires J.-S. 
Vallée, Liée. 6662 rue Saint-Denis.

des territoires canadiens mais ils 
ne prévoyaient pas le parti qu'en 
pourraient tirer les générations 
futures.

Cinquante ans ont passé, selon 
M. Bourque. %Et pourtant le Ca­
nada reste plus que jamais la ter­
re des jeunes. Aucun autre pays 
n’ouvre mieux qu’ici les avenirs 
du succès aux jeunes ambitieux

loyer à leur locataire doivent leur 
faire tenir une formule officielle 
du gouvernement. Cette formule 
autorise le proprio A majorer de 18 
ou 22 p.c les loyers selon qu’lis 
sont chauffés ou non.

Les locataires sont tenus de ren­
voyer cette formule 30 jours après 
l'avoir reçue. C'est alors qu’ils si­
gneront un bail conformément aux 
clauses de la formule. Ce bail de­
vient valide dès qu’il est signé et

et tenaces, que ne rebutent ni1 aucune circonstance ne saurait le 
l’effort, ni la persévérance. révoquer.

Premières "Journées de Laval" 
vendredi et samedi prochains

QUEBEC. (Du correspondant 
du "Canada”) — Québec verra re­
venir dans ses vieux murs, le mois 
prochain, des centaines d'hommes 
qui y ont passé les plus belles an­
nées de leur jeunesse et sont de­
venus de grands citoyens au Cana­
da. aux Etats-Unis et à l'étranger.

C’est à l'Association des "Anciens 
de Laval" que nous devrons cet 
heureux événement.

Les "Anciens de Laval," associa­
tion fondée l’an dernier et qui 
compte déjà plus de 4,000 mem­
bres. ont décidé d'instituter les 
"journées de Laval," événement 
annuel, et d'y inviter tous ceux 
qui doivent leur formation a l'Uni- 
versité fondée en 1852.

Les premières "Journées de La­
val" auront lieu les vendredi et sa­
medi. 17 et 18 février, et seront 
le prélude des grandes fêtes du 
centenaire de l'Université en 1952.

Comme la grande majorité des 
"Anciens de Laval" ont fondé des 
foyers, ils seront accompagnés de 
leurs épouses et le programme des 
journées comprend des attractions 
pour les dames, entre autres une 
"Revue de Mode".

Le comité exécutif des "Anciens 
de Laval" nous transmet les gran­
des lignes du programme que voi­
ci.

1er jour (vendredi. 17 février): 
2 h. p.m., inscription au pavillon 
Mgr Vachon, 4 h., réception offer­
te par l'Université Laval au pavil­
lon Mgr Vachon. 8 h., joute de hoc­
key au Palais des Sports ' la jour­
née sportive des étudiants de La 
val coïncidant avec les journées les 
couleurs du Laval seront à l’hon­
neur dans cette joute).

2e jour (samedi. 18 février»: 
11 h. a.m., réunion plénière du 
grand conseil des "Anciens de La­
val" (comité exécutif, administra­
tif et régionaux». 2 h. p.m., visite 
des faculté. — "Revue des Modes". 
6 h. 30 p.m., diner-dan.se 1 l'habit 
ne sera pas de rigueur).

Le Dr J.-B. Jobin, président ties 
"Anciens de Laval", adresse au­
jourd’hui même une invitation a 
tous les inscrits à la maison fa­
miliale, 50, rue Ste-Ursule, mais 
tous les "anciens" qui n’ont pas 
encore fait parvenir leur inscrip­
tion sont cordialement invités aux 
"journées". Ce sera une occasion 
pour les fils de Laval de fraterni­
ser pendant deux jours avec un 
prince de l’Eglise, des archevêques 
et évêques, deux premiers minis­
tres, des juges en chef, des minis­
tres, des aommités de toutes les 
classes de la société.

On sait que la validité du con­
trôle fédéral des loyers sera con­
testée à Ottawa, en Cour suprême, 
h* 30 janvier. On apprendra alors, 
suivant le jugement rendu par le 
juge en chef Thihaudeau Rinfret. 
si le fédéral continuera d'assumer 
cette régie.

Si la régie est déclarée invalide 
au fédérai, la question de hausse, 
de 1H p.c., de 22 p.c. n’embêtera 
plus personne parce qu’elle n'exis­
tera plus. Ce sera le décontrôle 
au fédéral. Mais l'histoire ne finit 
pas la puisque les provinces en­
suite pourront prendre le contrôle 
et l'appliquer comme elles l’enten­
dent. Elles pourront de même 
abandonner cette régie. Et qu’arri- 
vera-t-U?

Il n’y aura plus de contrôle nulle 
part, ni au fédéral, ni au provincial; 
ce qui revient a dire que les pro- 
prios crieront victoire. Pas tous 
les propriétaires.

Ils crieront victoire s'ils n’ont 
pas encore envoyé la fameuse for­
mule. c’est-à-dire si Je bail n'est 
pas signé avec le locataire. SI, au 
contraire, le bail a été signé, ils 
seront Impuissants à majorer da­
vantage les loyers.
Contrôles maintenus ?

Il n’est pas Impossible, d’autre 
part, que le jugement de la Cour 
suprême oblige le fédéral à main­
tenir les contrôles sur les loyers. 
Advenant le cas, les choses reste 
font telles qu’elles sont présente 
ment, soit l’autorisation aux pro 
prios d'augmenter de 18 nu 22 p.c

On aura compris, en somme, 
qu'il s’agit d’un dilemme. D'aucuns 
le qualifient de "tragique". Corn 
ment s’exprime ce dilemme exacte 
ment ?

ai Les locataires (pii ont signé 
leur bail et qui considèrent ce bail 
comme leur étant favorable peu 
vent se retirer, la conscience en 
paix.

I)i Lus locataires qui ont signé 
un bail et (pii doivent payer cette 
augmentation autorisée par l’or­
donnance fédérale, peuvent égale­
ment se retirer, comme ils vou 
(Iront.

c» Les locataires qui n’ont pas 
encore signé de bail; qui n’ont pas 
été augmentés et qui attendent le 
grand coup, peuvent s'inquiéter 
car un décontrôle complet les me 
nacent; d’autre part, une régie 
provinciale n’est pas impossible.

Les locataires qui hésitent et qui 
redoutent un "mauvais coup" de 
leur propriétaire feraient bien de 
consulter un avocat. C’est encore 
le meilleur moyen d’éviter un dé­
sastre. L’Association ries Locatai 
res de Montréal fournit également 
les renseignements nécessaires.

Le jury a eu congé aux Assises, 
hier, puisque ces messieurs ont 
passé la journée dans leur salle de 
délibérations, sur l’ordre de l’hon. 
juge Wilfrid Lnzure, pour permet­
tre au tribunal d’écouter la preuve 
sur le "voir-dire", expression ac­
ceptée partout, afin de savoir si 
la confession de Roger Trudel. doit 
être versée au dossier.

L’inculpé subit son procès, de­
puis lundi, pour le meurtre de Mme 
Angéltna Bessette. 49 ans. sur le 
pont Jacgues-Cartter. dans la nuit 
du 1er décembre 1948. Me Lucien 
Gendron, c.r., avocat de la défense 
avec Me René Gauthier, c.r., en 
est rendu au tournant du procès, 
et cherche par tous les moyens lé­
gaux à sa disposition, à trouver 
une raison pour que les aveux du 
détenu ne soient pas acceptés, pour 
être ensuite soumis aux jurés. Cha­
cun sait que, sans ces aveux, Tru­
del a de fortes^hances d'échapper 
à la potence.

Cette procédure du "voir-dire" 
est longue et monotone. Il faut 
questionner tous ceux qui ont ap­
proche le prisonnier depuis son ar­
restation pour savoir si on lui a 
fait des promesses ou des mena­
ces. rt si la mise en garde, exigée 
par la loi, a été faite à l'inculpé.
Heureusement...

Un des policiers qui surveilla 
Trudel lors de ses mouvements, 
des cellules de la Sûreté provin­
ciale au nouveau Palais, à sa com­
parution et son enquête judiciaire, 
le gendarme D. Robert est grave­
ment malade dans un hôpital, à 
Sherbrooke. Me Gendron a le pri­
vilège de le questionner mais il se­
rait dangereux de lui faire entre­
prendre le voyage à Montréal.

Kt jusqu’à trois heures, hier 
après-midi, le tribunal, les avocats 
et les greffiers, ont cru qu’ils au-

Pour réduire le coût dot maison»

Les ouvriers du bâtiment sont mieux payés que 
jamais - Entente nécessaire avec les constructeurs
^ t* • • i   a - » _ à    etnèit» r> i f» It I M U* 4>f 174 t* H «14

Au cours de la dernière journée 
de leur congrès — le 32iètr.e — 
qui s’est terminé hier à Montréal.

vail et le capital doivent s’enten- j de cette machine et la garde en sa 
dre pour couper le prix do re- possession.
vient par un rendement accru.

les constructeurs canadiens ont immlfratlon
pris des décisions, adopté des ré-, j|lS constructeurs félicitent et 
solutions, qui ne peuvent que se ; rf.,n(,rcient le gouvernement de 
répercuter toute l'année sur ^ l’établissement du nouveau nilnis- 
sort de l’industrie de la construe- trri> de ,a citoyenneté et de l’Im- 
tion. qui traverse en ce moment | miKration et prcsscnt |(. nouvel 
une période de prospérité s®0'i organisme d’encourager une im­
précédent dans l'histoire du * J migration sélective plus massive 
na^ai 1 que les années dernières. Les

Sans commentaires, en voici constructeurs demandent au mi- 
quelques-unes : | nistère nouveau de prévoir un
Les salairea programme d’entrainement qui fa-

Les employeurs font présrntc-1 ["ï11"1!;:"!.1'",, "‘ï
ment face à une concurrence âllM méthodes locales, la langue
haute pression, et doivent recon 
naître le fait que les contrats sont 
maintenant accordés au plus bas
enchérisseur.

Le prix de revient prend donc 
une importance vitale, accrue en­
core du fait que la production in­
dividuelle sur les chantiers a con­
sidérablement diminué par com­
paraison avec ce qu’elle était

Les funérailles auront lieu, ven-j avant la guerre, 
dredi. le 20 janvier prochain. Le Les constructeurs sont 
convoi funèbre quitta les salons a que les conditions des travailleurs 
8 h. 15 pour se rendre à l’église de cette industrie sont au-dessus 
Saint-Edouard où le service sera | de tout ce qu’elles furent dans le 
célébré a 8 h. 30. L'inhumation passé et que, pour éviter l'infla-

. I et la citoyenneté.
Importation

Les constructeurs pressent le 
gouvernement de reviser ses règle­
ments douaniers, afin qu’tl devien­
ne possible d’importer tel ou tel 
article nécessaire pour compléter 
une construction, surtout de celles 
qui sont indispensables au bien-être 
national.

Dans le passé, un constructeur 
d'avis pouvait faire venir des Etats-Unis

une machine qu'il ne peut se pro­
curer au Canada, employer cette 
machine sur un chantier, et ne 
payer que des droits partiels équl-

aura lieu au cimetière de l’Est. ' tion toujours menaç nte, le tra- valent» au temps qu'il fait usage

Les congressistes ne sont pas du 
même avis: Ils déclarent que cette 
mesure fait tort à l'industrie ca­
nadienne et pressent le gouverne­
ment de le rescinder, pour deman­
der le paiement des pleins droits, 
nonobstant le temps du séjour de 
la machine au Canada.
Taxe de vente

Important: Les constructeurs de­
mandent le retrait de la taxe de 
vente provinciale. Ce retrait con­
tribuerait a réduire le coût de la 
construction d'environ 10 p.c.
Logement

Les constructeurs remercient le 
gouvernement Fédéral de sa der­
nière loi sur la construction domi­
ciliaire. et pour les facilités qu'el­
le apporte a une coopération fédé- 
rale-provinclnle-municlpale en vue 
de logis a bon marché. Ils pres­
sent le gouvernement provincial de 
s'en prévaloir . . .
La roule trans-Canada

Les constructeurs remercient le 
gouvernement fédéral de l'avoir en­
treprise et pressent les gouverne­
ments provinciaux de coopérer im­
médiatement à sa prochaine réali­
sation.

Les chrétiens 
doivent avoir 
une foi active

Pour survivre dans les temps dif­
ficiles actuels, la chrétienté doit 
avoir une fois aussi profonde et 
aussi active que la foi des commu­
nistes.

Cette pensée de Lord Halifax a 
été soulignée hier au déjeuner-cau­
serie du club Kiwanis Saint-Lau­
rent, à l'Iiôtel Ritz-Carlton. Elle l'a 
été par le conférencier, M. Ken 
Greenaway, directeur de 1* compa­
gnie Zellers.

M. Greenaway a déclaré que 
l'opinion publique est la plus 
grande force au monde, que les 
communistes le savent et qu'il faut 
que les chrétiens et les démocrates 
le sachent eux aussi.

"C’est le devoir d’organismes 
comme les clubs Kiwanis, dit M. 
Greenaway, de faire comprendre 
l’Intérêt vital qu'ont les citoyens 
de mettre en pratique et de répan­
dre les principes de la démocratie. 
On n'apprécie pas suffisamment la 
liberté. C'est comme la santé. 
Quand on l'a, on ne l'apprécie pas 
toujours à sa juste valeur. C'est 
quand on est malade qu'on appré­
cie le plus la santé."

M. Greenaway a dit ensuite que 
le foyer, l’église et l’école sont les 
trois grandes institutions que les 
Kiwanlens doivent fortifier. Notre 
civilisation dépend de chacune de 
ces trois institutions sacrées, dit-il.

M. Greenaway a été présenté par 
M. Achille Raclent, ancien prési­
dent du Kiwanis Saint-Laurent et 
il a été remercié par M. Gustave 
LeDroit, un autre ancien président 
de ce club.

La réunion était sous la prési­
dence de M. Eugène Courtois, pré­
sident du Kiwanis Saint-Laurent.

Le chômage à 
Shawinigan

Shawinigan et Sorel sont les 
deux villes où il y a le plus de 
chômage dans la province.

Le maire et les érhevins de 
Shawinigan sont venus a Montréal 
rencontrer Mc l'aul-Emile Côté, 
député fédéral de Verdun-LaSallc 
et adjoint parlementaire du mi­
nistre du Travail. Ils étaient ac­
compagnés de M. J.-A. Richard, 
député fédéral de Saint-Maurice- 
Laflèche.

Me Côté a dit que le rôle du 
ministère du Travail n’est pus de 
donner du travail aux chômeurs 
et H a ajouté qu’il fera néanmoins 
tout son possible pour aider les 
chômeurs de Shawinigan. La plu-

fiart des demandes relèvent de la 
uridlction du ministère de la Re­
construction et d’autres -elèvent 

de juridiction provinciale.

raient à se rendre à Sherbrooke 
pour questionner ce témoin.

Heureusement que Me Lucien 
Gendron a décidé du tout après 
l’ajournement de l'après-midi, en 
faisant entrer au procès-verbal que 
tout ce que pourrait dire l'agent 
Robert serait la corroboration de 
ce qu'ont déjà déclaré ses compa­
gnons, avant eu la garde de Tru­
del.
L'arrestation

Le détective Paul Coulombe, ac­
compagné du détective Marcel Fa- 
vreau. a relaté à Me Gendron qu'il 
se rendit a St-Jcrômc pom y atten­
dre le dernier autobus venant de 
la métropole, trois jours après le 
meurtre. Trudel en débarqua pour 
être appréhendé aussitôt.

Le détective Coulombe et son 
compagnon ont déclaré qu'ils n'ont 
pas dit un traître mot n leur pri­
sonnier pendant une randonnée de 
trois heures.

Le capitaine Ubald Legault. qui 
avait charge de cette enquête, a té­
moigne en deux fois, avant et 
après l'ajournement de l'après- 
midi. Le témoin a déclaré qu’on 
cherchait le suspect a St-Jérômc 
puis Me Gendron lui demande :

—Connaissiez-vous Henri Tru­
del ?

—Oui. il est le sténographe de 
la Sûreté provinciale a St-Jérôme. 
Je n'ai pas appris immédiatement 
qu’il était le frère de l'inculpé à la 
barre. J’ai même aidé Henri Tru­
del et c’est un de mes amis.

—Laissons ces détails pour le 
moment et dites-nous quand vous 
avez commencé votre enquête 7 de­
mande Me Gendron.

—Le 2 décembre 1948.
—Avez-vous obtenu une déclara­

tion d'une dame Fortier, avant de 
questionner Trudel ?

—Oui.
l'ai de menace*

Me Gendron demande encore au 
capitaine:

—Vous n'avez fait ni menaces ni 
promesses ?

—Non.
—N’avez-vous pas déclaré à l’in­

culpé qu’il était mieux de dire la 
vérité parce que vou* connaissiez 
Henri Trudel, son frère, et qu'il 
était votre ami ?

—Je ne me souvient» pas avoir 
dit cela.

—Ne lui avez-vous pas dit que 
vous aaviez tout parce que madame 
Fortier avait parlé ?

—Non.
—Ne lui avez-vous pas dit ceci:

(Suite 2e page, 3e eol.)

A Notv«-Dim«

Le chanoine Thellier de Ponche- 
ville, prédicateur français de ré- 
putation internationale, aumônier 
militaire des armées françaises, 
chevalier de la Légion d'Honneur 
et décoré de la Croix de Guerre, 
que nous avons eu l'occasion 
d'entendre au cours do plusieurs 
stations quadragésimales en la 
chaire de l'église Notre-Dame de 
Montréal, sera le prédicateur in­
vité dimanche, le 22 janvier 
prochain, en cette Semaine de 
l'Unité, aux messes de 11 h. et 
de 12 h. 25. Le distingué prédi­
cateur a pris comme sujet de son 
sermon "Le rayonnement mon­
dial de la papauté".

MA. 3661*
760 SHERBROOKE O.

M. Léo

GUINDON
président de TAIliance des Professeurs 

Catholiques de Montréal

PARLERA

CE SOIR
jeudi à

CKAC à 7 heures
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La population de Montréal est en bonne santé
C’est le directeur du service municipal de 

la santé, le Dr Adélard lîroulx, qui l'affirme: 
la population de la métropole est en bonne 
santé. Au cours de 1040, son accroissement 
naturel a été de 13.1 par mille personnes. Ix* 
taux de la mortalité générale s’est maintenu 
à 0.0 par mille et il demeure inférieur a 10 
pour la dixième année consécutive.

Les maladies contagieuses accusent une 
baisse de près de 0,000 cas sur l’an dernier, 
en dépit d’une légère épidémie de poliomyé­
lite qui a causé 11 décès. Ives maladies du 
coeur, le diabète et le cancer figurent en tète 
des causes entraînant la mort.

Le point le plus intéressant à relever dam 
le rapport du Dr Groulx est assurément la 
nouvelle régression marquée par la tuber­
culose. Le taux de mortalité provenant de 
cette maladie se trouve abaissé à 42.5 sur 
100,000 de population, contre 50.4 en 1948. 
C’est une amélioration des plus consolantes; 
mais nous ne devons pas oublier qu’il nous 
reste beaucoup de chemin à faire encore pour

être sur un pied égal avec la plupart des 
autres villes.

Cette amélioration générale de la santé, à 
Montréal, nous la devons sans doute à la vigi­
lant d'un excellent service d’hygiène et à la 
collaboration intelligente qu’il reçoit des 
autorités municipales. Mais ce progrès est
<lù aussi à lu coopération du public et a une ;i8(,nls ct chrétlen!, ,e (lev0,r dc

subordonner leurs visées et leurs 
prétentions politiques à l’obll^H

meilleure compréhension de l’importance des 
loi- de l’hygiène et de la nutrition dans les 
familles. Cette oeuvre d’éducation ne doit pas 
connaître de relâche. Elle doit porter ses 
enseignements dans tous les milieux et laisser 
surtout sa marque chez les jeunes sur qui 
repose la santé de demain.

Les journaux sont très heureux de faire 
leur part dans ce travail nécessaire. Cela 
nous est facile, au Canada, grâce à la colla­
boration de notre ami le Dr Adrien Flouffe, 
dont la science sûre se présente toujours avec 
élégance et dont les préceptes, assaisonnés 
do bonne humeur, ne sont jamais d’une sévé­
rité excessive.

Les Canadiens français et l'avenir national
champions, leJamais peut-être la presse anglo-canadien­

ne ne s’est penchée avec autant de sympathie 
sur notre élément français et n’a mieux 
compris ses aspirations. Cela se produit à 
l’occasion de la visite à Québec de la Com­
mission sur les arts, les sciences et les lettres, 
qui apparaît de plus en plus comme l’un des 
meilleurs instruments dans la compénétration 
des deux cultures au pays.

Le Citizen, d’Ottawa, reconnaît que le 
Canada doit beaucoup à sa population fran­
çaise dans ses efforts pour devenir une 
nation et il résume ainsi son rôle historique:

Pendant près de deux siècles. 1rs Canadiens 
d'origine française ont préservé leur identité 
comme minorité dans l'Amérique du Nord. En 
agissant de la sorte, ils ont aidé à sauver le Canada 
pendant la Révolution américaine et durant la 
guerre de 1812. Ils ont contribué au développement 
du système parlementaire, à l'établissement de la 
Confédération et à l'évolution vers l'indépendance 
à l'intérieur du Commonwealth. Ils ont conféré an 
Canada une grande partie de ce qui fait son carac­
tère distinctif.

gardent encore quelques 
quotidien d’Ottawa ajoute:

Mais dans un siècle de matérialisme, la tradition 
française affirme des valeurs plus nobles. Dans un 
siècle de cupidité, elle considère les ressources du 
pays comme un patrimoine qui doit être utilisé arer 
prudence, pour le bien de l'avenir en même temps 
que des générations actuelles. Dans un siccle com­
mercial, elle résiste à l'avilissement de la vie 
humaine.

Le Citizen approuve hautement l’Associa­
tion des éducateurs de langue française qui a 
préconisé, devant la Commission Massey, 
l’assistance du gouvernement fédéral pour 
venir en aide à l’éducation, aussi bien que 
pour encourager et relier étroitement entre 
elles les deux cultures nationales. Toutes les 
recommandations faites par l’organisme qué­
bécois lui paraissent éminemment propres à 
atteindre ce but.

Les mêmes idées salutaires ayant été 
exprimées dans les grandes lignes par les

Lettre d’un Esquimau 
è un autre Esquimau

Les impressions et les opinions sur nos us et coutumes 
recueillies par Cebeuq, natif de lo Terre de Baffin tempo­
rairement domicilié à Montréal, telles que relatées à son 

cousin Oiratno, habitant les regions arctiques.

La perpétuation de la régie des loyers
Je t'avouerai, mon cher Oirat­

no. malgré que je sois étranger 
aux ehoses de la politique, sujet 
dont nous les Esquimaux ne nous 
soudons guère, Je comprenais 
parfaitement la satis fa ction 
qu'éprouvai mon ami Ildefonse. 
des excellents résultats initiais 
de la réunion d’Ottawa; parce 
que je connaissais bien la sincé­
rité et l'intensité de son patrio­
tisme. et la confiance qu’il entre­
tenait dans la supériorité des 
doctrines de la démocratie véri­
table. où existent encore les 
principes de la morale capables 
d'inspirer, en temps opportun, 

la conscience d'hommes intel-

plus autorisés de nos confrères de langue 
Après avoir fait allusion à certaines atti- 'anglaise, il est légitime de s’en réjouir pour 

tudea défensives et “provinciallstes” qui l’avenir de la civilisation canadienne. ‘

Plus de service maritime Montréal-Toronto

tion de justice légale et sociale, 
qui impose la recherche du bien 
commun; contrairement à ce qui 
arrive dans l’empire du commu­
nisme. où la volonté arbitraire 
du groupe prime l’intérét col­
lectif.

Ildefonse aurait discouru long­
temps sur le sujet qui l'intéres­
sait, quand il fut interrompu par 
l'entrée de sa femme qui venait 
l'aviser qu'un certain monsieur 
Petit désirait le voir.

"Fais-le entrer", dit Ildefonse. 
Je fis mine de me lever pour 
prendre congé. "Ne bouge pas. 
Cebeuq. me signifia Ildefonse, 
c'est un de mes locataires, et 
tu peux sans indiscrétion, j'en 
suis sûr. assister a notre entre­
tien "

"Bonjoui, monsieur Petit, as­
seyez-vous. Qu’est-ce que je 
peux faire pour vous ? s’enquit 
ildefonse.

—Voici, monsieur Desrocher.s, 
je suis inquiet. Je n'ai pas enco­
re reçu ma notice d'augmenta­
tion de loyei, et je me demande 
si vous allez m’en envoyer une ?

— Vous payez $20 par mois, 
n'est-ce pas. et si je vous aug­
mente vous paierez $23.

—Je n’en ai pas les moyens.
—Et vous êtes convaincu, par 

dessus le marché, j’en suis cer­
tain. que le gouvernement com­
met une grave injustice a votre 
égard en me permettant d’aug­
menter de $3 le loyer d’un logis 
pour leque. vous me payiez, aux 
environs de 1935, $25 par mois 
et que j'ai diminué alors à $16. 
a cause de la dépression qui 
vous faisait la vie dure. Durant 
la guerre, vous, votre femme, 
et votre tille qui habite avec 
vous, perceviez a vous trois près 
de $100 par semaine. Je n'ai au­
cunement profité de votre pros­
périté. si ce n’est que l’an der­
nier. la regie des loyer m'a per­
mis de récupérer un peu de l'ar­
gent que j'avais déboursé pour 
le paiement ries taxes augmen­
tées et les frais, également aug­
mentés, ries réparations et de 
l’entretien de la maison ! Pen­

sez-vous que les propriétaires 
furent ri»s profiteurs de guerre? 
Mais tranquillisez - vous, cher 
monsieur, ji ne vous augmente­
rai pas. I.aissez-moi vous dire 
tout de meme une chose : si le 
gnuvefncment n'avait pas pris, 
pendant qu i! en était encore 
temps, la mesure radicale qu'il 
a décrétée — laquelle est la cor­
rélation logique de sa politique 
de libérer le pays le plus rapide­
ment possible des mesures de 
guerre qui t rtravent le dévelop­
pement de l entreprisc privée — 
il n'aurai jamais ptl le faire; et 
nous serions infailliblement tom­
bés dans la situation impossible 
où se débat la France présente­
ment.

Paris possèdent 84.000 mai­
sons d'habitation, et 90 p.c. de 
celles-ci furent construites avant 
la guerr de 1914. Seize mille 
sont dam un état de délabre­
ment complet et devraient être 
démolies; 27 p.c. comptent plus 
de 98 ans d’existence; 30 p.c. 
entre 68 et 98 ans; 33 p.c. entre 
34 et 68 ans, lü p.c. entre 12 et 
34 ans et l p.e. seulement ont 
moin ; de 12 ans. De plus, a Paris 
54 p.c des maisons n'ont pas 
de cabinets de toilette; 82 p.c 
sont dépourvues de bains ou 
douches et 20 p.c. (t’eau couran 
te. Les propriétaires ne posse 
dent pas les moyens, non seule 
ment d’améliorer leurs bâti 
merits, mais même de les entre­
tenir. Les Journaux citent, coin 
me un exemple parmi des cen­
taines. le cas d'une femme pr»> 
priétaire de trois maisons de 
rapport contenant 34 apparie 
merits, tous habités par des fa­
milles de la classe moyenne. Or, 
quand elle a acquitté les taxes 
et le'- frais de réparations ur­
gentes. non seulement il ne lui 
reste rien pour vivre, mais son 
bilan se chiffre par une dette 
de $80. Son fils est obligé de 
pourvoir a ses besoiris et de 
payer de sa poche ce déficit de 
$80. Elle ne peut vendre, parce 
qu’il n’y a pas d’acheteurs de la 
propriété foncière à Paris. Tout 
cela resuite de ce que le gou 
vernement a négligé après la 
guerre de 1914 de supprimer la 
régie des loyers, au temps où la 
stabilisatior des affaires permet­
tait d'agir, plus tard il s'en est 
suivi l'engrenage de la dépres­
sion, et la crainte de l’électeur 
a continue de maintenir ' l'inac­
tion et le contrôle. Puis la der­
nière guerre est venue ajouter 
.s»*s complications.

"Bref, aujourd'hui le problè­
me de l’habitation a Paris, sem­
ble presque insoluble. Malgré 
le besoin intense d’habitations 
nouvelles, personne ne veut cou­
rir le risque de construire a 
Paris. Tels sont les résultats de 
la perpétuation du régime de 
contrôle des loyers."

Elections eu restaurant russe

Encore un événement qui marque une 
étmpe dans la marche du temps et laisse un 
peu de nostalgie dans l'Ame de ceux qui 
demeurent attachés aux souvenirs du passé! 
La “Canada Steamship Lines” a annoncé 
qu’elle supprime son service de passagers 
entre Toronto et Montréal.

Ce service maritime entre les deux gran­
des villes canadiennes existait depuis un 
siècle. Il avait survécu à l’avènement du 
chemin de fer et à l’ère de l’avion. Les hom­
mes, trop pressés d’arriver à destination, 
n’ont-ils plus le temps de circuler à loisir sur 
les lacs et les fleuves? La ligne était, au con­
traire, très achalandée et toutes les places 
étaient retenues, chaque été, longtemps à 
l'avance. Mais In saison de navigation — 
moins de quatre mois — est trop courte; les 
armateurs ont sans doute considéré que les 
profits ne justifiaient pas les dépenses 
accrues.

Ces “bateaux de ligne”, comme on les 
appelait, firent autrefois de riches affaires

en transportant marchandises et passagers. 
Pendant de longues années, ce fut la compa­
gnie de navigation “Richelieu et Ontario*’ 
qui avait charge du service; elle fut plus tard 
absorbée par la “Canada Steamship”. Jus­
qu’au tournant du siècle, les premiers navires 
furent des bateaux à deux roues. Ils faisaient 
escale aux ports situés entre Toronto et 
Montréal. L’un des attraits de la traversée 
était le saut des rapides du Saint-Laurent; 
l’horaire était établi de façon à les franchir 
de jour. Lorsque des navires de plus fort 
tonnage furent placés sur la route fluviale, 
les passagers devaient prendre des embarca­
tions plus légères a Prescott pour sauter les 
rapides.

On n’ose s’arrêter a penser que des consi­
dérations du même ordre que celles qui ont 
fait mettre fin au service centenaire du 
transport des passagers sur la voie maritime 
Montréal-Toronto pourraient s’appliquer un 
jour à d’autres routes du Saint-Laurent et 
de ses tributaires.

Par Drew Peanon

La coalition des dixiecrates et des républicains à la Chambre des 
représentants manoeuvre de façon à paralyser la procédure démo­
cratique — Est-ce que le représentant Delaney de New-York veut 
donner à sept membres du comité des règlements de la Chambre 

plus de pouvoir qu'à 500 autres congressmen ?

Pour nous créer un meuble typiquement canadien
Quel est l'avenir de l'industrie du meuble dans 

notre province ?
Nous avons, à Montréal, une Ecole du Meuble 

qui fait l'émerveillement des experts d'Europe en 
la matière et l'envie des autres provinces du Ca­
nada. C’est un magnifique commencement, niais 
cela ne suffit pas complètement à nous doter de 
maîtres capables rie créer une industrie canadienne 
du meuble.

Nous avons vu, ret automne, plusieurs diplômés 
rie cette école aller en France et ailleurs pour rc 
perfectionner dans leur art Là encore, ce n’est 
»iuc le début d'un mouvement '•eureux, qui demande 
a être soutenu et développe. L’infatigable directeur 
de cette institution. M Jean-Marie Gauvreau. par­
lant au récent congrès de la section du meuble de 
l'Association des marchands ietaillants, a demandé 
a ses auditeurs de s'intéresser de façon tangible 
et concrète a l'avancement de meilleurs diplômés 
de l’Ecole. Nous devrions être en mesure, a-t-il dit. 
d’envoyer chaque année «i l’étranger deux ou trois 
diplômé^ pour qu’ils se perfectionnent dans des 
techniques diverses. Il nous manque de nombreux 
experts que l’Ecole du Meunlc est en mesure de 
nous donner, à condition qu’on lui fournisse le

•’nerf de la guerre". L’existence d'un fonds spécial 
préconisé par M. Gauvreau apparaît comme une 
nécessité qui s'impose.

Le bon goût dans l'ameublement et la décoration 
intérieure jouent un rôle capital pour l'avenir de 
l’industrie. Le directeur de 'Ecole du meuble a 
rappelé aux marchands détaillants l’influence dé­
cisive qu'ils peuvent exercer à cet égard. Nous avons 
malheureusement un goût inné pour la camelote, 
a-t-il dit, et nous ne nous soucions guère de la faire 
disparaître. Il faut viser à la création originale. Les 
Américains, à l'exemple de l’Europe, commencent à 
se lancer dans cette vole, et h Toronto même, on 
s’inspire du môme principe. Si nous n’y prenons 
garde, nous serons vite devancés et submergés par 
de plus prévoyants que nous.

Avec l'Ecole du meuble, qui n’est plus une nou­
veauté et a fait ses preuves, nous avons en mains 
une discipline ct un noyau de techniciens capables 
de créer un meuble typiquement canadien dont le

WASHINGTON. — Voici com­
ment la coalition des républicains 
et des dixiecrates s'arrange pour 
passer par-dessus les droits de li­
bre procédure démocratique à la 
Chambre des représentants:

Se réunissant à hui clos dans la 
salle du comité des règlements, la 
coalition "républlcrate” n’a pas 
seulement exigé le rétablissement 
de l’ancien règlement du bâillon, 
par lequel le comité peut embou­
teiller n'importe quel projet de 
loi. mais elle a môme refusé de 
laisser parler le président. Adol­
phe Sahath de l'Illinois, qui s’op­
posait à ce règlement du bâillon. 
Chaque fois que Sahath. qui est 
âgé de 83 ans. commençait à par­
ler. on l’obligeait à se taire avec 
des cris de- “Le vote! Le vote!” 
de la part des démocrates f.ene 
Cox de Géorgie et Howard Smith 
de Virginie, et rie leurs accolytes 
républicains. Finalement, le con­
gressman GOP Leo Allen eut pitié 
(lu petit président.

"Il a le droit dr parler", plaida 
Allen, par-dessus les cris et le ta­
page. "Laissons-le parler deux ou 
trois minutes".

Humour peu apprécié
Sahath n'appreoia pas l’humour 

qu'il y avait là-dedans. Il était tel­
lement indigné par les tactiques 
grossières rie la coalition qu'il en 
étranglait presque.

"Nous devrions au moins avoir 
une audience publique afin que les 
adversaires de cette résolution 
puissent se faire entendre", doman- 
ria-t-ll. "C’est une finest ion ri'inté- 
rét vital pour tous les membres de 
la Chambre. Depuis que nous avons 
rappelé le règlement du bâillon 
l’an dernier, ce comité a voté 55 
règlements sur des hills et réso­
lutions. le plus grand nombre dans 
l’histoire.

"Certains d’entre vous disent 
que la résolution donnera au coml-

Les sept qui votèrent pour une 
action immédiate, sans audience 
publique furent les démocrates 
Cox, Smith, et William Color du 
Mississippi, et les républicains Al­
len. Clarence Brown de l’Ohio, Ja­
mes Wadsworth de New-York, et 
Christian Herter du Massachusetts.

Lylc du Texas ct Delany de New- 
York reculèrent cependant et torn 
bèrent dans les rangs républicrntes 
pour le vote final de 9 contre 2 en 
faveur du règlement du bâillon, 
laissant Sahath et Madden seuls à 
tenir contre ce règlement.

Delaney, qui appuie de coutume 
le "Fair Deal", a expliqué avec 
quelque gêne sa défection en disant 
qu’il voulait restaurer le pouvoir 
et le "prestige’’ du comité—presti­
ge qui. prétend-il. a été aboli par 
les réformes de règlements votées 
l'an dernier.

Ce que tout cela signifie, même 
si Delaney ne le dit pas. c’est que 
ce New-Yorkais est en faveur rie 
donner à sept hommes du comité 
des règlements plus de pouvoir 
qu'aux 500 autres membres du 
Congrès.

(Copyright. 1950, by The Bell 
Syndicate, inc.)

marché pourrait s’étendre à tout ie Canada et aux « t<j p|us ‘dp pouvoir—ce pouvoir. 
Etats-Unis. c'est celui d’étouffer toute législn-

Ces sages avis d'un homme ec mme M. Jean-Marie tion à laquelle vous vous opposez 
îauvreau. qui se dévoue avec l'ardeur et la corn- Comme président du comité, je neGauv

pétcncc que l’on sait à mettre uir pied une véritable 
industrie du meuble canadien, devraient rallier 
l’adhésion et la coopération pratique de tous les 
intéressés.

Les os humains sont plus durs que le bois de noyer
Le fait est mécaniquement démontré : l'homme a 

les os très solides. Des cubes tirés des longs os ries 
bras et des jambes ont été mis à l'épreuve. Ils ont 
supporté un poids de 23.000 livro par pouce carré, 
en compression, avant de se briser. Le bois du noyer 
blanc d'Amérique, » Imisi dans les conditions idéales, 
n'est qu’a moitié aussi fort.

Mais l’homme n’est malheureusement pas aussi 
solide que le métal La fonte coulée peut supporter 
des pressions quatre fois supérieures à celles des 
ossements humains.

Choisissons donc soigneusement les matériaux 
contre lesquels nous voudrons faire l'épreuve de 
nos os. si nous voulons que ce soient les matériaux 
»'t non les os qui cèdent les premiers . . .

M. J. Brunei, président 
de la Psychological 
Society of America

Au cours du congrès annuel de 
l'Association Américaine pour l'A­
vancement des Sciences, qui vient 
d'avoir Heu à New-York, du 26 au 
31 décembre. M. Jules Brunei, pro­
fesseur à l’Université de Montréal 
et directeur de l'institut bota­
nique. a été élu président de In 
Psychological Socit-t} of America 
Cette société, fondée en 1946. réu- 
nitnit les botanistes américains, ca­
nadiens ct étrangers spécialisés 
clans l’étude des algues marines 
et d'eau douce. Elle compte déjà 
plus de 200 membres, dont 40 
membres étrangers (européens, 
sud-américains, asiatiques, etc.) M. 
Brunei représentera cette société, 
en môme temps que l'Université 
de Montréal, au prochain Congrès 
International de Botanique, à 
Stockholm (Suède), on juillet pro­
chain.

M. Brunei a aussi été nomme 
membre de la Commission Inter­
nationale de Psychologie organisée 

Lyle du Texas et James Dciany de récemment par l'L'nion Interna- 
Ncw-York. tlonnlc des ^Sciences biologiques.

. ne
veux pas de cette sorte de pouvoir. 
Je veux protéger les droits des 
membres de la Chambre."

Iterul d’un "fair dealer” 
Cependant, la motion de Sahath 

à l'intention de différer l’action sur 
la résolution Cox. et de donner 
aux membres de la Chambre le 
droit de se prononcer pour ou con­
tre cette résolution au cours d'une 
audience publique, fut rejetée par 
un vote de 7 contre 4 Les trois 
membres du comité qui se sont 
joints à Sabatli pour exiger une li­
bre discussion furent les démocra­
tes Hay Madden de l'indiana, John
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Staline — Que choisissez-vous: du goulach ou du goulach ?________

Les berges de la Seine 
invitent au voyage

Entre Canadiens 
de bonne volonté

par Iggènt L'HIUREUX

L’éducation populaire
Je viens de parcourir un nou­

veau volume de 330 pages. En voi­
ci le titre: "Répertoire national de 
l'Education populaire au Canada 
français”, il est édité par la So­
ciété Canadienne d’Enseignement 
postscolaire. On y trouve une des­
cription de tous les organismes qui, 
chez nous, "tendent à rendre au 
peuple une âme, une conscience ct 
le sens de ses responsabilités, ct 
à lui donner des moyens de s’ex­
primer et de s’extérioriser''.

L’éducation populaire, telle que 
comprise par la Société Canadienne 
d’Enseignement postscolaire, c’est 
donc beaucoup plus que l'"instruc- 
tion des masses” et la "vulgarisa­
tion des connaissances".

• « *

Le volume est divisé en deux 
parties consacrées, la première aux 
organismes d'éducation populaire 
directe, la seconde, aux organismes 
d'éducation populaire indirecte.

Les organismes d'éducation po­
pulaire directe sont "ceux dont la 
fonction principale et voulue est 
l’éducation populaire et aussi ceux 
dont les buts et les moyens d’action 
en font des milieux propices à une 
oeuvre d'éducation populaire ou 
encore des agents possibles de 
l’éducation populaire."

Voici quelques exemples de cette 
catégorie: les institutions d’ensei- 
gnemerU comme les Universités; 
les sendees d’Etat, comme Radio- 
Canada et les Ecole des Beaux- 
Arts: les groupements volontaires, 
comme ceux de l’Action catholi­
que; les sociétés de coordination 
d’éducation populaire, comme la 
Société d’Educatlon des Adultes 
du Québec.

• * •

Nul ne me contredira: Pour in­
viter au voyage, la Seine se suffit 
à elle-même...

Tous les fleuves parlant d’éva­
sion. et plus encore quand Us 
traversent avec nonchalance une 
capitale.

Mais devant aucun, peut-être, on 
éprouvé autant l’envie de navi­
guer. Il en est. donc la majesté 
ou la grâce donnent un plaisir 

i uniquement spectaculaire. L'appel 
de la Seine est autre, et l’image 
d’une péniche glissant sur ses eaux 
couleur de tourterelle, suscite de 
désirs sans proportion avec son 
objet.

C’est dire si de trouver amar 
rés sur ses berges, pour quinze 
Jours "res vaisseaux dont l'hu 
incur est vagabonde", ajoute de 
rêve à un fleuve qui en dispense 
déjà beaucoup.

En l’occurence, ccs vaisseaux 
dont ^humeur est vagabonde, sont 
exposés, ici. par le XVe Salon des 
Industries Nautiques.

Dans le noble espace, sis entre 
le Pont de l’Alma et celui des 
Invalides, on a classiquement ins 
tallé, sur le Cours Albert 1er, des 
halls et des stands. Les firmes 
françaises et étrangères y expo 
sent les moteurs marins, et les 
bateaux de plaisance, tandis que 
les chantiers navals, et les sodé

la

Les organismes d'éducation po­
pulaire indirecte sont "ceux qui se 
proposent comme but principal 
l'action patriotique, profesionnelle. 
économique, sociale ou civique et 
qui dans la perspective de leurs 
fins propres, peuvent participer à 
l'éducation populaire”.

Voici quelques types correspon­
dant à cette définition: les groupe­
ments d'action patriotique, tels que 
les sociétés St-Jean-Baptiste; les 
groupements d'action coopérative; 
les groupements d’action profes­
sionnelle. tels que l’U.C.C., l’Asso 
dation professionnelle des Indus­
triels. les groupements d’action so­
ciale. civique et humanitaire, com­
me les Chambres de Commerce, 
les clubs sociaux, les comités de 
citoyens, etc., même la Socitétc de 
Protection des animaux.

Les dernières pages sont consa­
crées à nos sociétés savantes, a la 
radio et à la presse.

Personne, évidemment, n'appren­
dra par coeur un ouvrage aussi sè­
chement documentaire que ce Ré­
pertoire. Mais la disposition mé­
thodique de la matière en rend la 
consultation très facile. Il faut sou­
haiter qu’un peu partout, on se 
donne fréquemment la peine de ré­
férer à ce tableau révélateur.

Car il importe que les Canadiens 
français connaissent davantage l’or­
ganisation culturelle mise a leur 
disposition.

4 * •

Les observateurs objectifs ap 
prouveront sûrement la réflexion 
suivante, que nous extrayons d’un 
article-présentation signé par M. 
Jean Bruchési, président de la So 
clété Canadienne d’Enseignement 
postscolaire :

"Trop de Canadiens de langue 
française prennent plaisir à insister 
sur nos défauts et nos insuffisan­
ces. A les entendre, nous venons 
loin en arrière de la plupart des 
peuples, dans à peu près tous les 
domaines, plus particulièrement ce 
lui de l’instruction publique. Pour 
'autres, au contraire, nous n’avons 

rien à envier aux pays étrangers, 
qui devraient même prendre exem­
ple sur nous, puisque nous avons 
atteint à la perfection, ou presque. 
Comme il serait plus raisonnable 
de se tenir à égale distance des ex­
trêmes ! Et comme il est plus sage 
de ne pas s’engager dans une plai­
doirie sans connaitre le dossier de 
affaire !"

Réflexion que l'on devrait faire 
sienne, en plusieurs milieux, pour 
éviter une multitude de jugements 
"a priori", aussi injustes que ridi­
cules.

Car deux attitudes contraires en­
travent egalement, chez nous, le 
progrès de l’esprit: 1—celle des 
ultranationalistes, qui. selon une 
conception rèvasseuse et outrée 
de la fierté nationale, se croient 
beaucoup trop supérieurs au reste 
du monde pour admettre de façon 
pratique la présence de lacunes 
à corriger en eux; 2—celle des 
défaitistes nationaux, qui ne veu­
lent pas communier à cet opti­
misme humain sans lequel aucun 
individu ni aucun groupe n'a la 
force d'entreprendre la tâche de 
son propre perfectionnement.

Fuissions-nous ne jamais tomber 
ni dans l’un ni dans l’autre de ces 
deux extremes qui. sans le savoir, 
maintiennent les Canadiens fran­
çais au bas de plusieurs échelles.

Us de contruction présentent 
production des marines marchande 
et militaire.

Chaque chose en son temps 
Avant de rêver devant des agrès 
et des voiles, il convient d'admirer 
l'effort de production de la 
France.

Voici deux ans. le Salon Nauti­
que était surtout plein de promes 
ses et de maquettes. Tout man 
quait eneore poui les belles réali­
sations. Tout se plaçait sur le plan 
incertain de l’espoir. On peut voir 
aujourd'hui que ces espoirs avaient 
une base solide ... Non seulement 
on construit. Mais — une fois 
n’est pas coutume — les prix ne 
frappent pas par leur extravagan­
ce, et dans le domaine des bateaux 
de plaisance, les commandes sont 
livrables immédiatement.

Fins racers à moteurs, en bois 
de teck ou d'acajou, avec leurs 
garnitures de nickel, hors-bords 
de toutes tailles prometteurs de 
folles vitesses... Kayaks, canoës, 
périssoires, djleks. aux lignes, et 
aux profils étudiés, invitant aux 
descentes de rapides et à la lutte 
contre la vague. Agrès, instru­
ments révélant aux initiés les pro­
grès réalisés dans ces -domaines 
depuis la guerre; en vérité, rien 
ne manque cette année.

Certes, les amoureux de la voile 
ont pu noter certaines transforma­
tions qui les ont remplis à la fois 
de perplexité et d’un léger mé­
pris ! Un bateau, dont la coque 
métallique ne dépasse pas le poids 
maximum de 40 kilos ... Des voi­
les en nylon, infroissable — et 
l'eau glisse dessus ... Nylon aussi 
pour les cordages... et le ven­
deur a beau justifier cette moder­
nisation des plus vieux sortilèges 
du monde : une voile, des cordages 
lovés sur un pont. — il n'arrive pas 
a convaincre le barreur d'un 
6 m. 50 pour qui une coque de 
chêne lestée de plomb, et une voi­
lure en beau coton d'Egypte, fouet­
té» par la tempête et tendue par 
le vent, constituent le plus eni­
vrant spectacle.

Le youyou en plastique est peut- 
être très pratique. — mais qui di­
ra la noblesse du bois hlonc, sen­
sible au vent, à l'eau, au sel ?

Quittons les stands industriels, 
pleins d’enseignements et de chif­
fres.

C’est en bas, sur les berges, et 
sur la Seine, que le bateau recon­
quiert tous ses prestiges. Dans 
l'émouvante lumière de cet octo­
bre radieux, amarrés parmi les ar­
bres dorés, leurs agrès mêlés à 
la verdure, ils parlent le langage 
du départ.

Aux Parisiens qui défilent, iné­
puisables. nn offre même la cons­
truction d'un voilier à dérive. "Au­
jourd'hui, annonce-t-on, entoilage 
et finition du pont. Demain, amé­
nagement Intérieur"...

Un yacht de croisière dresse on- 
t le ciel et l’eau sa liante quille 
ct sa coque élancée, accessible 
aux visiteurs par le trûchement 
d'un escalier échelle, qui ne chô­
me pas.

Sur la Seine, tandis qu’un mo­
tor-boat, entraîne dans son sillage 
des skieurs nautiques — à la gran­
de joie des badauds agglutinés sur 
les quais — ont fait la file sur le 
pont des péniches et de remor­
queurs au repos, astiqués de frais. 
Un grand chaland, mué en bateau-

mouche. propose aux visiteurs un 
voyage aux docks — et il est pris 
d'assaut.

Aimable façon de rappeler aux 
Parisiens que leur capitale est un 
grand port fluvial, et que la ba­
tellerie parisienne, qui totalise un 
personnel de 4U.000 marins, éclu- 
siers et ingénieurs, assure, en une 
année, un transport de marchan­
dises représentant ie tiers de celles 
qui empruntent la voie ferrée ...

Une fois épuisées les délices 
nautiques, les gens n’ont qu'à tra­
verser le pont, pour sc retrouver 
sur la berge opposée.

Le Salon de l'Equipement colo­
nial y a monté une exposition 
moins spectaculaire, moins géné­
ratrice de songes, mais dont les 
thèmes utilitaires se parent de 
brillant et de pittoresque.

On y voit tout ce que réclame 
1* vie aux colonies. Les demeures 
spécialement conçues pour s’adap­
ter au climat, et dans celles-ci, les 
meubles nécessités pour un certain 
mode de vie. Des trains magnifi- 
uues, faits pour traverser des éten­
dues torrides, sans que le voyageur 
en soit incommodé. Des cars ru­
tilants, aménagés pour de longs 
transports, véritables maisons rou­
lantes, où les rigueurs de l'exté- 
rivur ne vous atteignent pas. Des 
vêtements destinés à la vie équa­
toriale. Toute la gamme des frigi­
daires. De puissantes machines 
pour l'industrie pour l’agriculture.

A la terrasse d'un café arabe — 
ceci pour le plaisir des yeux — 
une danseust voilée, entame une 
danse orientale. Une pagode indo- 
chinoise, dédiée à quelque épice 
célèhrp. dresse ses tours multi­
colores; l’air sent le curry et le

vent, la Seine entraîne au fil 
polvr« indien.

Entre ses -berges hérissées de 
mâts, mille drapeaux claquant dans

.. C’est Paris, avec toutes les 
fenêtres ouvertes sur l'espace.

Suzanne Normand.
S.LF.)

Sa caisse ...
Jacqueline, cordon-bleu aux 

yeux de créole, fait courir tous 
les gars du quartier.

Chaque matin, elle arrive à 
six heures, pour trouver dix et 
même quinze clients qui l'atten­
dent.

Un café par ici, un café par 
là.

Des brioches.
Une pointe de tarte avec un 

soupçon de crème fouettée.
Ses petits souliers en font du 

feu pour parler comme mes fau­
bouriens.

Tout cela parce que Jackie, 
comme l'appellent les Anglais, 
possède un secret.

Vous devinez?
Non.
—Chu» I
Voici.
Sur le côté d'un petit tablier 

blanc empesé comme le rabqt 
d'un sévère plaideur elle a posé 
une poche.

il faut la vider à toutes les 
heures.

Hardi, les gars pour plaire à 
la serveuse.

Et la belle m'a confié, entra 
deux oeillades que c'était là sa 
caisse populaire.

GABADADI.

Heures où l'on entend le 
mieux Paris et Brazzaville 

dans l'Est du Canada
Pari»

De 1 h. à 2 h. 36 du matin, en 
hiver, il est possible d’entendre 
très clairement le programme du 
poste Paris-Inter retransmis dans 
la bande des 48 mètres '6.000 kilo- 
rycles» par l’émetteur de 100 kilo­
watts d’Allouis.

De 7 h. 30 a 8 h. 45 p.m., les 
émissions en langue française sont 
également audibles sur 25 m. 64 
et 31 mi. 4L

Signalons également que les au­
diteurs matinaux peuvent capter 
Paris de 6 h. à 7 h. 30 dans la 
bande des 16 mètres <17,500 kilo­
cycles).

Brazzaville
De 5 h. à 6 h. 30 p.m. (heure

nous devrait attacher la plus gran- normale de l’Est)'sur 11.970 kilo- 
de importance aux problèmes de | cycles (programme émis par l’émet- 
1 education populaire, apres 1 ecole : teur de 50 kilowatts.

De 6 h. 30 à 20 h. r m. (heure

En ce siècle qm a tant besoin

aussi bien que dans l’école 
C'est pourquoi la diffusion du 

livre que nous venons d'analyser 
trop brièvement peut rendre chez 
nous des sendees dnn‘ on ne sau­
rait exagérer la valeur.

Les article» (Je c»tte rubrique sont 
publiés sou» la *e»po:î»ab!!ité moralé rie 
1' -'Opinion Libre" nerslce oe rédaction rtl- 
rlcé par Eusène L’Heureux. — Adressede vivre par l'esprit, chacun de postale. 2 de ^allleres. Quebec

normale de l'Est) sur 9.440 kollcy- 
cles (émetteur de 7 kilowatts).

Enfin il est souvent possible 
d'entendre l’émetteur de 1 kw 500 
qui fonctionne sur 17.840 kilncv- 
cles de midi à 5 h. p m. heure 
normale de l’Est).

Le journal parié est diffusé a 
1 h. p m.. 2 h. 20. 4 h.. 5 h. 05 et 
6 h. p m.
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Mlle Huguëtt» Uguay, directrice- 
fondatrice des "Dimanches Poé­
tiques", qui dira quelques poè­
mes de Charles Vildrac à la 4e 
matinée des "Dimanches Poéti­
ques" qui aura lieu le dimanche 
22 janvier, à trois heures, ou 
Windsor.

Potentiel de 40 
millions do 
chevaux-vapeur

QUEBEC, (C.P.) — Le potentiel 
hydro-électrique du Canada s’élève 
entre 35 et 40 millions de chevaux- 
vapeur, n déclaré aujourd'hui Ar­
thur L. Brown, président de l’As­
sociation des marchands canadiens 
en appareils électriques. M. Brown 
adressait la parole au 16e congres 
annuel de l’Association.
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9476
No 9476

Ce jupon taillé sur le biais donne 
une ligne très amincissante. Exac­
tement ce que vous désirez avec les 
nouvelles modes de robes et de 
jupes. Vous trouverez la descrip­
tion insérée avec le patron.

Le patron 9476 est établi dans 
1rs grandeurs 12, 14, 16, 18, 20 ; 
30. 32. 34, 36. 38. 40, 42. La gran­
deur 16 requiert 2 verges 3-4 d’un 
tissu de 39 pouces de largeur.

Vous pouvez vous procurer ce pa­
tron en vous adressant par écrit au 
.Service des Patrons, "Le Canada", 
60 Front Sreet West, Toronto, en 
n’/ant soin d'inclure un bon postal 
ru un mandat d'express de 25c, 
taxe comprise. (AUCUN TIMBRE 
N’EST ACCEPTE.) Indiquez claire­
ment votre nom, votre adresse avec 
votre numéro de district postal, le 
numéro du patron et la grandeur 
exacte désirée. Les patrons ne sont 
pas en vente au bureau du "Ca­
nada" et ne sont pas échangeables.

A Sainte-Justin*

POUR VOS TAPIS, 
PRELARTS 

TUILES D’ASPHALTE 
et de CAOUTCHOUC

Voyez des SPECIALISTES

Contre Plancher Ml-Riyal
4231, St-Denin HA. 1721

Des amies de l'hôpital au nombre 
de 84, visitent celte institution

Plus de 84 dames répondant à 
l’invitation de Mme R. Payne, pré­
sidente du comité des paroisses à 
la dernière campagne, se rendaient 
à l’hôpital mardi après-midi dans 
le but de visiter les enfants mala­
des d’abord, et de se rendre compte 
ensuite, par elles-mêmes, du beau 
travail qui s'accomplit dans cette 
maison en faveur des enfants mala­
des de chez nous.

Toutes furent édifiées et émues 
par l'atmosphère de générosité et 
de dévouement qui y règne et se 
promirent bien de demeurer de 
ferventes auxiliaires de l’oeuvre et

Triduum préparatoire 
aux fiançailles

Lundi, le 23 janvier, fête des 
Epousailles de la Sainte Vierge et 
de saint Joseph, Son Excellence 
Mgr Joseph Charbonneau bénira 
les fiançailles canoniques de quel­
que (60) soixante couples. La céré­
monie aura lieu le soir à 8 h. 15. 
Tous sont cordialement invités. •

Pour se bien préparer à cet acte 
important, les futurs fiancés sui­
vront les exercices d'un triduum 
qui commencera vendredi, le 20. 
Le prédicateur est le R.P. Gérard 
Leblanc, c.s.c. La prédication a lieu 
le soir, à 8 h. 15. Tous les jeunes, 
même s’ils ne doivent pas se fian­
cer le 23, sont invités.

Les inscriptions pour les fian­
çailles se termineront le 20 au soir. 
Pour l’inscription, on requiert le 
certificat de baptême, et pour ceux 
qui n'ont pat 21 ans, le consente­
ment écrit des parents, signé par 
le père et la mère.

d’entraèner à leur suite leurs amies 
et connaissances.

Mme L. de G. Beaubien, prési­
dente du conseil d'administration, 
tint à leur souhaiter elle-même la 
bienvenune et les retnereia vive­
ment du précieux concours que 
chacune d’elles apporte chaque an­
née à la cause des enfants malades 
à laquelle elle a voué elle-même 
toute son existence.

Mme J.-A. Mongeon. du conseil 
de l’administration de l’hôpital et 
ancienne présidente de campagne, 
accueillit les dévouées visiteuses.

Les groupes, formés de dix, 
étaient dirigés par Mme M. Mous­
seau, Mlles Louise Durand, Ger­
trude Lemieux. Marcelle Garand, 
Louise .Marier, des bureaux de la 
campagne de souscription; par 
Mlles Marguerite Giguère et Ma­
riette Munn, du personnel de l'ad­
ministration; par Mlle Suzanne 
Bordeleau. du bureau des réclama­
tions; par Mlle Cécile Drapeau, du 
service social - économique. Mme 
Rose L.-La Salle, publiciste de 
l'hôpital, recevait les invitées.

La Ligue de le Jeunesse féminine à Seinfe-Jusfine
Pro Russia

Nouveau séminaire 
pour le diocèse 
de London, Ont.

LONDON. 16. (C.P.) — Les fer­
mes Bclvoir. résidence d'été de 
feu le sénateur E. S. Little, de 
Delaware, a été achetée aujour­
d’hui par les autorités catholiques 
du diocèse de London et servira, à 
l’avenir, de séminaire catholique 
pour ce diocèse du Sud de l’On­
tario.

LE
COURRIER

DE diaudetti
Des parents sont-ils tenus de révéler à leur enfant 

qu'il e été conçu event le bénédiction nuptiale ?
R.— A la demande des correspondants, je retranche aujour­

d'hui la question qui traite d'une situation délicate: la conception 
d’un enfant avant le mariage.

Des parents inquiets voudraient connaître une formule appro­
priée pour renseigner leur rejeton sur le secret de sa naissance. 
Je ne relate qu'un passage de la lettre ;

Le temps est venu de dire la vérité à l’enfant — On ne donne 
pas de raison à cette révélation, et pourquoi s'imposerait-elle 
quand on a toutes les raisons de la taire, cette vérité ? Voyons 
un peu.

On conseille aux parents qui adoptent un enfant naturel de 
ne pas élever ce dernier dans l'idée qu'ils sont les véritables auteurs 
de ses jours : on comprend aisément pourquoi, car un jour ou 
l'autre, il finit par l’apprendre dans son entourage. Mais le cas 
est ici bien different. Un jeune homme et une jeune fille font un 
soir un faux pas ; la jeune fille devient enceinte, et le jeune homme 
endossant ses responsabilités épouse la future maman quelques 
mois plus tard, mais pas tout à fait asssez tôt cependant pour que 
les bonnes gens (?) qui comptent sur leurs doigts ne s’aperçoivent 
que les conjoints ont dû faire le jeu de l’amour avant de passer 
au pied des autels. Un enfant naît viable à six mois, mais s'il vient 
au monde quatre ou cinq mois après le mariage, on haussera les 
épaules avec un air entendu, même s'il a un père, et une mère, 
un nom, un état-civil bien en règle ; môme s’il est légitime, et que 
tout est rentré dans l’ordre. La marge de deux ou trois mois peut 
devenir une obsession dans le souvenir de parents scrupuleux et 
un besoin de vérité peut devenir une véritable tyrannie.

On ne mentionne pas l’âge de l’enfant mais si celui-ci a vécu 
vingt ans sans rien savoir, il y a de grosses chances qu'il n'en sache 
jamais rien; la question ne se poserait pas. U doit donc s'agir d'un 
enfant dont l’éducation n’est pas terminée et qu’on veut mettre 
k l’abri d’une indiscrétion venant du dehors. Car autrement, posons 
qu'il est préférable de garder le silence et je n’ai pas besoin de 
développer longuement. Le respect de l’autorité est le résultat 
du prestige moral que les parents exercent sur leurs enfants: ce 
qu'ils disent est parole d'Evangile, ils sont des modèles que le petit 
Imite. Une révélation de ce genre faite maladroitement pourrait 
détruire toute la structure morale de son éducation. Comment 
prêcher l’honnêteté et la soumission aux lois, si on ne prêche pas 
d’abord par l’exemple ?

Donc, et j’insiste, il faut force majeure pour révéler une faute 
ancienne réparée dans la mesure du possible. De lui-même, un 
enfant ne va pas comparer sa date de naissance avec celle du 
mariage de ses parents. Et la seule force évidente est la possibilité 
d’une révélation faite par autrui. Peut-être môme qu'elle a déjà 
été faite, qu’on s’aperçoit d'un revirement d'attitude chez l’enfant 
dont la pudeur a été blessée et il n’y a plus de recul possible.

11 n’y a pas de formule appropriée, cataloguée pour parler de 
ces choses : un langage de prospectus se révélerait d'ailleurs nul 
puisque chaque enfant réagit selon sa sensibilité, selon son carac­
tère. Il faut employer ici le langage du coeur en y mêlant un peu 
d'initiation sexuelle, sans mettre les points sur les i, sans entrer 
dans des chiffres ; présenter le fait comme le réusltat d’un excédent 
d'amour pour l'enfant qu’on désirait. Pour ne pas heurter la cons­
cience délicate, appuyer et revenir toujours sur la raison d’amour 
de manière qu’il soit convaincu que ce qui a été fait a été inspiré 
par le désir de le voir arriver plus tôt en ce monde. Les petits 
sont naturellement monopolisateurs : que celui dont il est question 
ici, sorte de la confidence avec une plus haute idée de lui-même 
et de ses parents. Cette perspective est possible, elle a déjà été 
réalisée. Mais elle exige un travail de préparation, et non une 
improvisation. Les parents n'ont pas à prendre l'épouvante. Qu'ils 
se mettent à la porté de l’enfant, se rappelant que celui-ci n’a pas 
fait l'apprentissage de la vie. Ce qui est du domaine du passé peut 
paraître une énormité à quarante ans parce qu’alnrs on connaît 
trop cette vie, mais à dix ans on simplifie pour la bonne raison 
qu’on ne la connaît pas, qu’on ignore le mal et les grands manque­
ments aux principes. Dans l’esprit d'un petit ainsi approché il se 
fera peu à peu, en vieillissant un rajustement des valeurs mais 
son sens moral n’en sera pas blessé pour le reste de ses jours ce 
que risquerait de faire une révélation brutale, mal dosée. Le 
cerveau d’un enfant est une cire molle et ce qu'on y imprègne dès 
le bas âge ne s'en efface pour ainsi dire jamais.

La Ligue de la Jeunesse féminine a distribué, hier après-midi, à l'hôpital Sainte-Justine, des livres et des 
albums qu'elle avait reçus, au cours de la Semaine du Livre, de MM. Paul Péladeau et André Dussault. 
Mme A. Pizzagalli, première vice-présidente de la Ligue, est venue distribuer les albums. On remarque 
également sur la photo Mme Rose Letourneau-Lasalle, publiciste de Sainte-Justine, qui représente 
l'administration de l'hôpital, ainsi que Sr Gaétane, du service d endocrinologie, et garde Thérèse Moreau.

(Photo "Le Canada", par Robitaille)

Dans le Monde
Cocktail

Le comité de réception du Bal 
de Thémis, de la faculté de droit, 
sous la présidence de M. Paul Tru­
deau recevra à un cocktail, au sa­
lon B de l’hôtel Mont-Royal, à 7 
h. 30, avant le bai qui aura lieu le 
samedi 21 janvier. On remarquera 
parmi les invités le très honorable 
Thihaudeau-Rinfrct, président 
d'honneur, et Mme Rinfret, les in­
vités d'honneur, les professeurs de 
la faculté de droit, les représen­
tants du Barreau et de la Chambre 
des notaires, ainsi que les mem­
bres du comité féminin.

* * *

A Ottawa
Le gouverneur général du Cana­

da. lord Alexander de Tunis, a 
reçu le premier ministre du Cana­
da. M. ^.ouis Saint-Laurent, au
Parlement, mardi après-midi.

* * *

Bal de Thémis
Le bal des disciples de Thémis 

aura lieu le samedi 21 janvier au 
Mont-Royal. Cet événement mon­
dain sera rehaussé par la présence 
du très bon. Thiboudeau Rinfret, 
juge en chef du Canada et de Mme 
Rinfret. qui ont bien voulu en ac­
cepter le patronage. A la table 
d'honneur, à leurs côtés, on remar­
quera; l'hon. juge et Mme Gérald 
Fautcux, l’hon. juge et Mme Plcr- 
re-F. C’asgrnin. l'hon. juge et Mme 
O.-S. Tyndale, l’hon. juge et Mme 
Arthur Trahan, l'hon. et Mme 
Orner Côté, l’hon. juge et Mme G. 
Gordon MacKinnon, l’hon. sénateur 
et Mme Thomas Vien. l’hon. séna­
teur et Mme Léon-Mercier Gouin, 
l’hon. et Mme F.-Phlllppe Brais, 
l'hon. juge et Mme Hector Perrier, 
l’hon. Edouard Rinfret, l’hon. juge 
et Mme A.-J. Smith, l'hon. juge et 
Mme Gregor Barclay, l’hon. juge et 
Mme S. S. McDougall, l’hon. juge 
et Mme Paul Casey, Me et Mme I,.- 
Emery Beaulieu, M. et Mme F.-Cy- 
ril James, M. et Mme John-J. Hac- 
kett. L'organisation du bal a été 
confié à un comité d'étudiants sous 
la présidence de M. Paul Trudeau. 
Mlle Andrée Charron est présiden­
te du Comité féminin d’organisa­
tion qui comprend Mme J. P. Gré­
goire. Mlles Pierrette Carrière. 
Jacqueline Bissonnettc, Ghislaine 
Brière, Diane Savignac et Thérèse 
Trudeau et Lise iVcns. Mlles Lu­
cienne Marcoux, Lyse Lapierre, 
Ghislaine Therrien, Monique Fa­
bien. Yolande Chartrand s’occupent 
en outre, activement de l'organisa­
tion de ce bal.

• • •
Jeunesse libérale

A l’issue du spectacle que pré­
sentera le comité central féminin 
de l’Association de la jeunesse libé­
rale de Montréal, le samedi soir 4 
février, au théâtre des Compa­
gnons, une réception sera offerte 
au Club de Réforme pour les in­
vités d’honneur. Mme Roland-G. 
Lcfrançois et les membres du co­
mité, accueilleront les invités.

• * »
Bal des Latins d'Amérique

Le bai des Latins d’Amérique 
aura lieu dans la salle de bal du 
Ritz Carlton, sous la présidence 
d’honneur du premier ministre du 
Canada et de Mme Saint-Laurent 
le vendredi, 3 février prochain. On 
remarquera parmi les invité^ M. 
Pedro Bonncfon, consul général
de l’Argentine au Canada, et Mme
Bonncfon; M. Mariano Bustos, 
consul général du Chili, Mme et 
Mlles Mireya et Olga Bustos; M.

«P « « NO

Jorge Quesada, consul général de 
Costa-Rica, et Mme Quesada; M. 
Camllo J. Andrade, consul général 
de l’Equateur, et Mme Andrade; 
M. et Mme Adhémar Raynault; 
Monsieur le maire de Granby et 
Mme Horace Boivin; M. et Mme 
Donato Mosca; le lt-col. et Mme 
Paul Lambert; Me Daniel Johnson, 
m.p.p.. et Mme Johnson; M. Joâo 
Brandâo, Mlle Denise Brandâo, 
Mlle (saura Santa Cruz, Mlle Lei- 
lah Rocha; M. et Mme José Sette 
Camara; M. et Mme Philippe 
Beaudoin; Mme Manolita Del 
Vayo; M. et Mme Jean-Louis Ga­
gnon: M. et Mme Paul-Emile Poi­
rier; Me et Mme Raymond Dupuis; 
M. et Mme Réal Rousseau; M. et 
Mme Vianney Pineault; M. et 
Mme Guy Forget; M. et Mme Ro­
saire Archambault; M. et Mme 
Richmond Pelletier; M. et Mme 
Roger Messier; M. et Mme L. 
Holland Phiile; M. et Mme Rosaire 
Courtois; Dr et Mme J.-O. Houle; 
M. et Mme Alphonse Gulndon; M. 
et Mme Jean Nolin; M. et Mme 
Paul-André Langelier; M. et Mme 
Raoul Egan; M. et Mme Georges 
Martin; M. et Mme Paul-Emile 
Lauzon; M. Gérard Martineau; M. 
et Mme Paul Varin; M. Roland La- 
belle; le lt-col. et Mme Urgel Mit­
chell; M. et Mme Fernand Egan; 
M. et Mme Emile-C. Gaudette; Me 
et Mme Arthur Danscreau; M. et 
Mme Dostaler O’Leary; M. et Mme 
Gabriel Gravet; M. et Mme Ray­
mond Colson; M. et Mme Hohcrin 
Violant!; M. Yves Dolbec. Mlle 
Anita Di Stasio; Dr et Mme Mario 
Orlando; M. et Mme Giovani Gn- 
lardo; M. et Mme Rosaire Fortin; 
M. et Mme Jean-Paul Forest; M. 
Jean-Louis Bergeron, Mlle Gil- 
berte Egan; M. et Mme Maurice 
Faucher: M. Felipo Laporta, Mlle 
Lina Mosca; M. e( Mme Marcel 
Cailloux; Mlle Marguerite Paradis; 
Mlle Antoinette Faucher, et plu­
sieurs autres.

* * *

Réception
Le docteur et Mme Léo-Paul 

Cloutier ont reçu a diner au Ritz 
Carlton, ces jours derniers en 
l'honneur de M. Victor Doré, am­
bassadeur du Canada en Belgique, 
et de Mme Doré. On remarquait 
parmi les invités M. et Mme Jean- 
Charles Faucher.* « *
Chateau de Kamrzay

La section féminine de la So­
ciété d’Archéologie et de Numis­
matique aura lieu le mercredi 25 
janvier, à trois heures au Château 
de Ramczay, sous la présidence de 
Mme Conrad Manseau. Il y aura 
programme musical exécuté par 
Mlles Anne Watson, Jacqueline Ri­
chard et Lorraine McKay. Le thé 
sera servi.

QU’EST-CEsO 
U’ON MANGE.

Potage au céleri 
Choux à l’étouffée 

Pâté allemand 
Pommes de terre au four 
Pouding rayon de miel 

Thé — Café 0*0

Le R. P. Luytcn, o. p. 
j TU. de Montréal

Le Révérend Père Luytcn, o.p.. 
doyen de la Faculté de philosophie 
de l'Université de Fribourg, com­
mencera cette semaine une série de 
leçons sur la Philosophie des 
Sciences à la faculté de philosophie 
de l’Université de Montréal.

Ces cours seront donnés le mer­
credi 3 h. et 4 h. p.m., le jeudi à 
9 h. et le vendredi a 11 h. a.m. Les 
élèves des autres facultés universi­
taires qui seraient intéressés à sui­
vre ces cours, peuvent le faire aux 
conditions ordinaires pour y assis­
ter.

Potage au céleri
Epluchez le céleri, coupez-le me 

nu. Faites-le cuire à l'eau. Ecrasez 
le. passez-lc au moulin à légumes. 
Remettez la pulpe dans l’eau de 
cuisson; liez avec une trace de fa 
rine. Condimentez avec un peu de 
crème ou un jaune d'oeuf cru. Poi­
vrez discrètement. Salez.
Choux à l’étouffée

5 tasses de chou cru haché fin 
5 cuil. à soupe de beurre 
2 cuil. à soupe de farine
1 tasse de lait
2 cuil. à thé de sel

*4 de cuil. à thé de poivre
Fondre le beurre dans une lour­

de poêle, ajouter la farine et mé­
langer en remuant bien. Ajouter le 
lait peu à peu, en tournant. Amener 
a ébullition, assaisonner et ajouter 
le chou. Bien mélanger, couvrir et 
cuire à très petit feu 50 à 60 minu­
tes. Pour 8 personnes.
Pâté allemand

1 livre de jambon 
1 livre de porc frais 
1 gousse d'ail (facultatif)
1 petit oignon
1 cuil. à thé de poivre
2 e. à thé de curry en poudre

Hz cuil. à soupe de sauge
1 blanc d'oeuf 

tz tasse de crème
Hacher ensemble jambon, porc, 

ail. et oignon. Ajouter l'assaison­
nement et passer encore au ha­
choir, ajouter blanc d’oeuf et 
crème et bien mélanger. Mettre 4 
bandes de graisse de jambon au 
milieu d’un coton à fromage, fa­
çonner le mélange et le poser sur 
la graisse. Enrouler dans le coton 
et ficeler. Mettre sur une chevrette 
dans une marmite et ajouter 3 
pintes d'eau bouillante. 1-4 de tasse 
de vinaigre et 1 cuiller à thé de 
sel. Couvrir et laisser mijoter 2 
1-2 heures. Egoutter, refroidir et 
mettre sous un poids. Couper en 
tranches minces pour servir. Ce 
pâté a un goût qui rappelle la 
saucisse.

4> * *

Pouding rayon de miel
1 tasse de sucre; 1 tasse de fa­

rine; lie cuil. à thé de soda; 1 tasse 
de mélasse; lie tasse de beurre fon­
du dans lie tasse de lait tiède; 4 
oeufs bien battus.

Mélanger sucre, farine et soda. 
Ajouter mélasse, beurre et lait. 
Bien battre et ajouter les oeufs. 
Verser dans un plat beurré allant 
au four ou un bonnet turc et cuire 
à four moyen (350 degrés) 45 mi­
nutes. Servir dans le plat ou dé­
mouler dans un plat à servir. Ser­
vir avec sauce à pouding.----------- «----------- -

Pour demeurer en santé, vous 
devez avoir des vitamines et vous 
devez en absorber régulièrement. 
Vous ne pouvez faire aujourd'hui 
votre plein de vitamines et vous 
attendre à re qu'elles vous soient 
utiles la semaine prochaine. Ajou­
tez à votre menu quotidien une 
pinte de lait, deux légumes, un 
oeuf, du beurre, du pain de fro­
ment, et une orange ou un pam­
plemousse ou des tomates.

Qu’est-ce que ça peut bien vouloir dire: Pro Russia ? Pour la 
Russie, tout simplement. Inutile do froncer les sourcils, ce n’est pas 
un cri de guerre communiste, c’est le cri de guerre de la chrétienté 
qui veut faire l’unité dans le giron du catholicisme en ralliant deux 
cent millions de russes orthodoxes, menacés dans leur foi par le 
communisme.

On est porté à confondre Russie et communisme, alors que ce 
dernier tyranise la première. Le Saint-Père y voit plus clair: Nous 
songeons, dit-il, avec une particulière affection paternelle aux peuples 
de la Russie ...

Après la Semaine de la Famille, c'est donc la Semaine de la grande 
famille catholique qui s’étendra à l’Année Sainte.

Dimanche, le Centre Catholique de l’Université d’Ottawa lançait 
sa croisade, le grand Mouvement Pro Russia — le M.P.R.

Son but est de faire connnitre le peuple russe, son histoire reli­
gieuse, ses prêtres, sa dévotion envers Marie, la Madona de l’Icône 
devant qui un feu perpétuel brûlait, dans tous les foyers. On ne nous 
demande pas de prendre l’avion pour aller porter l’Evangile derrière 
le Rideau de Fer: à cela, le Pape verra en temps et lieu.

Ici, la prédication par la parole est remplacée par la récitation 
des Ave: le chapelet est la bannière de la Croisade du vingtième «iècle 
et c'est la Vierge de Fatima qui nous l’a apportée en la confiant 
d'abord aux trois petits enfants: Jaointe, Lucie et François.

’’Elle veut qu’on récite le chapelet... qu'on récite le chapelet,” 
insiste Lucie on parlant de la Dame. Trois fois, dans scs apparitions 
la Vierge demande la récitation quotidienne de cette prière pour 
obtenir la paix mondiale. Et ce n'est pas tout :

—Si l’on écoute mes demandes, la Russie se convertira et l'on 
aura la paix. Sinon, elle répandra ses erreurs dans tout le monde, pro­
voquant des guerres et des persécutions contre l’Eglise; beaucoup de 
bons seront martyrisés, le Saint-Père souffrira de grandes douleurs, 
plusieurs nations seront détruites.

Notre-Dame du Rosaire demanda en plus que le premier samedi 
de chaque mois soit consacré à son Coeur Immaculé et l’on sait main- 
teenant qu'une promesse mariale de salut est attaché à une pratique 
religieuse qui rappelle celle des neuf premiers vendredis du mois :

—Fais savoir aux hommes que je promets d'assister à l'heure de 
la mort avec les grâces nécessaires au salut, tous ceux qui, le premier 
samedi de cinq mois consécutifs se confesseront, recevront la Sainte 
Communion, réciteront le chapelet et me tiendront compagnie pendant 
un quart d’heure en méditant sur les quinze mystères du Rosaire, 
dans le but de me faire réparation.

On apprécie les tuyaux qui peuvent nous faire réussir un coup 
de bourse, il n'est donc pas mauvais de tenir compte de l’assurance 
céleste: In prime à payer, c’est la récitation du chapelet, encore du 
chapelet, toujours du chapelet.

ici et là on haussera les épaules. Voyons, est-ce qu'on a le temps 
de prier ? Est-ee que nous n'avons pas tous des préoccupations plus 
immédiates, le boire, le manger, le dormir, le gagne-pain, les distrac­
tions, les affaires, que sais-je ? Mais à y bien penser, ne vaut-il pas 
mieux prendre dix minutes par jour pour égrener le chapelet, que 
de risquer la guerre et ses bombes, et ses gaz et ses millions de vies 
perdues, et sa dévastation, et ses départs, et ses uniformes, ses engins 
de destruction et tout ce qu'on a vu et qu'on ne tient pas à revoir?
______________________________ Maria BOURBONNAIS

Mme Hubert Guérin admire le 
sens social de la Canadienne

OTTAWA. (C.P.) — “La femme 
canadienne s'intéresse prodigieuse­
ment aux associations''. Voilà la ré­
ponse que faisait la charmante 
femme de l'ambassadeur de Fran­
ce au Canada, Mme Hubert Gué­
rin. à laquelle on demandait si elle 
avait pu se rendre compte de l’in- 
térét que portaient les femmes de 
chez nous, à la vie sociale.

Mme Guérin trouve cela fort na­
turel. dans un monde où les insti­
tutions nouvelles foissonnent de 
plus en plus. Dans un monde sur­
tout où la femme est appelée à 
jouer un rôle primordial, tant au 
point de vue politique qu’au point 
de vue intellectuel.

Ceci n'est qu'une des opinions 
exprimées par l'épouse du diplo­
mate français, qui recevait les Jour­
nalistes, dans un des magnifiques 
salons de l'ambassade française, 
sise sur le versnint de la rivière 
Ottawa.

L’ambasadctir de France, et 
Mme Hubert Guérin sont au Cana­
da depuis près de trois mois déjà. 
"J’apprécie chaque minute que Je 
passe ici”, déclare la blonde épou­
se de l'ambassadeur. "Nous avons 
reçu un accueil particulièrement 
chaleureux, et les bontés dont nous 
avons été l'objet depuis le début de 
notre séjour ici, nous ont fait sen­
tir à la maison, dès les premiers 
jours de notre arrivée".

Mme Guérin n'a que des éloges 
à faire de la Canadienne, pour la 
façon impeccable dont elle remplit 
ses fonctions de maltresse de mai­
son, et pour sa participation à la 
vie publique.

"11 me semble, ajoute-t-elle, que 
c’est comme une réflexion du pay­
sage grandiose qui nous entoure. 
La femme canadienne est comme 
une incarnation de toutes les tra­
ditions Intellectuelles et artisti­
ques que l’on prête au Canada; 
cela, additionné d'une touche de 
simplicité et de sens pratique.
Femme d’oeuvres

Le travail social Joue un grand 
rôle dans la vie de cette femme de 
France, par ailleurs, prise par tel­
lement de fonctions officielles. En 
plus de voir à sa maison, à ses 
deux enfants, Hélène qui a 9 ans, 
et Philippe qui en a 15, elle s’inté­
resse de façon suivie à "l’Oeuvre 
des enfants mutilée de guerre", 
une organisation établie en Fran­
ce, il y a deux ans, pour tous les 
enfants qui ont dû subir les atro­
cités de la dernière guerre.

L’association aidée de la Croix- 
Rouge vient en aide à plus de mille 
enfants, dans des écoles installées 
dans trois châteaux, sis dans dif­
férentes parties du pays.

L'une d’elles à Mesnuls, près de

Paris, a été ouverte en mai. Deux 
cents cinquante enfants, munis de 
membres artificiels, sont entraînés 
dans ce milieu, où on leur enseigne 
des métiers ou des professions qui 
leur permettront de reprendre une 
plaçc normale dans la société.
Mme Georges Vanier

Mme Guérin a rendu un homma­
ge spécial à Mme Georges Vanier, 

i femme de l'ambassadeur canadien 
en France, qui a tellement mérité 
la gratitude des français pour ses 
services rendus à l'enfance comme 
aux adultes éprouvés par la guer­
re, oeuvres auxquelles elle consa­
cre une bonne prtie de son temps.

L’épouse de l'ambassadeur fran­
çais ajoute que cette association 
consacrée aux enfants malheureux, 
n’est qu'une des multiples organi­
sations établies pour répondre à 
l'urgence des malheureux affectés 
par les horreurs de ia guerre de 
39.
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VOS
NERFS

VOUS J0UENT-AS
DES TOURS?
Si vous "s ut taule*" en entendant
un bruit subit ... ou êtes dans un 
tel état de nervosité que voua 
cherchez querelle aux gens sans 
k vouloir . . . frenn tarde! Voa 
réserves d'énerêi* ueneutt sont 
peut-être épuisées ... et votre 
corns a U-soin d'aide!

Il vous faut alors un bon 
tonique comme la Nourriture du 
Dr. Chase pour les Nerfs ... pour 
vous aider à prendre des forces 
et à reposer f/mvenablement la nuit. 
Vous constaterez le bien nue vous 
feront la Vitamine Bi, le fer et les 
autres sels minéraux essentiels que 
ce tonique éprouvé contient! Ce 
remède a fait ses preuves depuis 
plus de 50 ans. Des milliers de 
Canadiens reposent mieux, man­
gent mieux, se sentent mieux—oui, 
et paraissent mieux aussi!—après 
avoir pris de la Nourriture du 
Dr. Chase pour les Nerfs.

Donc, si l'inquiétude ou k 
rythme de ta vie moderne vous 
détraque les nerfs—achetez de la 
Nourriture du Dr. Chase pour 
les Nerfs aujourd’hui. Le nom 
“Dr. Chase" est votre guide. Le 
"grand format'* OOt lu plua 
économique. lié
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Bernard Monval, seul dans sa 
voiture, suivait le convoi funèbre. 
Mais a Mâcon, les trois cents ou­
vriers de l’usine Monval formaient, 
dans la cour, une haie d’honneur 
au moment où arrivait celui qui. 
quelques jours auparavant, les 
avait quittés si joyeusement.

Spectacle émouvant s’il en fut ! 
Tous ces hommes, chapeau bas, te­
nant chacun dans leurs mains une 
gerbe de fleurs à l’intention de ce­
lui qui avait toujours été pour eux 
si cordial et si juste...

Mme Monval ayant confié Joce­
lyne à la garde d’une infirmière, 
venait, elle aussi, aux côtés de 
Maurice Alban, saluer le cher ami 
à jamais disparu...

Dès que la bière fut placée sur 
le catafalque, Mme Monval y dé­
posa de superbes roses rouges — 
la fleur préférée du pauvre mort. 
Puis ce fut au tour de Maurice 
Alban et des ouvriers. Tous avaient 
b-s yeux emplis de larmes. Bien­
tôt le bureau, vaste pourtant, for­
mait une immense corbeille fleu­
rie.

Le lendemain, une foule émue

et recueillie accompagnait à sa 
dernière demeure cet homme de 
bien qu’une mort tragique et pré­
maturée avait ravi à l'affection de 
sa fille et de ses nombreux amis.

Le soir même des obsèques de 
l’ingénieur. Jacques Monval traver­
sait Mâcon à toute allure pour re­
gagner la maison, lorsqu'il fut obli­
gé de s’arrêter plusieurs fois, tant 
la foule était dense. La plupart des 
femmes étant en deuil, il se dit:

"On vient certainement d’enter­
rer un nabab. Il faut que ce soit 
une haute personnalité pour qu'il 
y ait une telle affluence par les 
rues."

Descendant de voiture, il se ren­
seigna :

— Est-ce un as de la finance ou 
de la politique qui vient de "cas­
ser sa pipe" ? interrogea-t-il d’un 
air gravoche.

— C’est l’ingéneur de l'usine 
Monval qui vient de se tuer dans 
un accident d’automobile, répondit 
la personne à qui il s’était adressé.

Atterré, car il estimait l'ingé- 
neure Florand, Jacques remonta 
en voiture et quelques minutes 
plus tard, s'arrêtait Cité Bel-Air.

En le voyant, son père lui dit 
froidement :

— N’aurais-tu pu arriver un peu 
plus tôt ? Tu as bien reçu mes 
deux télégrammes, le premier t'an­
nonçant l’accident, le second la 
mort de la victime et te priant de 
rentrer immédiatement ?

—Je n’ai rien reçu, père. J’igno­
rais totalement le malheur qui 
vient de nous frapper.

— Mais alors, où étais-tu» donc ? 
J’ai adressé mes dépêches à Nice, 
a l’adresse que tu m'avais indiquée 
dans ta dernière lettre.

Jacques avoua en rougissant :
— A Nice, j'étais trop près de 

Monte-Carlo pour ne pas y aller 
faire un tour. Le panorama en vaut 
la peine... Et je ne suis pas re­
tourné à mon hôtel. Je suis rentré 
directement : voila pourquoi les té­
légrammes ne me sont point par­
venus. Us me courent après.

—Ce n’est point le paysage qui 
t'a tenté Jacques, répliqua sévère­
ment le père courroucé,' c’est le 
Casino. Tu sera donc toujours le 
même !... As-tu joué, commis 
quelque grosse sottise ?

—Non, père !... J'étais à sec. 
J’ai regardé jouer, voilà tout ! Le 
mai n’est pas grand !... Et com­
ment va grand'mère ?

—Assez bien, Dieu merci ! Elle j 
est au chevet de Jocelyne. Tu la 
verras au diner.

—Jocelyne est donc ici ?
—Oui... Elle est très malade. 

L’accident de son père a provoqué 
chez elle une commotion nerveuse 
qui nécessite de grands soins .. et 
le calme complet.

—Pauvre grosse !...
—Jocelyne n'est pas ‘ une gros- 

se", mais une jeune fille idéale ! 1

I appuya Bernard Monval avec force 
‘ en s’éloignant.

Et Jacques beau garçon brun, 
aux grands yeux noirs, le corps 
souple comme un jonc, allait re­
gagner son appartement en sifllot- 
tant un fox-trott, lorsqu’il songea 
soudain à la mort de l’ingénieur 
Florand et s’arrêta net en se di­
sant :

"Suis-je distrait tout de rnérne ! 
Heureusement que papa ne m’a pas 
entendu ! quel sermon j’aurais re­
çu comme souhaits de bienvenue. 
Et il aurait eu raison !... avouonif- 
Ic.

IV
Jacques pénétra dans le coquet 

appartement que lui avait aménagé 
son père : une chambre à coucher 
moderne tendue de reps bleu roy 
rayé or. au mobilier de ronce de 
noyer, s'ouvrait à droite sur un 
studio-furnoir où des sièges confor­
tables, recouverts en cuir havane, 
invitaient au repos et, à gauche 
sur une salle de bains somptueuse­
ment installée.

En arrivant, Jacques passa dans 
cette dernière et se plongea avec 
volupté dans une eau tiède, déli­
cieusement parfumée. Puis il fit 
sa toilette avec un un soin minu­
tieux brossa ses luxuriants cheveux 
noirs avec une satisfaction éviden­
te, les passa à la gomina et, se 
poudrant légèrement le visage, fit 
choix d'une chemise de sole écrue 
a filets bleus. Il noua d’une main 
experte une cravate du ton de la 
rayure et passa un élégant com­
plet veston bleu marine dont ia 
coupe impeccable faisait valoir son 
élégante silhouette. Chaussures du 
dernier cri complétèrent l'harmo­

nie de cet ensemble du meilleur 
goût.

S'approchant d’une psyché il se 
contempla des pieds a la tète et 
un sourire erra sur ses lèvres bien 
dessinées.

—Ce costume ne me sied pas 
mal. Grand-mère sera enchantée de 
revoir son benjamin aussi sédui­
sant ...

Soudain le sourire de Jacques 
s'effaça. Une Inquiétude rapprocha 
ses fins sourcils de jais. Il demeu­
ra pensif durant quelques secon­
des. Puis, son insouciance naturel- 

I le dissipa son anxiété.
"Tout s'arrangera 1 murmura-t-il 

1 Grand’mère est si bonne. A moi 
d'être assez persuasif pour me fai­
re pardonner ma dernière sottise. 
Ce me sera moins facile qu’à l'ac­
coutumée, la somme étant assez, 
roudelctte. Combien j’ai été mal 
inspire de m’attarder à Monte- 
Carlo.

Attirant à lui sa boite à cigares, 
il en prit un et, faisant craquer son 
briquet, alluma le iondrès, tirant 
avec béatitude coup sur coup plu­
sieurs bouffées.

Traversant un spacieux vesti­
bule où une hure de sanglier et 
une tète de chevreuil étaient dis­
posées au-dessus d’une superbe pa­
noplie il se rendit à la salle a 
manger. Son couvert était dressé 
auprès de ceux de sa grand’mère 
et de son père.

Un surtout d’oeillets ornait le 
centre de la table. Jacques saisit 
une fleur, en respira le délicieux 
parfunm, puis en orna sa bouton­
nière.

Jetant un coup d’oeil a son bra- 
cclct-montre, il maugréa ;

"Il est pourtant l'heure du dî­
ner et... personne encore à table ! 
Moi qui ai une faim de loup !...

Au même Instant Mme Monvai, 
entièrement vêtue de noir, pénétra 
dans ia pièce. Le visage de la 
vieille dame, plus pâle encore qu’à 
l'accoutumée, exprimait une gran­
de tristesse. Or en apercevant son 
petit-fils, un doux sourire éclaira 
sa physionomie.

—Mon cher petit !... Enfin ! te 
voie! tout de même ?

Jacques se précipita au-devant 
d’elle. Il l’entoura de ses bras et 
l'embrassa à plusieurs reprises. 
Fuis, lui avançant un siège, il lui 
dit d'une voix caressante :

—Pauvre chère bonne maman ! 
La fin tragique de M. Florand 
jette son voile de brume sur la joie 
de vous retrouver, toi et mon père. 
Crois bien que je compatis a votre 
peine et la partage. Combien je 
regrette que les circonstances dues 
a un changement d'itinéraire ne 
m'aient point permis d'arriver pour 
les obsèques.

—Que veux-tu, Jacques, si tu 
n’as pu faire autrement!... Ton 
voyage s'est-il bien passé ?

—Très bien ! répliqua Jacques 
sans sourciller. Mon père sera sa­
tisfait. Je lui apporte un bon lot 
de commandes ...

—Tant mieux !... Cela me fait 
plaisir de voir que tu as réussi et 
j'espère que le succès te donnera 
Je goût de persévérer ...

—Entre nous, bonne-maman, dit 
Jacques en coulant un regard dou­
cereux sur sa grand’mère je n'ai 
pas précisément le feu sacré ! Mais 
je préfère encore voyager pour 
présenter nos produits chimiques

que de m’immobiliser dans le bu­
reau, la tète penchée sur des chif­
fres comme Maurice. Respirer 
l’odeur de moisi en compulsant les 
registres, ali^r«*r des chiffres eu 
colonnes serrees me donne le ca­
fard ...

Une seule chose me semblerait 
intéressante : dicter le courrier à 
une jolie dactylo en échangeant 
avec elle quelques doux sourires...

—Polisson ! sourit la grand’mère. 
Ceci est bien de ton âge ... Pour­
tant... tu auras bientôt 26 ans et 
devrais être un peu plus sérieux. 
Efforce-toi donc de t'assagir et 
marie-toi... Ensuite tu te plairas 
à la maison et ne songeras plus à 
flirter avec les dactylos.

Un joyeux éclat de rire fusa des 
lèvres de Jacques :

—Je suis encore beaucoup trop 
jeune, bonne-maman ! Et Je n’ai 
pas encore pensé au "conjugo” 
Hrr !... rien que d'en parler me 
donne la chair de poule... Lais­
sons ce sujet de côté pour le mo­
ment !... Ne dlne-t-on pas bien­
tôt ? J'ai une de ces faims !...

—l'ouvre chéri !... Je vais son­
ner Justine. Nous prendrons tous 
deux le potage. Ton père ne doit 
pas tarder de venir !

—Me voilà enfin ! s'écria Ber­
nard Monval en entrant et se met­
tant à table. Mais je vous assure 
que je me passerai volontiers de 
diner... Le départ de mon pauvre 
Olivier me cause un tel chagrin...

—A mol aussi. Bernaru ! Or Jac­
ques vient de loin et il a faim lui... 
Faisons taire un peu notre douleur, i 
veux-tu ?

—Il faut bien en prendre son I

parti, hélas ! A quoi bon se lamcn- 
mieux ?

—C'était une délicieuse fillette 
aux vacances de Pâques, poursuivit 
Jacques en regardant sa grand- 
mère. Elle promettait d'étre fort 
jolie. Ces quelques mois écoulés 
ont dû l’embellir encore ?

—Jocelyne était, avant sa mala­
die, tout bonnement exquise. Mais 
le coup qu'elle vient de recevoir 
l'a bien éprouvée. A un moment 
donne, nous redoutions une fièvre 
cérébrale qui, fort heureusement, 
ne s'est point déclarée. Le docteur 
sort d'ici. Désormais, elle pourra 
se lever quelques heures chaque 
jour, à condition toutefois de de­
meurer étendue sur une chaise-lon­
gue. Plusieurs semaines seront né­
cessaires pour qu'elle reprenne son 
équilibre. Pas d'émotions et beau­
coup de distractions...

—Tes paroles me font plaisir, 
mère !

—Je suis heureuse que tu sois 
de retour, dit Mme Monval à son 
petit-fils. Tu me seras utile pour 
essayer de distraire Jocelyne. Tu 
causeras avec elle et lui feras la 
lecture, ne fût-ce qu'une heuie cha­
que jour...

—Très volontiers, bonne-maman! 
Je nu charge d’égayer Jocelyne at 
de la faire rire. Elle sera bientôt 
rétablie. Un bon moral est le plus 
sûr garant d'une excellente santé.

—Elle n’en aura guère l'envie 
quand elle saura la vérité, murmu­
ra Bernard avec tristesse...

(A suivre)
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Qui ne monte sur le théâtre aux fins de 
servir, dans un sentiment d’amour, de cha­
rité, d’abnégation totale, ne m’intéresse pas.

I^on ChancereJ
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Une sein» du film "les Commandos frappent à l'Aube", mettant en 
vedette Paul Muni, actuellement à l'affiche de l'Electra.

Fondation d'une Association 
Musicale nommée ('"Hélicon //

"'Hélicon” est l'Association des 
Jeunesses Musicales du Canada. 
Elle veut unir toutes los associa­
tions musicales et artistiques exis­
tant déjà chez les Jeunes et pro- 
mouvoir d’autres groupements de 
ce genre dans les milieux où il 
n'y en a pas encore. Son but est 
essentiellement culturel : affiner le 
goût et provoquer l’étude de la 
bonne musique et des arts dans 
les milieux de Jeunesses Musicales.

Prospère présente les 
Compagnons dans "Le 
Malade Imaginaire"

Inutile de se le dissimuler, nous 
éprouvons un certain orgueil 
dTavoir invité les Compagnons à 
nous présenter ce spectacle qui a 
fait courir tout Montréal au mois 
de décembre. La critique n'y est 
pas allée de main morte en disant 
que ‘‘Le Malade Imaginaire" est 
d’emblée la meilleure réalisation 
des Compagnons depuis des an­
nées.

Les décors et les costumes tout 
à fait moliéresques sont de Claude 
Perrier et la chorégraphie de Pier­
re Glraudon. La représentation du 
28 Janvier promet donc une soirée 
où l’on s'amusera ferme.

"Le Malade Imaginaire" sera 
présenté à l'Auditorium de Saint- 
Laurent, sous les auspices de la 
Société Prospéro, en soirée, sa­
medi le 28 janvier.

------------- ♦-------------
Récital de danseurs russes

L'impresario montréalais S a m 
Schecter, à qui l'on doit la venue 
en Amérique des danseurs hindous 
Sujata et Asoka annonce qu’il pré­
sentera, au His Mapesty's, le di­
manche soir lf> février, deux dan­
seurs russes, Zina et Kolya, qui fe­
ront ce soir-là leur début en Amé­
rique. Ces danseurs ont remporté 
d'éclatants succès en Europe cen­
trale dans des progrmmes de dan­
ses de Russie et du Turkestan, in­
connues aux auditoires occiden­
taux.
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Le 23 août dernier, les Compa­
gnons de l'Art de St-Hyacinthe 
convoquaient, avec le concours du 
violoniste Gilles Lefebvre des re­
présentants de Sherbrooke. Trois- 
Rivières. Shawinigan Falls, Grand’- 
mère, Granby, etc. Une autre 
réunion avait lieu la semaine sui­
vante à Magog, et c'est ainsi que 
furent Jetées les bases de cette 
Association Centrale des Jeunesses 
musicales du Canada à laquelle fut 
donné le nom ri'Hélicon, le rendez- 
vous des Muses.

Il y aura, au cours de la saison, 
trois tournées de concerts éduca­
tifs a travers les différents centres 
affiliés. I.e premier artiste sera 
Noël Brunet, violoniste qui com­
mence sa tournée le 19 février à 
Sherbrooke. La deuxième artiste 
sera Marthe Letourneau, soprano, 
en mars ; le troisième. Gilles Bre­
ton, en avril. [.’"Hélicon" a son 
siège social à Saint-Hyacinthe, chez 
les Compagnons de l’Art, et son 
correspondant officiel à Paris dans 
la personne de Gilles Lefebvre.

Anecdotes sur 
Soînt-Saens

Les anecdotes concernant Camil­
le Saint-Saëns sont nombreuses. En 
voici quelques-unes. Tout petit, 
Saint-Saëns fut invité à jouer le 
piano, par sa mère, devant des 
invités de marque dont quelques 
critiques musicaux parisiens très 
fameux. Quand il eut finit, l’un 
de ces derniers déclara à Mme 
Saint-Saëns: "Si j’étais vous, ma­
dame, j'orienterais votre fils dans 
une autre carrière. Il ne saurait 
réussir dans la musique.*’ Et Mme 
Saint-Saëns de répondre: "Très 
bien, monsieur, J'en ferai un criti­
que musical."

* * *
Saint-Saëns était, un soir, terri­

blement en retard à un grand 
diner. Il décida de se faire par­
donner en faisant ‘une bonne bla­
gue." Il passe par la cuisine, em­
prunte le bonnet de dentelle de la 
bonne et un long balais et pénètre 
dans la salle â diner pleine de 
convives, à cheval sur le balais en 
hurlant le cri de guerre des Wal- 
kyrics: “Ho-yo-to-ho ! Ho-yo-to-ho!" 
A sa grande confusion, pendant 
que les invités s'enfuyaient épou­
vantés. le malheureux compositeur 
se rendit compte qu’il s'était trom­
pé d'appartement.

v v e
Enfin, la plus célèbre. Vincent 

d'Indy, le compositeur, dinait dans 
une maison aristocratique du Bou­
levard Saint-Germain. Son hôtesse 
lui demande ce qu'il pense de la 
musique de Snint-Snons. "Je ne 
l'aime pas du tout,” répondit 
d’Indy, "elle n’a pas de style, pas 
de profondeur, pas de sentiments."

Un peu plus tard, Saint-Saëns 
dinait chez la môme dame qui lui 
demanda, à son tour, ce qu'il pen­
sait de la musique de Vincent 
d’Indy. "Mais, madame," s'écria 
Saint-Saëns, "d’Indy est le Jean- 
Sébastien Bach de la France ! ’’

L'hôtesse lui fit remarquer que 
d'Indy était d’un avis contraire, 
quand à sa propre musique. "Vous 
savez," répliqua bonnement Saint- 
Saëns, "les compositeurs disent 
toujours exactement le contraire 
de ce qu’ils pensent.’’

Celia Cabot, une 
jeune fantaisiste 
de grands talents

Carol, le directeur artistique de 
ia salle Tzigane du Bucharest Steak 
House, a fait appel aux talents 
d’une jeune fantaisiste américai­
ne, Celia Cabot. Avec elle, il pré­
sente le couple de danseurs Veilan 
et Judy et la chanteuse Moll y 
McNeil. Comme d'habitude,’le trio 
de Bill Skinner s’acquitte bien de 
sa tâche.

Celia Cabot a l’ardeur et le dy­
namisme des artistes qui débutent 
dans le métier. Celia Cabot a hérité 
de la nature de véritables talents 
de comédienne et avec un peu plus 
d’originalité dans la mise en scène 
de ses chansons, elle parviendra au 
faite. Elle a une gentille person­
nalité, beaucoup d’entrain, un sens 
du comique. Plusieurs de ses atti­
tudes sont tordantes: scs intona­
tions vocales sont amusantes. On 
goûtera tout particulièrement son 
interprétation de "Marajnh of Mo- 
gador"; on soulignera également 
"A Good Man Is Hard To Find" et 
What Do You Think I Am".

Velian et Judy sont deux jeunes 
danseurs à claquettes de talents; 
ils ont de l'entrain, de l’ensemble 
et de l’originalité. On goûtera tout 
particulièrement leur pot-pourri de 
danses à ia mode de 1920 — le 
tango, le charleston et les autres. 
Leur numéro de danse déborde de 
fraîcheur.

Molly McNeill est une cantatrice 
qui possède une jolie voix, mais 
elle devrait toujours faire usage du 
microphone, abandonner le genre 
Ingénu. On applaudira son inter­
prétation de "Dites-Moi".

R.C.

Le pianiste’André Asselin raconte comment 
il a "fait" la révolution en Amérique du Sud

S’il est très connu en Amérique 
du Sud, le Jeune pianiste canadien 
André Asselin l'est encore assez 
peu dans sa ville natale: Monréal. 
li a fait ses études municales à To­
ronto avec Seitz et Kolessa où plu­
sieurs Prix furem. par lui, rem­
portés. Puis, lors du passage des 
Etoiles de l'Opéra de Paris, que 
dirigeait Roger Fenonjois, il y a 
deux ans, il se laissa tenter par

//
Luis Mariano dans 
le film "Fandango

Une bonne nouvelle pour les ad­
mirateurs du chanteur à la voix d'or 
Luis Mariano. "FANDANGO", un 
de ses meilleurs succès prendra 
l’affiche, samedi, au Saint-Denis.

"FANDANGO" est véritablement 
un film de Paris, un film Jeune, 
sympathique, de bon goût, avec 
une formule épatante: chant, dan­
se. fantaisie, soleil. On pourrait 
mettre qui que ce soit de se trou­
ver mieux.

Le chant: c’est Luis Mariano.
La danse: c'est Ludmilla Tché- 

rina.
La fantaisie: c'est le comique 

Raymond Bussières et sa femme 
Annette Poivre.

Le soleil: mais c’est la Provence 
où se déroule l’action, c’est la 
douceur méditerranéenne.

Un film qu’il faut voir pour sa­
voir ce qu’est une bonne comédie 
musicale française.

Et en programme double, "UNE 
JEUNE FILLE SAVAIT" d’après 
la délicieuse comédie d’André Ha- 
guet qui tint l’afifche de longs 
mois à Paris. Heureusement trans­
posée à l’écran, elle y reste char­
mante, pleine de mouvement et de 
vie, et qui met en vedette un trio 
excellent, André Luguct, D a n y 
Robin et François Périer; ces deux 
derniers sont sûrement les jeunes 
comédiens les mieux cotés et les 
plus en vedette à l’heure actuelle. 
Quant à André Luguet, il est le 
comédien chevronné par excellen­
ce.

André Asselin

une tournée en Amérique du Sud. 
M. Asselin joua du piano, pour ces 
jeunes danseurs dont un autre ca­
nadien: Roland Lorrain; exécuta 
des soil et dirigea môme l’orches­
tre. La tâche lui incomba, à main­
tes reprises, d'orchestrer vivement 
telle ou telle oeuvre pianistique. 
Ce qu’il fit avec compôtence.

André Asselin a goûté l'Améri­
que du Sud. en particulier l’Argen­
tine. Buenos-Aires, raconte -1 - il. 
jouit d’une culture très proche de 
la française. Il compte y retour­
ner, bientôt, mais veut tout d'abord 
passer par la France et donner des 
récitals à Paris. On l’entendra, ici. 
en récital nu Plateau, le 10 février 
prochain. Au programme: des oeu­
vres de Scarlatti, Mozart, Beetho­

ven, Clermont Pépin. Medtner, De- 
1 bussy, Scriabine et Chopin.

André Asselin a visité, en Amé­
rique du Sud. la Colombie, le Pé­
rou, (sept concerts à Lima), l’Equa­
teur, la Bolivie. C’est dans ce der­
nier pays qu'il rencontra le planis­
te français Paul Loyonnet. En tout, 
une soixantaine de concerts. La 
troupe de ballet do Paris se disper­
sa en Argentine. Un repos bien mé­
rité fut, alors, goûté. Quelques-uns 
des danseurs rentrèrent en France. 
Fenonjois, lui, est devenu le direc­
teur de la danse au Theatre Sodhe 
de Montevideo, en Uraguny. Inci­
demment. une danseuse canadien­
ne est l'étoile de la troupe du 
Theatre Colon, à Buenos-Aires. Elle 
tait également partie de la troupe 
de Mia Slavenska.
La révolution

"Je vais vous raconter", dit M. 
Asselin, "comment je devins un 
Chevalier de la Révolution”. C’était 
en avril 1948. Nous devions mon­
ter un spectacle pour le 9, auquel 
nous avions arduement travaillé. 
Le 10, la révolution éclate. Des in­
diens après avoir assassiné le mi­
nistre libéral, courent par les rues 
en incendiant tout, sur leur passa­
ge. Il y avait. Je pense, trente-deux 
feux autour de l’hôtel où nous fû­
mes confinés pendant une semaine. 
On pillait les magasins, on criait, 
toute la ville était affolée. Tout à 
coup, un grand bruit dans l’hôtel. 
Des ivrognes cherchaient à forcer 
l'entrée. Je m’empare d’une dague 
guatémaltèque que Je possédais, 
bien décidé à défendre ma vie à 
tout prix. Heureusement, tout s’ar­
rangea. Il fallait, néanmoins, lever 
les mains pour sortir de l'hôtel. 
Nous fûmes même attrapé par une 
fusillade de franc-tireurs, postés 
sur les toits. Nous en fûmes quitte, 
après tout, pour la peur. Mais 
quelle peur bleue !"

P. R.

CANADIAN CONCERTS & ARTISTS INC.

SAMEDI SOIR, 28 JAN, ou HIS MAJESTY'S
la plus sensationnelle pianiste de l'heure

HAZEL SCOn
v«dcM« du tllm "Rhapiody in Blu*”

dans un récitnl unique
DE CHOPIN au BOOGIE-WOOGIE j

Billets: SI.00, $1.50, $2.00, $2.50, $3.00toitInet. 
In vente chez Ed. Archambault et chez 

C. W. Lindsay.
tAAAA/VAAAAAA/\AAAAAAA^^VWV\A^VWVVV

Franchot Tone ot 
Burgess Meredith 
arrivés à Montréal

Franchot Tone et Burgess Mere­
dith, acteurs de cinéma, producer 
et metteur en scène du film “The 
Man in the Eiffel Tower” dont la 
première mondiale aura lieu de­
main au théâtre Capitol, sont ar­
rivés hier «oir, à Montréal. 

----------------- «-----------------

'"Louisiana Story", de
Flaherty, à l'affiche
"Venons de voir votre merveil­

leux film. Continuez et vous se­
rez immortel. Félicitations. Char­
lie Chaplin. Dudley Nichols et 
Jean Renoir."

Robert Flaherty garde dans son 
portefeuille ce télégramme reçu 
après la présentation de "Louisia­
na Story,” que le dernier Festival 
de Venise a choisi comme film 
exceptionnel et que les critiques 
américains ont primé pour ses 
images remarquables. Montréal se­
ra la première ville canadienne 
à voir ce grand film, qui passera 
dès aujourd’hui au cinéma d’art 
Séville, avec le film anglais "Coun­
terblast."

Flaherty est de ceux qui ont 
établi des liaisons sûres entre la 
nature et le coeur de l’homme. 
"Manouk,” "Moana," "Tabu," “Man 
of Aran," "Elephant Boy," il y a 
dix ans, et finalement ‘Louisiana 
Story" sont tous, ainsi que l’a si 
bien dit un critique, "des varia­
tions sur un thème unique: la ré­
ponse de l’homme au défi de la 
nature."

Poulenc et Bernac à 
Ste-Anne de Bellevue

L’un des concerts les plus im­
portants de la présente saison aura 
Heu à Ste-Anne de Bellevue le 27 
janvier prochain: Poulenc et Ber­
nac y seront entendu en récital.

Poulenc est. sans contredit, l’un 
des meilleurs compositeurs de 
chansons d’art, aujourd'hui. "Et 
Pierre Bernac est son interprète 
décisif" ajoute Virgil Thompson 
du New York Herald Tribune. 
Poulenc est un virtuose du piano 
ainsi qu’un compositeur de talent. 
Bernac passe pour l’un des chan­
teurs de lieder les* plus Intéres­
sants de notre génération. Ce ba­
ryton sera accompagné, à son ré­
cital, par le compositeur. En plus 
de nombreuses oeuvres de Pou­
lenc, on entendra des pages de 
Gounod. Chausson. Satie. Debussy 
Milhaud et Fauré, un programme 
entièrement français

FILMS FRANÇAIS EXCLUSIFS
NOTRE SELECTION

veut donnera
ENTIERE SATISFACTION

CINÉ-CANADA
35 OUEST, RUE NOTRE-DAME 

HA. 8116
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fourme tâ

AMATEURS DE 
BONNE MUSIQUE

• L'endroit de votre choix 
pour le lunch

• A l'heure du diner, un menu 
hors de poir

• Pour l'apéritif, notre bar 
et le cocktail lounge

• Service courtois

HORAIRE DE NOS 
SPECTACLES

Michèle Morgan et 
Marais dans "Aux 
Yeux du Souvenir"

C’est samedi gue prendra l’affi­
che au cinéma Champlain le film 
français d’exceptionnelle qualité 
qu’est “Aux Yeux du Souvenir", 
avec Michèle Morgan et Jean Ma­
rais en des rôles dignes de leur 
grand talent.

"Aux yeux du Souvenir”, titre 
baudelarien, couvre une histoire 
pathétique écrite par Georges Ne­
veux et Henri Jeanson qui en a fait 
les dialogues. Jean Marais 'Jac­
ques) est pilote de ligne. Michèle 
Morgan (Claire), primitivement 
élève aux cours dramatiques de 
René Simon, rencontre Marais, son 
ancien amour, sur l’avion où elle 
est hôtesse de l’air. Et l’aventure 
de jadis deviendra un amour pro­
fond, tourmenté, sincère, au gré du 
voyage aérien, des dangers et de 
l’exaltation subis ensemble...

Michèle Morgan retrouve à la 
première scène du film l'atmosphè­
re de ses débuts. René Simon était 
la avec scs nouveaux élèves, et elle 
a vraiment fait partie autrefois de 
sa classe.

Jean Chevrier, Colette Mars, Ro­
bert Murzeau, Jeannette Ratti. De­
nise Prêcheur, Germaine Michel, 
Carol, Yettc Lucas, P. Roussel, Ar- 
vei. interprètent aussi des rôles 
importants. Robert Le Fèvre a di­
rigé les prises de vues et René 
Henoux assumé la charge des dé­
cors.

Pour “Aux Yeux du Souvenir" 
Productions Gibe ont en partie re­
constitué la merveilleuse équipe de 
"Symphonie Pastorale". Les scè-1 
d’amour entre Jean Marais et Mi­
chèle Morgan sont parmi les plus 
belles que l'on a encore vues à 
l’écran.

i

Une scène du film "Mrs. Mike", mettant en vedette Dick Powell et 
Evelyn Keyes, que TOrpheum mettra à l'affiche demain.

AYETY 7f{MU7$9
TOUS US JOURS

Barney Dean qui écrit les "gags" 
de Bing Crosby et de Bob Hope, 
personnifiera un "bookie” dans 
"Mr Music".

LOKtV‘8. — "The l!e!re*t", 10.05, 12.20 
2.3», 4.35. 7.10. 9 30.

PALACE. — "Thât Forty!* Woman". 
10.00. 12 15. 2.35, 4.55. 7.15, 9.35.

CAPITOL. — ''Krlilc Fer Raie". 10.40. 
12 55. 3.10. 6.25, 7.40. 10.00.

PRINCESS. — "A lUnfrrnui Profetilon", 
10.40. 12.55. 3.10. 5 30. 7.45, 10 05.

IMPERIAL. — "Lovabl* Chfal". 10 50. 
2 00, 5 05, 8.15. "Th* Fl(htlnf Kriilarklen". 
12 3.25, 6.30, 9.40.

OHPHEL'M. — "»*errh fer Oen|*r” 
11.20. 1.45. 4.10. 6 30. 9.00 "Without 
Honor". 10.05, 12.30, 2.55, 5.20, 7.45, 10.10.

CINEMA DE PARIS. — “Berry". 11.40. 
2.00. 4 30. «.50, 9.15.

EI.ECTRA. — "L«i Commandai frappent 
à l'Aube", 12.55. 2.55. 5.05. 7.10. 9 20.

SEVILLE. —"Counter Rlatt". 10 00. 1 05, 
4 10. 7.15, 10.20 a"Loul*Una Story", 11.41. 
2.46. 5.51, 8 56.

SAINT-DEMS. — "La Frmme que fai 
Attaiilnée", 12.10. 3.30. 6 30. 9.55. "La 
(Irande Aurore", 1.45, 5.10, 8.30.

CHAMPLAIN. — Le Slyne du Cobra". 
1.08. 3.18. 5.23. 7.42. 9.54.

UN SPECTACLE 
SENSATIONNEL

it HENNY
IM M ■"* V ■ ■

2c SEMAINE
PIERRE FRESNAY x /

EŒHIBJiEl
femme! 

ÜAssinéJ
fN HQGRAMME DOÛHi AVEC

LlNfANTCHtF DOKCHFSrBF
n Pierino G AH DA»

[
SAMEDI .SPECTACLE Je MINUIT

1V> 7 ^ 1Q‘?>* a/Attv/wrnytl0-.*»*»)
IN QUATRIEME SEMAINE
LUI S T - C Y R

La tjeoutc faite femme
AL MAROC et COMPAGNIE 

Comcdicnt ccnîin'-ntau*
Le comique LEW BROWN 
Lo "moire" de Broadway

Nicholt A Holey - Janice Carroll 
Ray Benton - Chamber» A Blair 

Let frèret Michael»
Vole A Runell

RETENU A L'AFFICHE

I
•ors Montré •lootoMont

TEL QUE FILME 

.......... 2e SEMAINE
Auttl — —- ——“—- ~ -—'~*

SEARCH. FOR DANGER

o¥phTîTm

Olivia de HaviDand

A L'AFFICHE

RxdpfiRicliarasoR
WIIUAM WYLEKS

! hr Heiress
MKlAMBOnn

f,
•

^üT A L'

^FORSYTE WOMAN1
^gXngÎL’IMtlgtlrl Jf:

Iafhchi fe JANET IIIGHjIPÀ/ÂCf

LYS 2 spectacles 
foui Its soirs
3 l« samedi

AU
RESERVATIONS 

CL. 4455

ET L'ORCHESTRE D'EDDIE SANDBORN
Frais d'ontrét pour co 
ipcctacle spécial

PAS DE MINIMUM
PAS Dt MAIS OE COUVERT 4553 NOTRE-DAME

.50 Ueo«cê

C.L.Q'

yZa
CkAC/OKTtf ROBERT GfOROf b

PROCHAINEMENT

T I N O ROSSI
EN PERSONNE

COLBERT • Y0UHG • BRENTcomiqut du Broadway

★ Les soeurs BUNNELL
"lout un tpectocle"

if RICALDO • NORMA
équipe de danteun

★ JANE WYNN
étoile du ballet

LEN HOWARD
et ton orcheit

JAMAIS da frail d'edmiuion 
Pa» de minimum sauf It tamed

3 SPECTACLES PAR SOIR

ZIMMVm
Id—enTSA L'AFFICHE

cl l'incomparable pianiste

PAUL CINCRAS Sfwmmiw. PAmmnir
vedette

ow
Km vmri

Ht ImamrtëlA L'AFFICHE
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VARIETES 57
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Appelés Victor : MA. 3221
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PREMIERE REPRESENTATION 
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Etoiles du film: Joseph BOUDREAUX 
Lionel LEBLANC
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ftli vivre dan» 
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rection Impecca­
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Nos meilleurs voeux de succès au
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le plus chic en ville

GRILL SAINT-LOUIS
3470, rue Saint-Denis — Montréal
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C'EST UNE AUTRE RÉALISATION DE

ROG LAGACE
CONSTRUCTEUR ENRG

252 EST. RUE MONT-ROYAL Téléphone: HArbour 8828

Spécialiste en rénovation, modification ou réparation des restaurants et tavernes

Les travaux d'électricité ont été exécutés par Travaux de plomberie et de chauffage exécutés par

GILLES VERMETTE P. E. PILOTTE
•

6210, Bordeaux TA. 9868
'

•
1978, Des Carrières VI. 5313
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Par PAUL PARIZEAU
LA LIGUE PROVINCIALE SURVIVRA
Maintenant qu'elle est officiellement ac­
ceptée dans les cadres du baseball organisé, 
la survivance de la ligue Provinciale semble 
assurée. Le président Albert Molini a réussi 
un coup de maître en obtenant l'approba­
tion du président George Trautmon de 
l'A.N.B.O. Les clubs de baseball de la pro­
vince lui doivent toute leur reconnaissance 
Avec la rivalité à coups de dollars qui exis­
tait l'an dernier dans le circuit provincial 
les clubs s'acheminaient lentement vers la 
banqueroute et il est certain que la ligue 
n'aurait pu faire longue vie. L'affiliation au baseball organisé 
présente plusieurs avantages dont profiteront les clubs aussi 
bien que le public. Il est vrai que certains clubs de la provin­
ce, ayant fait partie d'une ligue organisée dans le passé, ont 
fait faillite. Autre temps, autres conditions. Ces clubs de­
vaient alors rivaliser avec des clubs américains mais la situa­
tion est bien differente. Il existe aujourd'hui une rivalité intes­
tine, si cette expression nous est permise, entre les clubs St- 
J«an, Drummondville, Farnham, St-Hyoeinthe, Granby et Sher­
brooke où l'organisation va bon tram en vue de la prochaine 
saison. Depuis trois ans ces clubs ont vu augmenter graduelle­
ment le nombre de leurs partisans et leur popularité ne saurait 
être amoindrie du fait que la ligue est affiliée au baseball 
organnisé. Bien au contraire cette affiliation devrait voir gran­
dir la confiance et l'intérét du public.

Une ligue opérant sans véritable contrôle doit nécessaire­
ment devenir le cercle vicieux des plus grands obu*. Plusieurs 
joueurs renommés ont reçu des salaires exagérés l'an dernier 
tandis que d'autres devaient se contenter des miettes de pain. 
Des joueurs comme Max Lanier, par exemple, ont-ils rapporté 
de façon à mériter les salaires leur étant "payés ^ Sûrement pas. 
Ces joueurs se sont assis sur leur réputation, plus anxieux de 
toucher leur salaire que de fournir leur plein rendement. Ils 
étaient "déiintérestéi". Ils attendaient tout bonnement leur 
rappel par les clubs majeurs et ramassaient tout ce qu'ils pou­
vaient en attendant.

# « #

Le Canadien
Il blanchit le Toronto 1 à 0;
Bill Durnan et Loch brillent

TORONTO, (C.P.) — Les Canadiens ont blanchi les 
Maple Leafs de Toronto au compte de 1 à 0, hier, dans la 
Ville-Reine pour augmenter leur avance à trois points sur 
les Rangers de New-York, en deuxième place du circuit.
Les Rangers ont perdu contre les Bruins de Boston. Bill 
Durnan a de nouveau été sensationnel dans ses filets. C’est 
le septième blanchissage par Bill Durnan, et son deuxième 
consécutif. Il a sensiblement amélioré ses chances de cap­
turer de nouveau le trophée Vézina. Chuck Rayner, son 
plus dangereux rival, a été déjoué quatre fois par les

augmente son avance
Les héros de la victoire du Tricolore à Toronto

Bruins.
Elmer Lach, le scientifique cen­

tre de la première li^ne d’attaque 
du Tricolore, a réussi le seul but 
de la joute dans la première 
période.

I.ach a accepté une passe par­
faite de Cîlen Harmon dans la zone 
des Leafs après 2.11 minutes de 
jeu. 11 s’est avancé seul devant 
Turk Broda pour le déjouer habi­
lement avec le but qui devait 
assurer la victoire à son club.

La joute fut disputée à une très 
vive allure. Les deux clubs en 
viendront de nouveau aux prises 
au Forum ce soir.

La défense des Canadiens a 
abattu de l'excellente besogne, 
tout particulièrement Hutch Bou­
chard. Durnan et Broda se sont 
livré un enlevant duel, exécutant 
tour à tour des arrêts de toute 
beauté.

Les Leafs en perdant sont tom­

bés en cinquième place un point 
derrière les Bruins de Boston qui 
ont défait les Hangers.

La joute n’a pas été rude et 
l’arbitre Bill Chadwick n’a pas eu 
trop de travail. Il a décerné dos 
punitions à Ezinicki et Boesch 
dans la période initiale, à Lach 
dans la deuxième et à Barilko et 
Bouchard dans la troisième.

Ordinairement les joutes Cana­
diens-Toronto sont excessivement 
rudes. La victoire des Canadiens 
a mis fin à une série de trois 
victoires consécutives des Leafs.
Pr»ml*rf période
1—C*n»dlen*: L*ch UUrmonï 2 11

Punitions: Eilnlckl, Rorsch.
Dtuilèmr période 

Aucun point.
Punition: l.tch.

Troisième période 
Aucun point.
Punitions: Birllko, Bouchsrd.

Notre intention n’est pas de blâ­
mer les clubs qui ont mis ces étoi­
le* tous contrat. Chacune des villes 
du circuit était désireuse d'étre la 
mieux représentée et lorsque le 
premier pas fut accompli tous les 
clubs devaient suivre la marche au 
risque de devoir fermer ses portes. 
Grâce au règlement de l’A.N.B.O., 
concernant les salaires, le maxi­
mum mensuel pour la classe “C” 
est, croyons-nous, d'environ $3,500. 
Cette somme ne comprend pas les 
appointements du gérant laissés à 
la discrétion des clubs. A tout évè­
nement la liste de paye sera beau­
coup moindre qu'elle ne le fut l'an 
dernier et avec une bonne adminis­
tration tous les clubs devraient con­
naître une ère plus florissante.

L’on se souvient par ailleurs de 
certain scandale qui a failli causer 
la ruine de la ligue Provinciale 
l'an dernier. Le baseball organisé 
offre une sauvegarde contre cer­
tains abus du fait que la surveil­
lance est plus étroite. La ligue 
Provinciale est assurée que des 
arbitres neutres et compétents of­
ficieront dans toutes les joutes. 
L'appât du gain ne saurait plus 
être une menace de corruption et 

; tout devrait marcher sur des rou­
lettes.

II est vrai que les clubs ne ver­
ront plus dans leurs alignements 
des joueurs de grande réputation, 
mais ils pourront néanmoins offrir 
au public du bon baseball et plu­
sieurs jeunes auront la chance de 
se faire valoir. Il est certain que 
la compétition sera grande et sus­
ceptible de maintenir l'intérét d? 
la population. Avec un sportsman 
actif comme Albert Molini pour 
diriger ses destinées la ligue Pro­
vinciale devrait connaitre le plus 
bel avenir.

« * v
Avec Oscar Grimes à St-.lcan, 

Bob Latshaw à Granby, Judson 
Kerr à St-Hyacinthe, Parky Ro­
gers à Farnham, Roland Gladu à 
Sherbrooke et S t a n Bréard à 
Drummondville, la ligue Provin­
ciale ne saurait trouver de meil­
leurs pilotes. Ce sont tous des 
hommes d’expérience qui s’effor­
ceront de faire triompher leurs 
couleurs.

Si les salaires doivent être li­
mités à la somme déjé mention­
né*, les clubs auront au moins le

ft( \ f /

n <iffemes il vdut mieux 
tidvdiller rdfrdichi

privilège d’établir un système de 
boni que nous considérons com­
me un efficace stimulant. Tout 
joueur professionnel est suscepti­
ble de fournir un meilleur rende­
ment lorsque les résultats obte­
nus peuvent influer sur son sa­
laire à la fin d’une saison. Le 
joueur qui. par contre, est assuré 
d'une somme fixe, quelle que soit 
sa tenue, devient souvent noncha­
lant et Insouciant.

Il appert que Jacques Loras est 
mécontent de son sort à Cincinnati 
... Il se plaint du fait qu’il ré­
chauffe trop souvent le banc des 
joueurs... La Commission athléti­
que a accepté les contrats de John­
ny Greco et ‘'Fritzie’’ Prudent qui 
combatteront en finale le 30 du 
courant au Forum ... Certains fer­
vents de la boxe de Verdun vien 
nent de faire parvenir une lettre 
au promoteur Raoul Godbout, dont 
une copie nous a été transmise 
pour le prier de faire combattre 
Danny Webb... La popularité du 
boxeur noir est grande et elle le 
serait davantage s’il n'avait pas 
accepté cet Imprudent match con­
tre Greco ... La Commission vient 
de faire un don de $5# au fond 
Tag Millar... Léo Gravelle, Bill 
Durnan et Kenny Reardon ont reçu 
de nombreux votes la semaine der­
nière dans le concours du "Jour 
de Distinction’’ pour le trophée 
Calvert... C’est la première fois 
que Maurice Richard ne domine 
pas au cours d'une semaine... Ce 
dernier est moralement assuré de 
décrocher la palme cependant, car 
il a déjà reçu un total de 3.794 
points, soit plus du double de Bill 
Durnan, son plus proche concur­
rent ... Le premier rejeton de 
l’année 1950 est une pouliche de 
Portera Cap par Milenl... Cal 
Gardner a recommence à patiner 
et s'alignera de nouveau avec les 
Leafs vers le début de février. 
Laurent Moquin est parti ce matin 
en automobile pour la Californie 
où il livrera une série de combats 
devant le conduire jusqu'à llonn 
lulu... Ce voyage se prolongera 
jusqu’en juin... Il suscitera cer 
tainement l’envie de plusieurs mais 
le départ n'enchante pas le popu­
laire lutteur... Les longs voyages 
deviennent rapidement une corvée 
pour les athlètes professionnels.. 
Le journaliste pourrait en dire au 
tant de certains spectacles sportifs 
... Le bonheur des uns fait le 
malheur des autres... Tandis que 
les automobilistes sont enchantés 
de la disette de neige, les hôteliers 
laurentiens sont portés à s’arra­
cher les cheveux ... Et que dire 
des jeunes mamans qui applaudi­
raient une bonne chute de neige 
comme le plus grand des bienfaits.

Environ 300 boxeurs participeront 
au tournoi des "Golden Gloves"
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Adreste '

Le club de bienfaisance "D-A-L 
S-E," qui cette année organise 
le tournoi annuel de boxe ama­
teur pour les championnats des 
Golden Gloves, a tenu une im­
portante assemblée hier soir en 
l’hôtel Mont-Royal. Tous les clubs 
pugilistiques locaux étaient repré 
sentés à cette réunion, couronnée 
d’un franc succès. S’il faut en juger 
par les chiffres fournis par les 
représentants des différents clubs 
quelque 300 boxeurs amateurs par 
ticiperont au tournoi des Golden 
Gloves.

Cet événement annuel, qui sou­
lève toujours un immense intérêt 
dans le monde sportif, débutera 
dans la première semaine de mars 
pour se terminer six semaines plus 
tard. Les Inscriptions prendront 
fin le 1er mars. Comme il le fut 
annoncé déjà, les rencontres pré­
liminaires seront disputées dans 
les différents clubs de boxe ama­
teur de Montréal. Les semi-finales 
auront lieu au manège des Gre­
nadiers Guards et les finales au 
Forum.

Il se peut que des boxeurs des 
clubs de Vallcyfield, Sherbrooke. 
Drummondville et St-Jérôme par 
ticipent au tournoi. Au cours de 
l’assemblée, hier, les gérants et en 
traîneurs présents ont pu admirer 
lea. specimen des nombreux prix 
qui seront décernés aux différents 
gagnants. Le champion dans cha­
que classe novice et ouverte, rece­
vra une magnifique ceinture. De 
plus .chaque champion recevra une 
robe de chahbre et un maillot.

Les finalistes recevront un su­
perbe trophée, ainsi qu’une robe 
de chambre et un maillot. Les 
boxeurs qui parviendront en semi- 
flnale se verront décerner chacun 
un coupe-vent en satin.

Harry Shulman, président du co­
mité de boxe du club "D-A-L-S-E", 
a annoncé que tous les concur­
rents recevront un écusson, tandis 
que les gérants et seconds des

Quel sera le 
salaire de 
Joe DiMaggio?

NEW-YORK, (A.P.) — Un rap­
port émanant de New-York veut 
que Joe DiMaggio, étoile des 
Yankees, soit forcé d’accepter 
une diminution de salaire de 
$25,000 pour la prochaine saison. 
DiMaggio a reçu $100.000 pour 
ses sendees en 49’. George Weiss, 
gérant général des Yankees, s’est 
contenté de sourire quand on l’a 
interrogé sur le sujet.

Cependant, Weiss a admis qu’il 
désirait avoir une entrevue avec 
DiMaggio, concernant le contrat 
de l’as voltigeur des champions 
du monde.

On rapporte que DiMaggio est 
en meilleure condition que ja­
mais. Cependant, par suite du 
long repos qu’il a été obligé de 
prendre à cause de blessures l’été
dernier, on prévoit que son 
laire ne sera pas aussi élevé.

Le St-Ambroise 
est champion

Le St-Ambroise a défait le Dos- 
taler au compte de fl à 5, hier, à 
’aréna du collège St-Laurent pour 

s’assurer le championnat de la 
ligue Métropolitaine intermédiai­
re. Dans l’autre joute à l’affiche 
les Chevaliers de Colomb ont 
triomphé du Ste-Gertrude au 
compte de fl à 2.

Les séries éliminatoires com­
menceront mercredi prochain. Le 
St-Ambroise affrontera le Ste- 
Gertrude dans une série de deux 
de trois et les Chevaliers feront 
face au Dostaler dans l’autre sé­
rie. La série finale sera également 
de deux de trois.

boxeurs recevront chacun un chan 
dail portant le nom du club qu’ils 
représentent ainsi que l’écusson 
du club "D-A-L-S-E".

Un comité formé de quatre 
instructeurs de boxe a été nommé 
pour Juger des Inscriptions. Ce 
comité est formé de Al Décarie, 
Billy ed, Lucien Hébert et Tommy 
Sullivan. La tâche de ces instruc­
teurs consiste à voir si les boxeurs 
inscrits dans le tournoi des Golden 
Gloves sont pas des professionnels; 
s’ils doivent se battre dans une 
classe novice ou ouverte et s’ils 
sont en excellente condition phy­
sique.

A tout événement, Harry Shul­
man prévoit un succès sans précé­
dent. Tous les instructeurs et en­
traîneurs des clubs lui ont promis 
entière coopération.------------ ♦-------------

Nouvelles
de baseball

Les Red Sox de Boston ont an­
noncé que le premier-but Billy 
Goodman avait signé son contrat 
pour la prochaine saison. Le troi­
sième-but Johnny Pesky, le lan­
ceur Al Papal et le joueur d’inté­
rieur Al Stringer ont accepté les 
conditions mardi.
Ambition de llartsfield 

Roy Hartsfield, joueur de deu­
xième-but recrue, qui espère se 
mériter le poste régulier avec les 
Braves de Boston, a signé son 
contrat hier. Hartsfield a été ache­
té du club Atlanta.
Blackwell sous contrat 

Warren Giles, président des 
Reds de Cincinnati, a annoncé que 
quatre des meilleurs lanceurs du 
club avalent accepté les conditions. 
Ce sont: Ewell Blackwell, Kennv 
Raffcnsherger, Herman Wehmeir 
et Howard Fox. Giles a également 
révélé qu’il avait refusé des offres 
pour un montant total de $600,000 
pour les services de Raffensberger. 
Fox, Wehmeler et Blackwell 

A Détroit les Tigers ont mis sous 
contrat les receveurs Bob Swift et 
Myron Ginsberg. Huit joueurs ont 
jusqu’ici accepté les conditions du 
club.
Henrich satisfait

Tommy Hcnrich, étoile des Yan­
kees de New-York de la ligue Amé­
ricaine, a reçu une substantielle 
augmentation de salaire pour la 
prochaine saison. Henrich s’est dé­
claré très satisfait du contrat of­
fert. L’an dernier Henrich a reçu 
$40,000. pour ses services. Joe Di­
Maggio sera à New-York la se­
maine prochaine pour discuter con­
trat avec George Weiss, gérant gé­
néral des Yankees. On croit que les 
Yankees payeront $65.000. en sa­
laire cette année.
Le cas de Rojek

A Pittsburgh Stan Rojek et Ray 
Hamey, le gérant général, tenteront 
djarriver à une entente aujour­
d’hui. Hojck a retourné son contrat 
au Pittsburgh. L’arrêt-court est 
prêt à accepter une diminution de

Bill Kurnan Elmer Lach

Ottawa défait Royal 10 à 6 et 
conserve la deuxième position

OTTAWA, <C.PA — Les Senators 
d’Ottawa ont pris une douce revan­
che sur le Royal en l’emportant au 
compte de 10 à 6. hier, dans une 
joute régulière de la ligue senior 
du Québec, disputée dans la ca­
pitale. Par suite de cette victoire 
les Senators sont demeurés en 
deuxième position. Ain point en 
avant des As de Québec.

Emile Dngenais a dirigé l’offen­
sive des Senators avec quatre buts 
et une assistance. Bob Pépin et 
Gerry Désaulnlcrs ont compté pour 
le Royal dans la première période. 
Eddie Dartnell a réduit l’avance du 
Royal en déjouant habilement Jac­
ques Plante avant la fin du pre­
mier engagement.

Les Senators ont compté cinq 
fois dans la deuxième période alors 
qu’ils ont déclassé les joueurs de 
Frank Carlin. Dagenais a tout par-

COLEMAN ET FOWLER 
SONT SOUS CONTRAT

PHILADELPHIE, lU.P.I — Les 
lanceurs droitiers Joe Coleman et 
Dick Fowler ont accepté les con­
ditions des Athletics de Philadel­
phie de la ligue Américaine. Les 
deux joueurs ont déclaré qu’ils 
étaient très satisfaits des termes 
du contrat. Coleman a terminé 
avec un record de 13 victoires et 
14 défaites l’an dernier, tandis que 
Fowler a gagné 15 parties et en a 
perdu onze.

sa' salaire, mais pas aussi forte que 
celle que la direction du club 
indique.
Haut salaire pour Knnis

Hob Carpenter, propriétaire des 
Phillies de Philadelphie, a annon­
cé que Del Ennis recevrait $20,000 
en salaire s'il acceptait le contrat 
que le club lui a offert. Ennis se­
rait ainsi le joueur le mieux payé 
sur le club 
Retour de Murtaugh

Les Pirates de Pittsburgh comp­
tent beaucoup sur le deuxième-but 
Danny Murtaugh pour la prochai­
ne saison. Murtaugh est confiant 
lui-même d’effectuer un brillant 
retour. Il a été handicappé en '49 
par une blessure à l’épaule. 
Dahlaren à Syracuse ?

Babe Dahlgren. ex-étoile des li­
gues majeures tentera d'obtenir le 
poste de pilote des Chiefs de Sy­
racuse de l’Internationale. Le pos­
te est vacant à la suite de la mort 
de Jewel Ens, mardi. Dahlgren a 
joué pour les Chiefs en 1936. On 
lui accorde de bonnes chances 
d'obtenir le poste.

HICK
l.igur Xalinnalr

t'anaiilrn I. Tornntn 0.
Boston 4. Kanicrra 3.
Détroit S. ChlcaKO 4. 

l.igur Ainrrlraln*
Cincinnati 5. Sprlnglli-ld 5. 
Clrvrlaml 5. Pittsburgh 4. 
Providence 1. Buffalo 5.

Ligue Senior
ftoyal 6. Ottawa 10 
Shawlntgan 1, Québec S.

ALMOl'RD'HL'I 
l.igur Nationale

Toronto à Canadien.
Ligue Américaine

Buftalo a Indianapolis.
Ligue Senior

Koyal à Sherbrooke.
Chicoutimi A Valleyfleld.
Québec a HhawinUan.

Ligue Junior
Koyal vs National.
Valleylleld v& Leals.
• A l'Auditorium de Verdun).

Ligue Prnvinrlale
I.arhlne a Jollelte.
Pare Extension va Abord-à-Plouffe. 
«A l'Arena St-Laurenti.

I.C CLASSEMENT

ticulièrement brillé en comptant 
trois fois dans cette période. Dart 
nell et Smith ont réussi les au­
tres buts des Senators. Gordie 
Knutson et Pete Morin ont compté 
pour le Royal dans la deuxième 
période qui s'est terminée au comp 
te de 6 à 4 en faveur des Senators 
Dagenais, Robinso.i, Check et Le- 
clair ont déjoué Plante dans la troi 
sième période pour assurer défi­
nitivement la victoire aux Senators. 
Denis et Manastersky ont compté 
pour le Royal 

Jacques Plante a été faible dans 
ses filets mais la défense du Royal 
n’a pas été trop solide. La joute 
fut disputée à une vive allure et 
les arbitres ont décerné seulement 
sept punitions.
Première période

1— Montré*!, Pépin 
(Morin, McNeill

2— Montréal, Desaulnlers
(Malone. Dolbeci .......................  14:31

3— Ottawa. Dartnell
(Leclalr, Tralnon .............,,.... 18:2*

Punition»: McNeil, Cox.
Deualème période
4— Ottawa, Dartnell

(Stahani   5;03
5— Montréal. Knutson

(McNelli ..........7:58
6— Ottawa, Dagenal»

iTudln» ...................... 9 52
7— Ottawa. Smith ........................... 14 53
8— Montréal. Morin

(Knutsom .......................................  i7:jo
9— Ottawa. Dagenati

iStahan, Tremblay) ................. 18:29
10— Ottawa, Dagenati

(Check. Tremblay) ......... (pigg
Punition»; Traîner, Manastersky. Sta-

han. Cox.
Troisième période
11— Ottawa, Robinson

(Leclalr, Hellyeri .......
12— Ottawa, Check 

(Dagenais, Tremblay) .
13— Ottawa, Dagenais .......
14— Montréal. Denis 

(Thomion. Frydayi ....
15— Ottawa. Leclalr 

(Roblnion. Dartnell) ...
16— Montréal. Manastersky 

(Dolbec, Malone t
Punition: Dagenali.
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11:35

12:56
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Ligue National*
J G P. N P. C Pts

Detroit 10 25 Il 5 131 B» 54
Canarilrn lu 17 II » 06 82 4.1
Rangers .... 40 16 15 9 97 86 40
Boston .. 42 15 10 6 105 131 38
Toronto....... . 41 15 9 7 98 117 37
Chicago .... . 41 12 21 8 120 131 32
Ligue Américaine

(Division Est)
J G. P. N P. C Pts

Providence 43 22 19 3 167 156 46
Buffalo 41 19 17 5 125 108 43
Springfield 42 19 19 4 148 147 42
New Haven 4fi 17 23 6 126 148 40
Hershey 42 13 22 7 133 178 33

• Division Ouest)
J O. P. N P. C Pts

Cleveland 42 28 7 7 222 126 83
Indianapolis 41 19 14 1 136 135 46
Pittsburgh 43 18 16 9 129 118 45
St-Louls 43 18 17 8 142 148 44
Cincinnati 44 7 35 13 103 173 36

(Joutes d'hier non comprises)
Ligue Senior

J. O. F. N P. C. Pts
Sherbrooke 39 27 Il 1 159 105 55
Ottawa 41 21 17 3 163 163 45
Québec 36 21 13 2 125 95 44
Valleylleld 40 15 18 7 134 132 37
Royal 3!) 14 19 8 131 127 34
Chicoutimi 38 15 30 3 118 142 33
Shawinigan 41 12 27 2 122 178 36
Ligue Junior

J. O. P. N P. C. Pts
Canadiens 26 32 4 0 128 71 44
Québec 27 17 9 1 129 85 35
Trois-Rivières 29 17 11 1 124 79 35
Nationale 24 16 7 1 133 56 33
Verdun Leafs 25 5 16 4 72 134 14
Royals
Valleyfleld

25 
. 38

6
4

17
33

2
1

64
68

112
183

14
9

Québec défait 
Shawinigan, 6-1

Ludger Tremblay compte 
deux buts pour les As
QUEBEC, (C.P.) — Les Catarac­

tes de Shawinigan Falls ont encais­
sé un revers de 8 à 1 aux mains 
des As de Québec, ici hier soir, 
dans une partie régulière de la li­
gue de hockey senior du Québec.

Ludger Tremblay a été le gros 
canon des vainqueurs avec une 
paire de buts, tandis que Mund- 
rick. Zeidcl, Pruneau et Gagné ont 
déjoué Jean Marois une fois cha­
cun. Un but compté par Ray Mar­
shall six minutes avant la fin des 
hostilités a privé Hal Millar d'un 
blanchissage.

Le jeune Millar a encore une 
fois affiché une tenue remarquable 
dans les filets des Québécois. Huit 
punitions, dont cinq aux As, furent 
décernées au cours de la joute par 
les arbitres Bob Barrette et Char­
les Deziel.

Joliette gagne
Le Joliette a défait les Rapides 

de Lachine au compte de 6 à 4, 
hier, dans une joute régulière de 
la ligue Provinciale. Les deux 
mômes clubs en viendront aux pri­
ses ce soir à Joliette. Jack Arms­
trong a dirigé l’offensive des vain­
queurs. hier, avec deux buts. Mau­
rice Lévesque. Jean Monette. Jos 
Knvanaugh et Charlie Bourrassa 
ont réussi les autres buts du Jo­
liette. C'était le 26e but de la sai­
son pour Bourrassa. Guy Sauvé, 
Aimé Bourgie. Hubert Bourgie et 
Gerry McCully ont compté pour le 
Lachine.

LONNIE FREY AVEC 
LE CLUB SEATTLE

SEATTLE, 'AP) — Paul Ri­
chards, qui pilotait les Bisons de 
Buffalo de l'Internationale l'an 
dernier, aura sous ses ordres à 
Seattle dans la ligue de laCôte du 
Pacifique cet été. un loueur qu’il 
connaît. 11 s’agit de Lonnie Frey, 
vétéran joueur d’utilité d’intérieur, 
qui jouait pour Richards, à Buf­
falo, en 1949,

Graham bat Pellone 
par décision

NEW-YORK. (U.P.) — Bill Gra­
ham a défait Tony Pellone par dé­
cision dans un match de 10 rounds, 
présenté à l’aréna St-Nicholas, hier. 
Graham pesait 114 1-2 livres 
Pellone 147 1-2 livres.

Première pèrlede
1— Québec, Zeldel

(Pruneau. Tremblay) ...........
Punition: Marshall.

Deuxième période
2— Québec. Pruneau

(Tremblay) .........................
3— Québec. Gagné

(Carnegie. Houlei .................. 18:30
Punitions: Carnegie. Marshall. Roberge.

Troisième période
4— Québec. Mundrlck

(Carnegie, Gagné) .............
5— Québec. Tremblay

(Gamble. Pruneau) ...........
6— Québec. Tremblay

(Pruneau. Houle) .......
7— Shawinigan. Marshall

(Lamoureuxi ..................14:16
Punitions: Zeldel. Marshall, Pruneau (2i.

:26

1 20

5:05

7:34
9:12

Thesz a recours à la brutalité 
pour l'emporter sur Managoff

Lou Thesz. champion mondial 
poids lourd reconnu par la Na­
tional Wrestling Association, a 
marqué son retour dans l’arène 
du Forum, hier soir, en rempor­
tant une victoire sur Bobby Ma­
nagoff. Cette rencontre était la 
finale de la première séance de 
lutte présentée en 1950 par le pro­
moteur Eddie Quinn. Une foule 
considérable a vu Thesz avoir re­
cours à une gamme de tactiques 
illégales, particulièrement dans le 
dernier engagement, pour s’assu­
rer une victoire impopulaire.

Thesz a remporté les honneurs 
de la première chute, grâce à un 
ciseau de corps à la volée après 
8:40 minutes de bataille très enle­
vante. Au cours de cet engagement 
initial, Thesz a fait preuve de 
rudesse, mais Managoff ne s'en est 
pas laissée imposer. Il a riposté 
solidement aux attaques souvent 
brutales de son adversaire. 
Managoff égalise

Managoff égalisa les chances 
dans le deuxième engagement 
après 12.31 minutes d'hostilités. 
Managoff réussit à appliquer une 
dououreu.se clé de jambes à Thesz. 
Ce dernier tenta de se libérer de la

prise, mais sans succès. Il dut fi­
nalement concéder la chute.

Le troisième et dernier engage­
ment fut fertile en émotions de 
toutes sortes. Managoff réussit de 
nouveau à appliquer sa terrible clé 
de jambes à Thesz, mais ce dernier 
sortit de l’embarras. C’est alors 
que Thesz, dans une attaque fu­
rieuse, projeta Managoff au bas 
de l’arène. L’arbitre Dan Murray 
compta les dix secondes reglémen- 
taircs et Thesz fut alors proclame 
vainqueur. Alors que Managoff 
tentait de remonter dans l’arène, 
Thesz lui servit une série de coups 
de pieds au corps afin que Mana­
goff ne puisse remonter avant 10 
secondes.

Ce fut une victoire impopulaire 
pour Thesz. Le verdict fut longue­
ment hué par la foule.
Moquin gagne

Dans la rencontre semi-finale, 
Larry Moquin a triomphé du nou­
veau venu, Mayes MacLean, alors 
que ce dernier fut disqualifié après 
8.27 minutes pour rudesse. Ovila 
Assclin a annulé avec Thor Morgan 
et Les Ryan a battu Georges Cag­
ney après 10.59 minutes dans le 
combat préliminaire. _______

Schmidt compte deux buts et le 
Boston a raison des Rangers, 4-2

_      . ■ n i *-» a      — ^ 1 A _ _ A 1 _ 9 æa WaaéNEW YORK, (CP). — Les Brulns 
de Boston ont pris possession de la 
quatrième position, un point en 
avant des Maple Leafs de Toronto, 
en infligeant un échec de 4 à 2 
aux Rangers de New-York, ici hier 
soir, dans une Joute régulière de 
la ligue de hockey Nationale. Par 
suite de cette défaite, les Rangers 
demeurent en troisième position, 
trois points derrière les Canadiens.

Jean-Paul Lamirande, qui avait 
été rappelé la veille par L y n n 
Patrick, a été l’étoile des Rangers 
de New-York en enregistrant les 
deux buts.

Milton Schmidt a dirigé l’atta­
que des Bostonnals. Il a réussi une 
paire de buts, tandis que Bud 
Polie a également brillé pour le

Boston en enregistrant le Se but 
de son club pour ainsi causer la 
défaite aux Rangers. L’autre comp­
teur du Boston fut Paul Ronty. 
Jack Gélineau cerbère des Brulns. 

a joué une excellente partie dans 
sa forteresse.
Première période
1— New-York, Lamirande

(Mlckoskt, O'Connor .................... 1134
Punition Shrro.

Deuxième période
2— llcnto. Schmidt

• Harrljon, Creighton ... #.57
3— New-York. Lamlrandr tEddollsi . 6.5*
4— Uoston, Ronty (Creighton' 19.15

Punitions: Harrison, Lamirande, Kyle
Lancltn.
Troisième période
5— HoUon. Polir

«Dumart. Malonty) ................  1-35
6— Uoston. Schmidt ........................... 19.31

Punition: Rettlo.

Détroit triomphe du Chicago 
5 à 4; Abel compte deux buts

CHICAGO. (A.P.) — Les Red 
Wings de Détroit ont difficilement 
défait les Black Hawks de Chicago 
au compte de 5 à 4 pour conserver 
leur avance sur les Canadiens en 
première place du circuit.

Sid Abel, assisté de Kelly, a 
réussi le seul but des Red Wings 
dans l’engagement initial. Un 
deuxième but de Abel au tout dé­
but de la deuxième période a por­
té le compte à 2-0 en faveur des 
Red Wings. Bill Mosienko a en­
suite trompé la vigilance de Terry 
Sawchuk pour réduire l’avance du 
Détroit. Un but de Couture sept 
minutes plus tard redonna une 
avance de deux points aux leaders 
du circuit. Les Hawks continué-

Le champion lice 
Williams réinstallé

WASHINGTON. (U.P.) — Ike 
Williams, champion poids - léger, 
qui a été suspendu le 29 novem­
bre dernier par la "National 
Boxing Association" pour ne pas 
s’être présenté pour un combat, 
a été réinstallé, hier, à la de­
mande de la commission athléti­
que de l’état de la Californie.

La N.B.A. avait suspendu indé­
finiment Williams pour ne pas 
avoir rencontrer Bernard Docu- 
sen à la Nouvelle - Orléans, tel 
qu'il avait accepté antérieurement. 
Williams a remboursé la somme 

et de $2,000 au club Olympique, qui 
devait présenter le combat.

UN CINQUIEME CLUB 
SERAIT ACCEPTE 
DANS LE BIC FOUR

TORONTO, (C.P.) — Le Big 
Four décidera fort probablement, 
lors de sa réunion à Toronto same­
di, s’il acceptera un autre club 
dans les cadres du circuit. Une ru­
meur circule à l’effet que les qua­
tre clubs formant la ligue présen­
tement, soit Toronto, Montréal. Ot­
tawa et Hamilton, sont divisés tant 
qu’aux possibilités qui existent 
d'accepter un cinquième club.

On rapporte que les Argonauts 
de Toronto soumettraient une ré­
solution à l’effet qu'aucun autre 
club ne serait accepté sans un vote 
unanime des quatre clubs formant 
la ligue présentement.

Il se peut également que trois 
votes sur quatre soient suffisants 
pour admettre une nouvelle équi­
pe. Un club de Toronto espère être 
accepté. Le club jouerait le di­
manche au stade de baseball des 
Leafs de Toronto de la ligue Inter­
nationale.-------------«------------

Buffalo 5» Providence 1
fremlére période
1—BulJalo: McNabney 

iPargeter-HIckey i
3—Buffalo: McKay (Cooper-Lewts)
3— Buffalo: Wai tick 

(Meger-DeMarco*
Punition: Flnkbelner.

Deualème période
4— Buffalo: DeMarco (Warwick' .. 

Punitions: Kullman. Lewis imlneure et 
de mauvaise conduite. Scherza (mi­
neure et de mauvaise conduite'.

Troisième période
5— Buffalo: Flnkbelner

(Cooper-Par«eterM ...........
A—Providence: Hédard 

(Hamllton-Davles)
Punitions: Flnkbelner (2>, Arcand

7.09
12.06

15.08

18.26

2.13 

16 44

rent d’attaquer et Prystal réduisit 
de nouveau l'avance des Red 
Wings à un point en déjouant 
Sawchuk avant la fin de la pério­
de.

Dans l’engagement finale Gor­
die Howe et Kelly comptèrent tour 
à tour pour assurer la victoire au 
Détroit. Bodnar et Gadsby comp­
tèrent pour le Chicago,
Première période
1— Détroit. Abel (Kelly» .................... 8.48

Punitions: O. Stewart, Oadsby, Martin.
Olstead, Cire.
Beuxlème période
2— Détroit, Abel (Kelly) ..................... #11
3— Chicago, Moitenko

(K Conacher. Leler) ....................  1.47
4— Détroit, Couture

(Oee. Habando...................  11.18
5— Chicago, Prystal

(Oulndolln. Olmsteadl ................... 1129
Aucune punition.

Troisième période
8—Détroit, Howe (Brise, Abel ......... 1 30
7— Détroit. Kelly ................................ 5.07
8— Chicago. Bodnar

(Oolrihsm, J. Conacher ................  1.88
9— Chicago, Oadsby

(J. Conacher. G. Stewart) ........... 11.18
Punitions: Btbando. O. Stewart, Oold- 

ham '2), Lindsay (3).

Cincinnati 5, Springfiald 5

18.48

Première période 
J—Springfield, Ptdhlrny

(Summerhlll, Kalsen .......
2— Springfield, Summerhlll

IHosking, Pldhlrnyï ................ 18.52
Punitions: Léplne, Irwln.

Deualème période
3— Sprlnglteld, Lemieux (Maceyl .. 4.48
4— Springfield, McMurdy tdooden) 1.18
5— Cincinnati, Stefaniw

lUIake. Hergeshelmen ................  1.35
6— Springfield, Kaiser

(Pldhlrny, Summerhtlli ......... 16.33
Punitions: Tottle, Blake, Gagnon. 

Troisième période
7— Cincinnati, Dubé

■ Hebenton, Campeau) ................  1.05
8— Cincinnati. Hlmhfeld

'Léplne, Dealaurlerst ........  1103
9— Cincinnati, Hlrschfeld

• Moore, Léplne» .......................  13.88
10— Cincinnati, Dubé

• Campeau. Gagnon) ..............  17.11
Punitions: Gagnon, Burnett.

McGrath est décédé
SAN FRANCISCO. (UP) — Tim 

McGrnlh, âgé de 78 ans, ex-entrai- 
ncur de boxeurs, qui a déjà tra­
vaille dans le coin de Jack Demp­
sey, est décédé à l’hôpital Stanford 
mardi. McGrath était né en Irelan- 
de en 1872. Il était malade depuis 
trois ans.

Cleveland 5, Pittsburgh 4
Première période
1— Pittsburgh: Mlgay 

(Mathers-Kempt
2— Pittsburgh: Kemp iHannlcani 

Punitions: Kelly, Kobussen.
Kemp.

Deuxième période
3— Cleveland: Taylor illololai
4— Cleveland: Taylor iDralnvIUei
5— Cleveland: Taylor iRelgle»
6— Pittsburgh: Barbe 

(Langelle-Dussrlli 
Punitions Kelly, Bsrbe, Taylor, Dawrs.

Troisième période
7— Cleveland: Douglas (Wochy) 9.50
8— Pittsburgh: Mackell
9— Cleveland: Kelly (Douglas.Wochy 14.38 

Punitions: Costello, Reigle.

. 3.27
11.29 

Douglas,

3.43
4.12

19.25
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FORUM
CE SOIR à 8 h. 30

Hockey professionnel

TORONTO
CANADIENS

Billcfs de $1.SO dont la nouvelle section 
de le Terrasse an vente à 10 N. e.m. 
ce malin.

Admission générale : (1.10, $1.31

-.«■‘Si OUVREZ un COMPTE chez

ctJtr'A
INTS, MERCERIES CHAPEAUX
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Snead bat Hogan dans l omnium de Los Angeles
I remporte le match décisif 

du tournoi par quatre coups
LOS ANGELES, (A.P.) — Sam Snead a défait Ben 

Hogan par quatre coups, hier, dans le match décisif de 18 
trous, pour les honneurs du tournoi omnium de golf de Los 
Angeles.

Snead a joué un total de 36 trous pour l’aller et le retour, 
pour un grand total de 72. Hogan a joué 38-38 pour un total 
de 76. La normale pour le parcours du Riviera Country Club 
est de 71.

Ml BERT SOUUERB

Hognn et Snead ont terminé sur 
un pied d’égalité la semaine der­
nière, après les 72 trous du tour­
noi, avec les comptes identiques de

Sim Snead
280. Le match décisif devait être 
disputé mercredi dernier, mais la 
pluie a forcé à remettre le tout à 
cette semaine.

Snead a pris les devants sur le

premier trou hier et n'a jamais été 
devancé par la suite. U possédait 
une avance de neuf coups après 
neuf trous.

C’était la deuxième fois que 
Snead remportait les honneurs de 
ce tournoi. Il a reçu $2,600 pour 
sa victoire contre $1.900 pour Ho­
gan. Hogan avait remporte le tour­
noi à trois reprises antérieurement.

Plus de 7.000 personnes ont as­
sisté au match hier. Hogan a im­
pressionné dans ce tournoi. Il a 
gravement été blessé dans un acci­
dent de la route en février ’49 et 
on doutait qu’il puisse revenir au 
jeu. Il a montré des signes de fa­
tigue à quelques reprises au cours 
du tournoi, mais il a prouvé indis- 
entablement qu’il était encore de 
toute première force.

Le match a suscité un très vif 
intérêt aux Etats-Unis. Les obser­
vateurs étaient unanimes à décla­
rer que jamais deux aussi bons 
joueurs s'étalent rencontrés dans 
un match aussi important.

Avis aux clubs
Tous les clubs des ligues des dif­

férentes catégories des terrains de 
Jeux de la métropole devront re­
tourner les cartes signées de leurs 
joueurs, au plus tard le 20 janvier 
à minuit. C’est la date limite qui 
a été fixée.

Lu troupe "Ice Follies" présente 
un spectacle sans précédent

Même le bon vieux fermier Mac- 
Donald n'aurait jamais cru qu'on 
pouvait avoir tant de plaisir sur 
une ferme ! Notre ami. s’il avait 
vécu cette année, aurait ri à gorge 
déployée s’il avait vu le numéro 
extraordinaire de “La Ville Laitiè­
re” dans les "Ice Follies de 1950”, 
au Forum, du 5 au 12 février pro­
chain, avec matinées dimanche le 
5, samedi le 11 et dimanche le 12. 
Les enfants seront admis «à moitié 
prix à toutes ces matinées, dans la 
section de la Terrasse. Quon se le 
dise.

“La Ville Laitière" qui a été 
crée pour rendre hommage à tous 
les fermiers des Etats-Unis et du 
Canada offre de tout et pour tous 
les goûts. On a rien oublié. Il y 
a les employés de ferme qui doi­
vent voir à différents travaux. Il 
y a les bien jolies fermières qui 
voient à la traite des vaches. Il y 
a les laitiers qui s’occupent de la 
distribution du lait avec de jolis 
petits camions minuscules et qui 
fonctionnent s-v-p ! Le comédien 
Les Hamilton tient le rôle de 
grand-père des gentilles jumelles 
Scotvold, des écolières ravissantes 
qui vantent la glpire de ce breu­
vage délicieux que nous aimons 
tous : le lait.

Il y a des vaches qui ont vrai­
ment une expression si comique 
qu'elles vous feront rire aux 
éclats, une expression qu’on ne 
trouva sûrement pas sur le visage 
des vaches du bonhomme Noé dans 
son arche! Il y a plus dans le nu­
méro si délicieux de la "Ville Lai­
tière". Il y a des cônes géants de 
crème glacée, des sorbets géants, 
des wagons transportant des livres 
de beurre et des morceaux de fro­

mage géants. Il y a enfin tout ce 
qui se rapporte à l’industrie laitiè­
re, Je tout offert à l’aide de costu­
mes et de décors qui sont un vrai 
régal pour la vue.

Il y a enfin une musique spéciale 
vraiment parfaite pour le numéro 
en question et vous aurez en tête 
durant des mois les chansonnettes 
"Walking with Mariah” et "It's a 
Good Good Morning" écrites spé­
cialement par le chansonnier bien 
connu de Hollywood. Larry Morey 
des studios Walt Disney, 
riusieura autres numéros

Il y a plus toutefois dans ce 
spectacle merveilleux des "Ice 
Follies". Oui! car outre le numéro 
de 1% "Ville Laitière” il y a plu­
sieurs autres numéros d’ensemble 
vraiment somptueux et dont nous 
mentionnerons les suivants: “Dans 
un Jardin Viennois", "Jour de Cir­
que". "La Danse au Totem”, "La 
Splendeur de l’Hiver", "Fin de Se 
maim* à West Point", "Coeur 
Atout”, "Le Bowery” et plusieurs 
autres. Naturellement, tous vos ar 
listes préférés tels Frick et Frack. 
Mae Hoss, les jumelles Scotvold, 
les jumeaux Schramm. Hazel 
Franklin, les frères Leduc, de 
Montréal, Betty Schalow, Hugh 
Hendrickson et autres, seront au 
poste, et voudront vous divertir 
de façon parfaite encore une fois 
durant 2 heures et demie.

OAKLAND, Californie. (U.P.) 
— Augie Galan, Agé de 37 ans, vé­
téran de 15 ans dans les ligues ma 
jeures pilotera le club Oakland de 
la ligue do la Côte du Pacifique au 
cours de la prochaine saison de 
baseball. Les termes de son con­
trat n'ont pas été dévoilés.

Achetez votre 

STUDEBAKER 1950

au prix courant

Achetez la voiture la plus moderne à un prix abordable 
chez LAUZON AUTOMOBILES Ltée. Livraison immé­
diate. De plus, cet achat comporte un cours de conduite 

par nos moniteurs experts.

UUZ@N AUTOM@BllE
4001, rue Berri Montréal

UMITtl
Plateau 1122

WSf*»

Quand vous demandez do Scotch 
.. dites “White Horse”!

Le choix et le mélange aoignés de whiskys bien vietlHi 
assurent au "White Horse” ce goût vraiment excellent 
qui délecte tous les palais. Vendu en bouteilles de 
40 es de 2614 onces.

WHISKYSCOTCH

Dclillulion mrlonq,- et ombouteillogc foil* rn Etovw

Albert Houghton, 
président de la 
ligue de baseball 
Canadienne-Amé­
ricaine, viendra à 
Montréal, le 4 fé- 
v r i e r prochain, 
pour rencontrer 
Albert M o 11 n i. 
président de la 
ligue Provinciale, 
et tous les autres 
directeurs du cir­
cuit. afin de leur donner les direc­
tives nécessaires traitant du base­
ball organisé . . . Houghton qui 
sera aidé dans son travail par René 
Lemyre et Marcel Dufresne, res­
pectivement des clubs Québec et 
Trois-Rivières, a été désigné spé­
cialement par George Trnutmnn, 
président de l’A.N.B.O., pour ren­
seigner Mollnl et scs acolytes sur 
les principales notions du B. O. . . . 
La conférence aura lieu en l'hôtel 
Queen’s . . . Incidemment. Molini 
profitera de la présence de Hough­
ton a Montréal pour discuter des 
posibilltés d'organiser à la fin de 
la saison 1950, une série entre les 
champions de la ligue Canadienne- 
Américaine et ceux de la Provin­
ciale, deux circuits de classe “C"...

Tous les clubs de la Provinciale 
s'organisent rapidement et sur des 
bases solides en vue de la pro­
chaine saison . . . Déjà, quatre 
équipes ont pratiquement complété 
leur bureau de direction... A 
Farnham, Jean-Paul Bernard a été 
élu président ; W. Lamoureux, se­
crétaire et Lawrence Ftnnegan, gé­
rant d'affaires... A Drummnnd- 
viile, Anatole Schaeffer sera prési­
dent des Cubs ... Jean Lacroix 
remplira les fonctions de secré­
taire... Le gérant d'affaires sera 
nommé plus tard ... R. Cliaput a 
été nommé président des Red Sox 
Sox de Granby, tandis que Maurice 
Loisrlle agira comme secrétaire et 
gérant d’affaires du club... Chez 
les Braves de St-Jean, Edgar Gau- 
dette a été nommé président et 
Roland Sabourin, secrétaire ... Le 
gérant d’affaires sera choisi sous 
peu... On a appris que l.ou Zig- 
ger, Howard Halpern et Rill Tur­
ner sont trois arbitres de l’an der­
nier, qui officieront de nouveau 
dans le circuit Molini... Un 4e 
arbitre, Barnacle, ex-lanceur des 
Braves de Boston, serait engagé par 
Molini... Barnacle a une année 
d’expérience comme arbitre dans 
un circuit de calibre "A" ...* * *

Molini a reçu une lettre d'Ernir 
Spitzer, un lanceur âgé de 24 ans, 
qui est intéressé à évoluer dans 
la Provinciale cette saison . . . 
Un athlète de Binghamton, qui a 
déjà porté les couleurs du club 
Tampa en 1948, Spitzer prétend 
pouvoir remporter une quinzaine 
de victoires en 1950 ... Il obtien­
dra vraisemblablement un essai 
avec le Sherbrooke . . . Jean-Guy 
Lewis, un deuxième-but de métier, 
qui a joué pour le Ville-Marie ju­
nior, se rapportera aux Braves de 
St-Jean ... il est âgé de 20 ans .. . 
La majorité des éclaireurs des 
clubs de la ligue Américaine, fa­
vorisent les Tigem de Détroit pour 
remporter le championnat . . . 
Charley Fuaari attribue sa défaite 
aux mains de Tony Janlro à un 
excès de confiance . . . C’est une 
preuve de plus qu’il ne faut jamais 
mésestimé les capacités d’un ad­
versaire . . . La lutte la plus con­
testée pour le championnat des 
frappeurs dans les Majeures n'a 
pas été celle entre Ted Williams et 
George Kell en 1949 ... En 1931. 
Bill Terry a perdu le championnat 
aux mains de Chick llafey par une 
marge de .0003 seulement . . . Pro­
bablement que Terry aurait termi­
né premier si la dernière partie 
de la «alson jouée par les Giants 
n'avait pris fin a la 4e manche i 
cause de l'obscurité . . .

La mort de Jewel Ens, gérant 
des Chiefs de Syracuse, de la li­
gue Internationale, est une lour­
de perte pour le baseball... Ens 
était un habile gérant, un type 
capable de développer un joueur 
... Il savait inculquer chez scs 
joueurs cet esprit de combativité, 
toujours indispensable pour con­
naître les succès... A plusieurs 
reprises dans le circuit Shaugh- 
nessy, Ens a connu la gloire avec 
un club de deuxième ordre... 
Ens a dirigé les Chiefs durant 
neuf saisons... Au cours de cette 
période, son club a remporté la 
coupe des Gouverneurs i trois re­
prises... Il était un excellent 
stralégiste sur le losange ... Ens 
jouissait d'une grande popularité 
dans la ligue Internationale et sa 
perte sera regrettée des amateurs 
de baseball... Le retour de Stan 
Bréard comme gérant des Cubs 
de Drummondville n'est pas en­
core officiel... Les Cubs devront 
acheter le contrat de Bréard des 
Pndres de San Diego de la ligue 
de la Côte du Pacifique... L’on 
rapporte que le montant réclamé 
par les Padres est de $11,500... 

0 0»
Canal! Mercure, un sportsman de 

St-Hyaclnthe, a été nommé prési­
dent des Maskoutains. de la ligue 
Provinciale, pour 1950... Louis- 
Marie Morin, un autre type avan­
tageusement connu dans Je inonde 
sportif, agira comme gérant d’af­
faires et Arthur Létourneau sera 
secrétaire du club... Paul Martin 
jouera vraisemblablement pour le 
St-Hyacinthe, même si deux autres 
clubs du circuit sont intéressés en 
ses services ... Au sujet de la ligue 
Provinciale, disons que Lucien 
Masson accomplit un magnifique 
travail comme publiciste et secré­
taire de Molini... René Boucher, 
Paul Archambeault et Paul Bédard 
sont trois des meilleurs joueurs de 
la ligue de petites quilles "Tennis"
... En 38 joutes disputées depuis 
le début de la saison, les joueurs 
du Sherbrooke ont conservé une 
moyenne de 4.105 buts par Joute ... 
Le retour de Léo Lamoureux à la 
défense des Cataractes de Shawl- 
nigan Falls devrait aider considé­
rablement la cause du club...

National joue contre Royal et 
Valleyfield visite le Verdun

Un autre programme double de 
choix sera présenté, ce soir, à l’Au­
ditorium de Verdun. Dans la pre­
mière partie le National, qui a re­
trouvé son aplomb depuis quelque 
temps, tentera de continuer sa 
poussée vers la première place du 
circuit, alors qu’il affrontera le 
Royal. On se souvient que lors de 
la dernière partie entre ces deux 
clubs, le National, après avoir pris 
une confortable avance de 3-0 avait 
vu le combatif Royal venir de l'ar­
rière et l’emporter 4 à 3. Les 
joueurs du club de la rue Cherrler 
sont bien déterminés à venger cet 
échec ce soir.

Le Royal ne peut pas être com­
paré aux meilleurs clubs du cir­
cuit. Cependant les jeunes joueurs 
de Jacques Bélanger s’améliorent 
à chaque Joute et peuvent causer 
de désagréables surprises aux 
meilleurs. Bob Conforth, le cer­
bère du Royal, est de toute pre­
mière force. Conforth ne reçoit pas 
une protection trop forte à la ligne 
bleue, mais il se tire très bien d’af­
faires.

Dans la deuxième joute à l'affi­
che, ce soir, les Braves de \ al- 
Icyfield qui semblent pratiquement

minatoires, tenteront d’améliorer 
leur position alors qu'ils joueront 
contre les Leafs de VeVrdun.

La joute promet d'étre intéres­
sante Le Valleyfield a encaissé 
une humiliante défaite au compte 
de 10 a 3 contre les Leafs, samedi 
dernier, et tentera de prendre sa 
revanche ce soir. D’un autre côté 
les Braves se doivent de triompher 
s'ils désirent conserver les minces 
chances qu'ils ont de participer aux 
prochaines éliminatoires.

Le Verdun devient de plus en 
plus dangereux. Il n baissé pavil­
lon au compte de 4 à 2, au Forum 
mardi Les Leafs ont dominé le 
jeu dans les dernières dix minu­
tes et le Canadien, considéré com­
me le plus sorieux candidat au 
championnat, a connu toutes sor­
tes de difficultés pour l'emporter.

Une autre joute sera disputée 
ce soir alors que les Reds des 
Trois-Rivières visiteront les Cita­
delles à Québec. Les Reds n’ont 
pas connu la défaite une seule 
fois contre les Citadelles depuis 
le début de la présente campa­
gne. Une très grande rivalité exis­
te entre les deux clubs et la 
joute de ce soir devrait fournir

éliminés des prochaines séries éli- du jeu intéressant.

Moll rencontrera Wyatf lors 
de la finale Greco-W. Pruden

Le populaire boxeur irlandais. 
Gus "Poil” Mell, qui a affiché une 
tenue remarquable députa «on re­
tour dans l’arène figurera au pro­
gramme du trente Janvier prochain 
alors que Johnny Greco défendra 
le championnat mi-moyen du Ca­
nada contre Willie "Fitzie" Pruden. 
Le promoteur local, Raoul Godbout 
a annoncé hier que Billy Wyatt 
avait signé un contrat s’engageant 
à rencontrer Mell dans un combat 
de dix rondes.
Wyatt est habile

Wyatt, le neveu de l’ancien lan­
ceur des Dodgers de Brooklyn. 
Whitlow Wyatt n’est pas un incon­
nu à Montréal puisqu’il a fait face 
à Gaby Ferland deux fois. Ce der­
nier n’a pu remporter une seule

Abord-à-Plouffe vs 
le Parc Extension

Raymond Lagacé et Rollle Bleau 
sont confiants de voir leur club 
l’Abord-ft-Plouffe reprendre la 
première place de la ligue Provin­
ciale alors qu’il affrontera le Parc 
Extension à l’aréna du college St- 
Laurent. La joute commencera à 
8.15 heures.

L’Abord-à-Plouffe a perdu la 
première place dimanche alors 
qu’il a annulé avec le Valîeyfield 
pendant que le Parc Extension 
triomphait du Joliette.

On prévoit une enlevant duel en­
tre Jean Duplessis, cerbère de 
l'Abord-à-Plouffe et André Payette 
du Parc Extension.

L'Abord-à-Plouffc est puissant 
à la ligne bleue avec les Yvan 
Hamel, Rolland Denault. Jean Rn- 
bidoux, Claude Ménard et Jack 
Eagan.

Une deuxième joute sera à l'af­
fiche ce soir et mettra aux prises 
le club Juvénile St-Vltal contre le 
Parc Extension.

FORT WORTH. (U.P.) — Bob 
Jones, gérant d'affaires du club 
Fort Worth de la ligue du Texas 
depuis trois ans. a résigné ses fonc­
tions pour accepter le poste de 
gérant général du club Elmira de 
la ligue Eastern de classe A.

Jones, gendre de Branch Rickey, 
président des Dodgers de Brooklyn, 
passera nu riuh Elmira la semaine 
prochaine.

victoire sur lui. En effet lors du 
premier combat disputé au stade 
de la rue Dclorimier, Wyatt avait 
affiché une tenue remarquable 
pour annuler avec Ferland dans un 
match de dix rounds. Cette rencon­
tre avait été furieusement disputée.

Les deux mêmes boxeurs se sont 
ensuite rencontrés nu stade Ex­
change et le match fut de nouveau 
déclaré nul. C’est la raison pour 
laquelle, Godhout a décidé d'oppo­
ser l'Américain a Mell, qui a égale­
ment annulé avec Gaby Ferland à 
sa dernière apparition nu Forum 
en 1949. Il se pourrait bien que le 
gagnant du combat Wyntt-Mell ren­
contre de nouveau Gaby Ferland 
nu mois de février.

Wyatt, n'étant figé que de 21 
ans est un boxeur qui "donne 
beaucoup d’action." Les’ promo­
teurs new-yorkais ont été telle­
ment impressionnes par sa belle 
tenue en 1949 qu’ils lui ont orga­
nisé une couple de combats au 
Madison Square Garden.
Mell est en condition

Mell, qui s’entraîne présente­
ment à la Palestre Nationale n’a 
pas encore subi la défaite depuis 
qu'il est revenu dans l'arène et il 
espère bien continuer sa belle 
poussée le 30 Janvier. "Je suis tel- 
Icment en bonne condition que le 
peux rencontrer n'importe quel 
boxeur de ma catégorie,” a dit 
Mell hier au gymnase de la Pales­
tre Nationale.

Fred Steele, président de la 
Fédération de boxe du Canada 
a annoncé hier que son organisa­
tion avait approuvé le match Pru- 
den-Greco comme étant pour le 
championnat du Canada. La pro­
chaine rencontre sera donc de 
douze rounds et le vainqueur re­
cevra une ceinture, don de la revue 
de boxe "The Ring" et qui sera 
pionnat du pays.

Johnny Greco a pris les choses 
aisément hier car il n’était pas 
encore rétabli d’une attaque de 
grippe. Il doit cependant se re­
mettre sérieusement à l’entraine­
ment aujourd’hui à la Palestre Na­
tionale. Raoul Godbout a déclaré 
qu'il organisera tout probable­
ment deux autres combats de six 
rounds et autant de quatre rounds. 
Il s'agira donc d’un véritable gala 
pugilistique pour l’ouverture de la 
nouvelle année dans la boxe.

Son salaire sera sensiblement diminué

:v,
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Clinique sur le 
baseball avec 
Campanis et Sisler

Al Campants, qui s’est fait des 
centaines d’amis du temps qnil 
jouait pour les Royaux de ITnter- 
natlonale. sera fort en vedette lors 
du programme de l’Institut des 
Sports, qui sera prochainement pré­
sente.

Le programme, sous les auspices 
du ‘Sportsmen’s Association" de 
Montréal, commencera au 
Montreal High School" demain 

soir. Le tout se continuera à l’Au­
ditorium du Gésu. s u r la rue 
Blcury. samedi matin.

Campanis. qui dirigera la clini­
que sur le baseball, sera aidé dans 
va tâche de Fesco Thompson, ex- 
étoilo de* Royaux et George Sisler. 
tils de l’un des meilleurs premirr- 
but dans toute l’histoire du base­
ball. Ces trois experts font partie 
de l’organisation des Dodgers de 
Brooklyn. C’est grâce à la coopéra­
tion de Bavazl, gérant général 
des Royaux, qu’ils viendront donner 
des conferences à nos jeunes étoi­
les. Campanis un joueur d’intérieur 
était avec les Royaux au cours des 
saisons 40' et 47'.

■ %
>•> , •we*

Bob Feller, l’as lanceur de» Indians de Cleveland de la ligue Améri­
caine, qui a été pendant quelques saisons le Joueur le mieux 
rémunéré dans le* ligue» majeure», a accepté une forte diminution 
pour la prochaine saison. Feller a signé son contrat hier et recevra 
environ $45.000 pour ses services, contre $80,000 qu'il recevait en '49

Bob Feller accepte une forte 
diminution de salaire pour '50

CLEVELAND. (A.P.) — Boh Fel­
ler. l’as lanceur des Indians do 
Cleveland de la ligue Américaine, 
qui a lamentablement désappointé 
l’an dernier, a accepté les condi­
tions du club pour la prochaine 
saiaon. Feller ne sera plus le 
Joueur le mieux payé dans le 
baseball. Il a en effet lui-même 
demandé de réduire ses gages de 
$20.000. Agé de 31 ans. Feller 
ne représente plus le meilleur ar­
tilleur dans le baseball. Sa balle 
rapide n’eM plus aussi efficace et 
H est à se demander s'il ne con­
tinuera pas à décliner nu cours 
de la prochaine saison.

Le roi des retraits au bâton, 
d'il y a quelques années, n débuté 
dans le baseball organisé en 1936. 
Il en sera à sa douzième saison 
avec les Indians.

Il y a quelques années Feller 
recevait $80,000. pour ses services 
pour ainsi être le joueur le mieux 
payé dans les ligues majeures. Los 
observateurs croient que celte an­
née il recevra environ $45.000., 
ce qui n'est pas si mal.

Hank Greenberg, gérant général 
des Indians, a expliqué que cette 
année Feller Jouerait pour un mon­
tant fixe, qui ne pourra pas être 
élevé, du fait que le rentrât n'in­
dique aucune clause de boni sur 
les assistances.

Feller semblait tout de même

Peirson au repos 
encore trois semaines

L’allier droit Johnny Peirson. 
des Bruins de Boston, présentement 
chez, lui à Montréal, a déclaré qu'il 
ne retournerait pas au jeu avant 
deux semaine». Peirson souffre 
d'un "charley-hnr.se" qu’il s'est In­
fligé ii y a trois semaines.

très heureux quanti il a signé le 
contrat hier. Greenberg et Ellis 
Ryan, le nouveau président du club, 
semblaient également être très sa­
tisfaits.

Greenberg a tout simplement dé­
cimé: "Enfin je prends ma revan­
che sur Feller qui m'a retiré au 
baton si souvent du temps que Je 
jouais pour les Tigers de Détroit." 
Greenberg s’explique

Greenberg est ensuite redevenu 
sérieux: "Je sais que c’est une très 
forte diminution de salaire. Feller 
n’est pas sans le réaliser égale­
ment. De fait. Feller a même sug­
géré de couper son salaire de plu» 
de 25%, tel que l’exige le règle­
ment. Nous sommes rapidement ar­
rivés à une entente et tout le mon­
de est satisfait."

Greenberg a ensuite ajouté que 
Feller a déjà été sensationnel. Il a 
remporté pendant environ 5 ans 
une moyenne de 24 victoires par 
saison. Au cours des deux dernières 
saisons, de spécifier Greenberg, 
Feller a remporté environ 17 vic­
toires par années et subi 14 défaites

Feller *era cependant le deuxiè­
me joueur le mieux payé chez les 
Indian. Lou Boudreau Joueur- 
gérant recevra $65.000 pour ses ser­
vices.

Bol» Lemon, qui n remporté 22 
victoires en 49’, recevra fort pro­
bablement un salaire qui sera aus­
si élevé que celui de Feller. Depuis 
qu’il Joue pour Cleveland on rap­
porte que Feller a reçu environ 
$500.(109. en salaire.

Feller s’est déclaré en meilleure 
condition que jamais. Il croit que 
sa balle rapide sera encore très 
efficace. Feller n remporté 192 vic­
toires au cours de sa carrière con­
tre 112 défaites. Il est le septième 
Joueur du Cleveland à accepter le» 
conditions.

Personnel des joueurs des Royaux de Montréal pour l’année 1950
Voici I® personnel dos joueurs de* Royaux d® Montréal, d® la ligue de baseball Internationale, pour I année 1950.

Nom
BANKHEAD. Dan-z 
EISENMAN, Paul ... 
EPPERLY, Albert ...
KERN, Eugene .......
KING, Clyde E.........
LAGA. Frank J........

LARE. Charles ........
LASORDA, Thomas 
LEE, Ronald L.........

LOWN, Omar J.

McCAHAN, William 
MORRISON, Karl 
ROEBUCK. Edward
THIEKE. David ......
THOMAS. George ...
VANCUYK. John ....
ZESKI. Donald ........

Nom
ATWELL. Maurice D.
TEED, Charles ............
(LEMBO, Stephem-z ... 
THOMPSON, Charles ..

FI AL A. Walter A..........
HANCOCK, Fred ........
LEAP, Carlton Allen ... 
PHILLIPS. Damon L.
RII AWN, Robert J.......
ROGERS, Walter Jr.....
ROSE. Russell H. .......
TORPEY. Joseph J......
BRIDGES, Everett L.-z 
CONNORS, Kevln-z ...

CIMOLI, Gino Nicholas .

GIONFRIDDO, Albert ... 
GROTE, Harold Albert ... 
RUSSELL. James WH. ... 
SAUER, Edward
SCHMEES, George E......
SIMMONS. John E..........
THOMPSON. Donald N. . 
WALKER, John Charlei

Age Gr. l’es. F. L.
29 6-1 190 D I)
29 6-1 200 G-D 1)
32 6-2 195 G D
20 6-1 183 n D
26 6- 175 G-D D
28 6-2 195 ü D

26 6-4 200 D D
22 5-10 175 G G
21 5-11 170 D G

26 6- 170 D D

29 5-il 186 D D
23 5-10 160 D D
19 6-1 178 I) D
25 6-1 190 D D
21 0- 205 D D
29 6-1 190 G G
18 5-11 170 i? D

Age Gr. Pc*. F. L.
26 5-10 180 G D
23 5-10 180 D D
23 5-10 180 D D
23 5-10 185 G D

2* 5-0 168 D D
29 5-8 170 I) IJ
24 fi-3 190 D I)
30 5-10 175 D D
30 5-10 170 D n
26 5-11 165 G-D D
22 5-10 160 D D
21 6- 160 I) I)
23 5-9 165 D IJ
29 6-5 210 G G

20 6-2 180 D D

28 5-6 165 G G
19 6-2 180 D D
31 6-1 .80 G-D D
30 fi-1 188 D D
25 6- 195 G G
25 6-2 185 D D
25 6- 185 G G
21 5-8 181 G D

ilneront avec Brooklyn. 
Racine

|. J. R. Gauvreau

LANCEURS
Résidence 

Memphis, Tenu.
Los Angeles. Cal. ...'......
Davenport, Iowa ..........
Louisville, Ky ...........
Goldsboro. N.C...............
Chicago, Ill. ..................

Plainfield, N.J.................
Norristown, Pa ............
Los Angeles, Cal............

1949

D Brooklyn, N.Y.................

Kimberly, Wise. .....
D Omaha, Nebraska

RECEVEURS
Résidence

Leesburg. Va...................
Windsor, Conn.
Brooklyn, N.-Y. . 
Lewiston, Penn.

INTERIEURS

Club en 
Montreal 
Memphis 
Milwaukee 
Asheville 
Montréal 
Montréal 
Mobile ..
Montréal ............... 35
Greenville ......... 45
Newport News ...... 40
Montréal .......... 3
Fort Worth .......... 12
Montréal ................ 19
Buffalo ................ 5
Mobile .............. 8
Newport News ....... 29
Mobile   32
Portland, N.K.......... 27
Montréal ................ 33

G.
20

9
12
17
17
2
1
5
7

13
2
8 
1
0
1
8
5

13
10

Trois autres joueurs des Red 
Sox de Boston ont accepté les con­
ditions du club. Ce sont: Johnny 
Pesky, Lou Stringer et Al Papal.

Club en 1949
Montréal .. .........
Pueblo ............
Montréal ..............
Montréal ..............

Fort Worth
Chicago. Ligue Amér. 
Newport News — 
Milwaukee
Los Angeles, Cal........
Mobile ........................
Mobile ........................
Pueblo .....................
Montréal ....................
Montréal ....................

VOLTIGEURS 
San Francisco, Cal........

Cressan, Penn.........
Cincinnati, Ohio 
Fayette City. Penn.
Inglewood, Cal.......
San José, Cal. ... ... 
Flushing. N.-Y. 
Swepsonvllle. C. N. 
Avon Park, Flo......

Nashua .....................
Montréal ....................
Montréal ....................
Valdosta ........  .........
Boston, Ligue Nat......
Boston, Ligue Nat......
Montréal ......
Washington, L. Amér.
Rochester .............
Greenwood ...........

P J 
52 

128 
99
46

155
39

107
139
41

135
153
115
151
133

58
15

135
125
130
79

148
62
94

101

P. Moy. CR. B B R. Moy.
6 .769 192 170 176 3.76

13 .409 162 89 80 5.24
10 .545 197 34 56 3.38
11 .602 201 94 94 3.51
7 .708 201 67 67 4.25
3 .400 29 32 14 5.65
3 .250 34 27 8 7.07
5 .500 90 41 4 5.13
7 .500 141 138 151 2.93
9 .591 164 102 108 2.40
0 1.000 10 5 6 0.56

1 .889 54 54 55 3.04
7 .125 57 54 58 3.97
4 .000 20 19 5 9.00!
2 .333 25 28 15 5.20

14 .364 161 128 112 4.64 ,
5 .50H 149 57 40 3.73 i

11 .542 180 122 124 3.84
10 .500 160 58 79 4.09

2 h 3b r P.P.P. BV. Moy.
5 0 0 22 5 .252

22 3 9 77 13 .268
10 0 2 21 1 .291
0 0 0 13 3 .278

21 H fi 65 14 .303
2 1 0 9 f) .135

18 7 fi 65 28 .301
25 2 14 83 1 .286
11 n 1 10 2 .267
15 4 3 72 17 .276
26 O 5 40 12 .240
19 I 1 48 11 .294
28 3 7 73 8 .270
25 5 20 108 6 .319

4 6 2 44 17 .370
0 0 0 3 0 .231

16 2 fl 02 29 .251
26 3 5 65 24 .270
22 1 8 54 3 .231
12 0 3 31 0 .266
29 6 22 118 17 .285

0 n 0 5 0 .215
18 3 3 42 6 .242
10 7 1 31 40 .282

Vice-président: Lt Col.
Secrétaire: Lucien Beauregard. C R.

Nouveau numéro de téléphone: FAlklrk .7773

Gérant général: E J. (Ruzzie» Bavas!
Gérant d'affaires: J. Paul Leroux
Secrétaire de route et publiciste: Gerry Gosselin

Entraineur: Ernie Cook 
Concessions: Fernand Dubois 
Billets: Eddie Crawford 

Lucien Geoffrion

éÊÊk
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fgSSt
ffsHi ID i
UNES tlESES
GILLETTE

(20 TRANCHANTS)

donc un
PORTE-LAMES

UNE LAMI tltUK 
GlUiTTI TOUTE , 

NKUVIJT DIVIIOPPIE 
.1ST PRETE k SERVIR- 
\ DANS VOTRE 
\ GILLETTE !

PLUS COMMODE 
POUR LE MÊME PRIX
#Les Inmes Bleue» Gillette 
nux tranchants extra-vif» 
vous donnent les barbes les 
plus rapides, les plus rafraî­
chissantes qui soient. Et, 
avec le porte-lames Gillette, 
vous changez la larne en un 
clin d’oeil, sans perte de 
temps ni tâtonnement.

n Gin
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Nos sélections aujourd'hui (F*r It VoluO PrtMl

“Coeur atout

lp»r llnltrd Prrta)

Le meilleur pari : De Luxe 
Le meilleur "outsider" : Embrace Me 

Le meilleur "parlay" : Netherby et Commodore Lea
•miiniinwiiiiniiiiiifiiiitiiitiinni!:'niniiiiinniniiiiiiniiinninninfnit

Hialeah
1— Kternal Herb, Arabes*, 

Cateebize.
2— World News, August Folly. 

Risking.
3— Embrace Me, Relgh Jane, 

Wohneda.
4— Bark Talk. Rocklye, Cresson 

Miss.
5— Netberby, Excitable Mary, 

Delphy.
6— He Luxe, Bug Juire. Sun 

Herod.
7— Commodore Lea, Whirl 

Awhile. Eagle Eye.
8— Billman. Briar Bay, Dorigen.

Le meilleur: DE LI NE.

Fair Grounds
1— Tiny Admiral, Happy Town. 

Brush Mouth.
2— Glory Be. Impression. 

Petrified.
3— Last Bill, Blob Jr., Little Jan.
4— Patty’s Beacon, Jeanne II., 

Look Here.
5— Merry Zar, Eternal a, Donaris.
6— Lolling, Mescara, Steeplejack.
7— Wise Tiger, Ladolee, Chork 

Ahloek.
8— Arrow Rock, Here I Am, Joe 

Valenti.
Le meilleur: LOLLING.

Sunshine Park
1— Clyde T., Fort Bars. Doddle I).
2— Prinrrss Irene, Abrek, Cecrops.
3— Dale Maedie, Flash Anna, 

Angelus.
4— Turnroat, Buckrake, Duchess 

Myrna.
5— Tascosa, Jack Tangle. Equirun.
6— Wrightstown, Fly Pigeon, 

Charles City.
7— Jtinle, Gold Bart. Hill Sun.
8— Grand Prince II, Captiva. 

Alport.
Le meilleur: DALE MAEDIC.

Santa Anita
1— Toubo Quern. Peggy Fly, 

Lucky Six.
2— Rico Royal, Tom Crimson Rose.
3— War Moment, War Bam, 

Groghywizzle.
4— (’hat's Chow, Saered Cow, 

Toubowed.
5— Cllff>Jlousr. Blue Wing Teal, 

Convair.
6— Romaticon, Midianite, Fighting 

Fleet.
7— M’Dearsy, Roman In, 

Bymeabond.
8— Gay Ace, Rusty Gate, Sabaska. 

Sahaka.
Le meilleur: CLIFF HOUSE.

LES INSCRITS
Fair Grounds

Tempi clair, piste rapide 
Départ : 2 h. 45.

fur-

Woodford L*u 
Bruih Mouth 
Jay Dee Ell 
Silver Rometta 
Loul'a Dream . 
Happy Town . 
Brief Stay .... 
Lilly Perfume 
Madame B ...

|ère COURSE. — 11.300. 3 ana, «
* longi.

108 Lull Queatlon .. Ill 
118 Tiny Admiral ... 118 
118 Veae* Boy 118
113 Hygroa Wonder . 118
118 Omitted ............. 118
108 Mltzt Helen .... 108 
118 Bounding Ace ... 108 
108 Conversational . 118 
113 River Ouard .... 118 

•»e COURSE. — S000. * réclamer, 4 ant et 
/* plu*. 8 furlong*.
Petrified ........... m Bone** .......... }0«
Olory Be ......... 104 Cant Catch Me . 110
Oood Sweep .... 114 Imprewlon .......  107
p. b. Eye......... 113 Jolly Gremlin .. 114
ArUtocrat ......... 104 HU1 Pllcht ........ Ill
Big Heralder .... 117 Little Alice ....... 104
Olory Song .. 109
•|e COURSE. — 8900. à réclamer, 4 an* et 
** plu*. 8 furlong*.
Lucky Pair .......  104 Blob Jr................... 108
Balte»e Storm ... Ill Allto ............. J09
Dame Damlon .. 108 Pilot Pat ........... Ill
Lett BUI....... 117 Boquhan ............. ID
Little Jan .........  IMS Donna L. ...........  109
Greybeard.....104 Mountain Roar 107
Je COURSE. — 11.100. à réclamer, 3 an*. 

6 furlong*.
Sir Jacomar ... 113 Viola Ruth ......... 103
Patty* Beacon .. 114 Look Here ........... Ill
Du*t Light.....11« Romalng Oacar . 113
Phaelater..... 113 Burnale ..............  109
Quad Le Ban ... 104 Jean* H................  104
Prtuy Boy.....108 Pretty Sun ......... 104
Free Verte.....113 Good Portuna ... 109
r^e COURSE. — 81,100. à réclamer, 4 an* 
*v et plu>, 6 furlong*.
Donarl* ............  Ill Crafty................ ID
Ariel Pal ........... 105 Plfa*em*now ... 107
Eternal Za .......  100 Joble......................114
Slddon» ........... 109 Finder Keeper .. 107
Merry Zac.... 104 Great Shuffle . 113
Salprince ........... 113 Brown Chief ... 107
Dixie Dinah .... 104 
ate COURSE. — 81.500, à réclamer. 4 am 

et plus, 1 1/18 mille.
Frost Bitten .... 115 Lolling ...............  108
HIM* Liberty ... 108 Sumatlon .......... 108
Metcara ........... 115 Anglebar ............ 118
Steeplejack ....... 118 Tuned Up .......... 108
^e COURSE. — 1900, à réclamer. 4 an» et 

plu». 1 1/16 rallie.
EtUnan S. ........115 Flobuck C............113
Polemic ..............  104 Chock Ablock ... D3
Wlte Tiger ........131 Good GenU .... 107
Ladolee .............. 109
£e COURSE. — 1900, à réclamer, 4 an* et 

plut. 1 1/16 mille.
Zevle ... ......... . ill sir W«r ......... . 166
Arrow Ock....... . 106 Unkl K............ . Ill
Lou Jwy 8.......... . 106 L« Bonnette . . 101
Fl«g*hlftér .... . Ill Dale Light ... . 101
Old Bft . . 106 Merry Boy ... . in
Here 1 Am .. . 114 Pomplage .... . in
Touch of Time . . 101 Rotate............ 109
Meadow Dan . . 109 Joe Valenti .. . 106
Better Time* .. 109 Lady fialadln . . 107

Hialeah
Temps clair piste rapide 

Départ à 2 heures

«ère COURSE. — 83.000. a réclamer. 3 
tnt. 3 furlong*.

Sugtrbush ... 114 Keenetown ...... 109
Eternal Herb .... 114 JamalcaOIr .... Ill
Burk* Fancy .... 114 Guato Quito .... 106
Fair Bell ............ Ill Plying Circle .... 114
Prompt Roy .... 1H Dairen . .........  114
Maximal.............. 114 Zagglng ..............  114
Arabes* ...............119 Patmextr ............  114
Catechize ......... Ill Milter 1.Fred .. 109

. 114 Chitlin Swith .. 114
— 83,000, 3 an*. 6 fur

Acceptable 
•Jr COURSE.

long*.
Roundel 
Relgh* Olrl .
Quern Zar ...
Lyn* Miracle .
Word New*
Singing Bone*
Risking 
August Folly ,
•te COURSE. — $3.000, * réclamer, 4 an* 

et plus, !'• rillle.

an*.

121 Queens Are .... 131
121 Ulen Lark ......... 131
114 Hortlnarl ..........  131
121 Mary Grace ----- 118
121 Pendant ............  121
116 WwlHght ........... 121
121 Min   116
121 Bonnie World ... 114

Star Date 
Relgh Jane 
Embrace Me 
Avon*
Bold Vrrer . 
Crareltc 
Double Zero 
Quick Cure . 
^e COURSE.

et plut, P* mille.
Bark Talk . ..116 Sketch

108 Kidded .... 109
119 Wohneda ...... 115
113 Peanut* Olrl ... 115
103 Chaldla ...... 110
114 Last Curtain .. 108
108 Ml** Quinlan ... 108
105 Compassion . .. 108
114

$3.000, i recltmer. 4 an*

Pine Lake ... 
Ml** liante ... 
Rocklye 
Farmington 
Flame of India 
Pirate Gold

110 Mamalnt
111 Heath Fire
111 His Daughter 
DO Harem
105 Cresson Ml*»

112 Sandy Pam

115 
113
116 
DO 
113 
10S 
113

fit COURSE. — $3.000, 
6 furlong*.

a réclamer. 3 ans,

Summerllght 
No Sho 
Populace 
Clytle
Prince Ran»orr 
aAltn
aNetherby 
Excitable Mary

108 Signal Code 
108 Ulmme .
115 Scoop 
108 Assassinator 
106 Saint Maur 
111 Apache Trail 
119 Surpaa* ... 
Do Delphy

«—Entrée Blct>rr*.lucob*.
(Je COURSE. — $3 500, allocation*.

plus. 6 furlong*.
Di Luxe ......... 113 Pellicle .
Bug Juice 
Solicitor 
Taarn ..... 
Hnrbourton 
Sun Herod .. 
T* COURSE.

110
- . 106 

116 
110 

.. 121 

.. 115 

.. Ill 

.. ID

4 an.*

121 
110

Sunshine Park
Temps clair, piste rapide

Départ à 2 h.

f ère COURSE. — $700. a réclamer, 4 ans
et plu*. S1 j furlongs.

Show Me Up 106 Clyde T. 115
Polite Time 108 Fort Bar* in
Little H»rr 105 Mavada 10!
Mythlrley 105 Doddle D. :i8
Sagittaire . 108 Agave 105
•Je COURSE. $700. a réclamer, 4 an* et

plu*. 6 furlongs
Prince** Irene 106 Hinging Harp 111
Karakorum . 113 Cecrop* 110
Abrek . 108 Red Flare I1J
Blue Echo . . 113 Night Flight 111

Arthoa 108
•le COURUE. - $700. a réclamer. 4 ans et

plus. 5's furlongs.
Pat Graydon 111 Artro 111
Duchess Mary 108 Angelus 10!
Petrald 103 Flash Anna 10!

Hmoky Bill 113
ir COURSE. - $700. a réclamer. 4 an* et

plus. S' j furlong.*
Buckrake 108 Latimer 108
Irish Count 108 Turncoat 113
John Arc 113 Duchés* Myrna 100
Fighting Bull . 113 Coquille 108
Larkmead Lata 108
fie COURSE. - $700. A réclamer. 4 ans et

plu*. 6 furlongs
Beauty» Beau 115 Tascosa 113
filmatd . 108 Jack Tangle 113
Felry Sun . . 115 Attention Misa 108
Roseblalne 108 Sklppy* Lad 113
Goldie* Agne* loa Equtrun 115
Mophandle ... 113
|i« COURSE. -- 81.000, à réclamer. 4 tns

et plu*. 1 1/16 mille.
Braganaca 106 Hamba Hiren 113
Dr. Johnson . 115 Fly Pigeon 110
Wrightstown 112 Ballast 110
Charles City 107 Fashion Plate 112
f e COCKSE. — $100, à réclamer. 4 ans et

plu*. 1 mille et 70 verge*
Junle ............ .. . 108 Hrrvice Bound 110
Jumpile .......... 105 Veteran 108
Hill Sun 110 Mokup 115
Gold Bart 110 Chance Ace 110
Bourbon Flier . 111 Hweet Sweet 108
Ue COURSE. — 8700, a réclamer. 4 ans et

plut, 1 1/16 mille
Kelaprlde . . 112 Count Alert 112
Red Skipper 114 Kdnt Law le*» 112
Rocky Play . . 112 Valdtna Valona 109
Captiva 107 Grand Prince II 107
Alport 114 Colonel Harry 112

SaRtn Anita
Tempt clair. Piste bonne

Départ d 4 h.

Jèr* COURSE. — 83.500. 2 an*. 3 fur­
long*.

aToubo Quern . 115 Our Girl 115
Peggy Fly........... 115 Charm Circle 115
hFancy Kid .... 115 King* Reward 115
Laurlnda ........... 115 Foredark 115
Hindu Fire.........  115 Sun Wave 115
Sea Flora ......... 115 Lucky Six 115
Quaint Maid .... 115 hAhbey Chime* 115
Lady N Silk .... 115 aAllby Betty US
cHelen Bell ........ 115 cAloutl* . 115

a—Entrée M. et Mme J. Elmore et Nay­
lor A Elmore.

b—Entrée Whfttenton et Ecurie Colorado 
o—Entrée L. G. Schnack el Mme A. S 

Schnack.
J>e COURSE. — 13.500. a réclamer. 3 an*. 
** 6 furlong*.
Rico Royal ...
Tom ........
Allanson 
Crimson Rose 
Lovely Venus 
Saffrano ....

Stalky ......
;{e COURSE. - 

ft plus. 6 ft, 
Frlti Magtn 
Family Church 
War Bam 
Bar News .... 
Brocha
MBti* Topperf 
Double Entry . 
Jungle Drums .

110 Free Ticket ... 110
120 Mlkel Y 115
120 Sierra Brrnks 110
110 Count Decesa 120
110 Sea Trader . 120
115 Willow Wing 105
115 fihnlapur 105
110 Ooodmark 120

13.500, a réclamer, 4 
oni*.

an*

116 Jade Lad MG
106 Newport Gypsie 113
116 War Moment 106
103 Grog Hwlzzle 116
m Paroltma Lad Ml
108 Happy Reward Ml
113 Idas Pet .. .. 103
111 Tonlta . . 103

Fair Grounds
| ere < OL'KAS.. $900, a réclamer, i an* 

et plu*, e furlong*.
Hoyt Jr tValdeti 9 20 4 40 3 60
Winging Away (Bright) 4 80 3 00
Mtgueltto 'Hettinger. 5.40

Temp* 1 14 1-5. Ont aussi couru
Bound. Tlmgad. Keno Uptart, Helene, 
Mannertul, Silver 81». Civil Liberty. Si;» 
xSweet Hope. xSliaron 8 

x Field
•*e COURSE. — *900 a reclamer. 4 »r. et 

plus, 6 furlong*
Hllltopper (Brook*- 13 60 7 40 4 60
Nebraska Cash -Burnt- 22 80 10 40
Hay Comte (Combest- 4 40

Temps 1 14 3-5 Ont au»*i rouru:
Chip Reef, Gold Boo, Even Brea» Quirk 
Cash Fionne x.Mla Mia, xSally O Herron. 
Tre*t, xpieito.

Le pari-double paya $75.20 
*{e COURSE. — $1.000. a réclamer. 4 ans. 

6 furlongs.
Metier (Combesti 15 80 6 00 4 40
RoMly (Tenaglioi 1 80 2 80
Lena Valenti (Ferraluloi 7*0

Tempt: 1.14. — Ont aunt rouru: Favo- 
Man. Cafe Singer, Fana G Survey. Paul

,|e COCKSE. - $1 000, allocation*. 2 an>
2 furlongs.

Hearts Flutter (Combesti 3 80 2 40 2 20
Reticule iKennedyi 2 40 2 60
Or<>»e «Coffman 2 60

Temps .22 3-5. — Ont aussi couru
King* Hope. Catburner, Coruscate. Texa- 
Jog, Fighting Devil
^e COCKSE. — $1 100, a reclamer. 4 an* 

et plus, 6 lurlongs.
Up Grade (Keene» 8 00 4 00 3 00
Peasane iBrlghti 4 20 1 00
Big Ditch (Hooper J 60

Temps: 1 13 4-5 — Ont aussi couru
Lucky M . Dick Ht irk ne.v. Seamans Pal. 
Soma Lad. Wise Policy.
(Je COURSE. — $3.000, Handicap Otn- 

a Entrée Wm. O Hells 
• Yogi «Keene. 4 80 2 40
Kayloper «Combest» 2 60
aPebble Song iCavent*

Temps 1.12 3-5. — Ont aiis»i couru
Cheermeup, Nick Blom. Lucky Codlr.e 

—Entrée: G. Hells.
7* COURSE. — $1.200, a réclamer, 4 an* 

et plus. I 1 16 mill*.
Fighting Gall « Hone « 28 60 >6 40 7 40
Watch Susan «Brook*» 5 80 3.60
Dabster tOreeni 3 20

Temp*. 1.48 — Ont au*»l couru Big
Inch. Garrett c.. Marketing. Prince Plor. 
Hrownanne, Jim Buy H.
}^e COURSE. — $900. * réclamer, 4 an* et 

plu* 1 1/18 mille.
xRhaata (Turban (Johnson 47.00 15 40 9 60 
Benaddl (Ferraluloi 7 40 7 00
Stray Tiger «Tenaglioi 10 00

Temp»: 1.49 4-5. — Ont aus.-il couru 
Cutty Steel. Idle Hero. Lleui Dan. Vero 
Lumen. Silver Spy. xDallte. Steplnfox. 
Town Man.

Hialeah
| ere COURSE. $3.000. 2 an*. 3 fur­

longs
Let* Rut -Buttleri 9 60 4 (0 4 10
Liberty Bad «Dodson» 10 *0 5 70
Early Angler «Haundersi 3 60

'I>mp- 33 1 5 Ont aussi couru: Thon.** 
Edward, Abbe Sting. Forever. Kternal Son 
Whit Whl*. Whisk-Off. Bow Compas*. Nor- 
< al. Adelantado. Nullify, Going Place*
•*e UOCnsK. — $3.000. 4 an» et plus 7 

furlongs.
Flying Disc » ocurlock' 2 40 2 10 2.10
Waiver «Hansrnani 3 00 2.50
Charm Town (Bernhardt « 2 80

Sunshine Park

J ere l‘OURSE. — $700. a réclamer. 4 an* 
et plus. S'i furlongs.

Sir Monte «Monteiroi 5.40 3 20 2 60 
Kfhad «Andlnoi ].60 2 70
Chat Hopkins «Skelly» 2 70

Temp* 1 08 4-5 — Ont aussi rouru:
v-Let* Roast. Pigeon Expre**, x-Turfhar. 
Cla»*lc Beauty. Scenic Charm. Brown 
Helen. Hlppotnenes. x-Dlver»lon. Bright 
Jimmy, 

x—Field.
•Jr COURSE. - $700, a réclamer. 4 ans et 

plut. S'r furlong*.
Bowpen «Seaman» 9.90 4 20 3 30
Gladanhod «Lindsay» 24 30 15 50
Dicky iLiratai 710

Temps 1.08 2-5. - - Ont auttl couru 
Andys Chance. Cateye*. Gallahem. Patch 
Buck. Sing. Blue Devil. Bo«s Madows.

Le pari-double h paye $39 90 
Jje COURSE. — $700, a reclamer. 4 ans et

plus. 6 furlongs.
Foxwick «Chlapettai 7 80 4 20 3 70
High Spirit «Baird» 540 4 10
Relgh Star iPatanjot 550

Tempt: 1.14 3-5. - Kuduwrack, AIMos.
Tryandgue*». x-aue»* Feng. x-Kobold
Beauty. Knighthood. Port Chester, 

x—Field
,|e COURSE. — $800, a réclamer, 4 ans et

plut, 6 furlong*.
Bargain Buyer iRalleyi 25 10 8 30 7 20
Dolt Easy (Bracclale) 4.70 4 50
Forum (Seaman • 5.20

Temps. 1.13 2-5 — x-Colo Spring*. Stroll. 
Doe Head. Quick Parly. Andrea Kay. 
x-Hero Mme. el Power. Whlffletree. x- 
Ocenla 

x—Field.
fir COURSE. — $800. allocations, 4 ans et 

plus. K furlongs
Valdtna Craft iMontelroi 7 90 5.00 3 80 
a-Sues Special iZakoon 4 10 4 40
Carolina Star «Snntrr» fl.20

Temp* 1 13 4.5 — ont aussi couru.
a-Olrander. Baby Pauly. Haralee C. Bull­

head. Lady Stlm, Belle Equipe. Barefoot La ft
A—Zakoor Entré.

(Je COURSE. — $1.200. bourse Sun City. 3 
an* et plu*. « furlongs.

b-Champlon Buddy iSkelly» 5 70 5.00 4 20
b-Brrnle Moose «Adkinsi 5 00 4 20
Petty Cash «Bracclale» 5 jo

Temps: 1.13 4-5. - On The Aisle. Hi 
Bunty. Scarlet Time. Phara Model. Gay 
Moonbeam. Combine, 

b Gladney Entré
7 e COURSE. — $700. a réclamer. 4 ans et 

plu*. - mille et 70 verge».
Torn Man «Shuk» 530 3 50 j |o
Carole Louise «Welch» 31.00 17 20
Equlnow «Root» g 00

Temp»' I 48 4-5. Ont ainsi couru
x-Bordcr Voluble. So Black Big Chris
Hyade, Brown Crackle. x-Tybra» Iced 
Over. Downey B. x-llel-PIln. 

x-Ftéld.
Se COURSE. — $700. k réclamer, t ans et 

plus. 1 mille et 70 verges 
Reno Unique illatrdl 4.40 2 40 2 90
Marblehead 1 Pollard) 2.70 2 60
Play Stage iPIkor» 3 70

letups: 1.48 4-5 Ont aussi couru
Pegasii*. EverpUyful. Ice olrl. Top Hand 
Ml*' Bobolink, Batch* Olrl. Mtimbo Jumbo

Tempt: 1 25 2 5 Ont aussi couru Great 
Khan. Long Skirt*. Stark Mad. Pacific 
Star. China Colleen. Farrier. The Bu/r«r 
Center Pier«>. Sir Larkspur 
l' pari double a rapporté $19 20.

•je 1 ot'RSE. $3 000, a réclamer. 4 an» 
' et plus, l'a mille
Ur.appr'.chablr 'Co«5k- 12 40 5 30 3 30
Catnip HUI «Gomex- 3.80 2 50
Tbe Prophet Roga-rst 3 10

Temp* 1 52 2 5. Ont aussi couru Gol­
den Clover. Comanche Peak. Tartan. 
Squid g p Fiesta. Shellmar. Quaker. Bunnlp 
|p COI KSE. $3.500, allocation», 3 ans. 

6 furlong*
Honey* Oa! «Picot»- 10 10 4 50 3 80
Onr Hr-*p •HouIrtiPtt*i 5 00 3 70
Hush Money < McLaughlin « 5 90

Temp* 1 12 2 5 Ont aussi couru Lady 
Patricia. Evernes». Valut*. Flcklero*e. 
Whlssendlne. Wiley Fox 
fir course:. $3.500, allocation*. 3 pn*

6 furlongs.
Nettle Marie McCreary) 5 20 3.70 2 60
Dorlnda R -Haundem 5 80 3.30
Elsewhere «Lindeberg- 2 90

Temps 1.12 2 5. Ont aussi couru Air 
Goods. Ka»y Chop No Ma’am. Mas Baby. 
Furbelow. Marian Ann 
(Jr COURSE:. $4.000. allocations. 4 ai 

ft p!u> 6 furlong*.
M ! - - a b -Culmone 87.70 24.50 11 80
Tall Wpfrf* McCreary» 5 90 4 80
Flighty (Roulmetlsi 12 20

Temp* 1 11 2/5. Ont aussi couru: Music, 
Lake Succès», Too Sunny, Klttyhawk. 
Fighting Fan, Seely
*r COURSE. — $3,000. à réclamer. 4 ans 

et plus. 1 1 16 mille.
service pilot (Scurlockl . 12.40 5 (0 5 20
{Marvin* Tip iChurch» 5.90 8 00
iBlll Ross (Schmldli 4.60 5 40

Temps; 1 46 4 5. Ont aussi couru: Gay 
Reveler His Jewel, Martar. Seersucker. 
Fertile Land*. Head An' Tell. Whlrllmyglg, 
Free Pres*. Fourteen Grand.

1 Egaux en 2e place.
ae COURSE. - $3.000. à réclamer. 4 an» 

et plus. 1 1 16 mille.
Fighting Oyp*y, Roulmetl* 17.80 8 20 5 70 
Potomac «Atklnvon» . 5.00 3 80
Orumplto (Cook» 8 20

Temp* 1 47. Ont aussi couru: Byja Copo, 
Lady Alice, Ventollno. The Dervish. Gretna 
Green. Be-t Go. Frenchtown, Peter B. Li­
berty Road.

Eddie Waitkus se déclare en 
parfaite condition ,1, ',

Voilà un numéro qui plaira aux 
plu» difficiles, certes, et qui n’est 
qu'un des '24 numéros somptueux 
offerts par les "Ire Follies” au 
Forum, du *> au 12 février pro- 
rliains. Il y aura représentation 
tous les soirs ainsi que matinée 
dimanche le 5. samedi le 11 et 
dimanche le 12 alors que les en­
fants seront admis à moitié prix. 
Ci-dessus, c’est le roupie rhar- 
mant forme par les talentieux 
Betty Shalow et HukIi llendrirk- 
son, patineurs fameux qui tien­
nent la vedette dans plusieurs 
numéros dont relui intitulé 

"Coeur Atout"

PHILADELPHIE. «A.P.) — Ed­
die Waitkus a accepté les condi 
tions des Phillies de Philadelphie 
pour la prochaine saison de base­
ball. Waitkus se dit complètement 
rétabli et prévoit connaître une 
fructueuse saison.

Il y a sept mois Waitkus est 
venu près de perdre la vie dans 
un hôpital de Chicago, après avoir 
été gravement blessé par une 
jeune admiratrice de 19 ans. La 
jeune fille, souffrant d’une mala­
die mentale, a tiré Waitkus à bout 
portant dans une chambre d’hôtel.

Eddie a déclaré à son patron. 
Bob Carpenter, président des 
Phillies de Philadelphie, qu’il 
avait retrouvé sa condition et qu’il 
était assuré de pouvoir évoluer ré­
gulièrement au premier-but. Wait­
kus a handicapé les chances des 
Phillies dans la course au cham­
pionnat de la Nationale. Le club 
perdit ses précieux services au 
moment où il en avait le plus 
besoin.

Avant qu'il fut gravement blessé 
par Mlle Ruth Anne Stcinhagen. 
Waitkus était considéré comme le 
meilleur premier-but dans les li­
gues majeures.

On ne sait pas si Waitkus pour­
ra s'aligner régulièrement tel qu’il 
a’ ance. Eddie Sawyer, le pilote du 
club, compte sur lui pour la pro­
chaine saison, mais n'ose pas affir­
mer que Waitkus sera le môme 
joueur.

Carpenter et Sawyer ont cepen­

dant admis, hier, qu'ils étaient très 
encouragés du fait que Waitkus 
semble avoir pris beaucoup de 
mieux.

Les termes du contrat n’ont pas 
été dévoilés. On croit cependant 
(lue l’étoile joueur de premier-but, 
âgé de 29 ans. recevra le même 
salaire qu’en '49. Il aurait reçu 
de $12.000 à $15.000 pour ses ser­
vices l’an dernier.

LUMLEY MANQUERA 
ENCORE TROIS PARTIES

DETROIT. <A.P.> — Les Red 
Wings de Détroit de la ligue Na­
tionale ont révélé, hier, que leur 
cerbère régulier, Harry Lumlcy. 
qui n'a pas pris part aux quatre 
dernières joutes du club à cause 
d’une blessure a une cheville, man­
querait fort probablement les trois 
prochaines parties.

Lumlcy ne jouera pas contre les 
Black Hawks à Chicago ce soir, et 
l'on doute qu’il puisse s’aligner 
contre les Hawks et le Toronto en 
fin de semaine. Terry Sawchuck 
remplacera de nouveau Lumlcy.

ETRANGE ... MAIS VRAI !
/S

1T
Elsie Hix

Roy Keenon fera 
face à Mainville

Le match sera présenté à 
la Palestre le 24 janvier

D. Bentley des Hawks ne croit 
pas qu'il est fini à 33 ans

CHICAGO i U P. > — Doug Bent-> a ainsi toujours conservé sa par­
ley, étoile des Black Hawks de Chi- ! faite condition, 
cago de la ligue Nationale, qui dé- Doug est d’avis que le nouveau 
sappointe grandement cette saison, I calendrier des joutes rend la vie 
a déclaré qu'a 33 ans sa carrière joueur professionnel passa-
est loin d’être terminée chez les blement fatiguante. Cependant il
professionnels.

Doug. qui ne pèse que 145 livres, 
n'a plus qu’a compter sept buts 
pour atteindre le total de 200.

Bentley en est à sa dixième sai­
son sous la grande tente. Il a 
compté son dernier but le premier 
décembre dernier contre le Boston. 
Les Hawks ont joué 16 parties de­
puis. Bentley a compté sept buts en 
36 joutes contre 16 en 34 parties à 
la même date l'an dernier.

Il y a quelque.1 années. Doug 
Bentley formait avec son frère Max 
l’une des meilleures combinaisons 
de frères qui ait jamais évolué dans 
la Nationale. Max a été échangé 
aux Leafs de Toronto il y a deux 
ans et continue de faire sensation.

Doug comprend qu'il n’est plus 
aussi rapide. Cependant il croit

est d’avis qu’un joueur en condition 
ne se ressent pas trop des fatigues 
du voyages et des joutes plus nom­
breuses.

Bentley passe environ 20 minu­
tes par saison au frigidaire et il 
n'arrive pas à comprendre com­
ment son coéquipier Koy Conacher 
et Bill Quackcnbush des Bruins 
peuvent se tirer d'affaires sans ja­
mais écoper de punitions.

Roy* Keenan du Square A.C. a 
accepté de rencontrer Eugène 
Mainville du National lors de la 
seance de boxe qui sera presentee qU*avcc «a vaste expérience il n'est 
a la I alestre mardi, le 24 janvier pas nécessaire pour lui d'être tellc- 
prochain Cette rencontre suscite nu>Mt rapi(lo. u.,x ct Douc iu«ntley 
un très vif interet chez les sportifs joucn( toujours au baseball au

Santa Anita

j r COURSE. — $3,500. * rfrUmt-r, 3 
6 furlonc*.

ChottChow ... 117 Siiglmiw
Sir Mardi ......... 1)4 Mrt Fuddy
Happy Lancer ... 109 Toubowrd
Hacrew Cow ... 108 Trojan Horse
#"Je COURSE. — $3,500, à rdlamer, 3 ans. 

6 lurlmigs.
IM Cliff House 12:
109 Ida Red ... . 10. 
118 Bold Rebel .. . 101 
113 Convair !1J
112

et plu*, 6 furlong*.

112 Jobstown
108 HagtttHrius .......  122
113 Newsw-eeklv .... 112 
113 Ma*ter Mind .... 115
124
$3 500, allocations, 4 an*

The Houndup 
Forever Alter ..
Quiz Bow 
Blue Wing Taeal 
Ml.** Cllppetle 
(Jr COURSE. — $3,500, allocations, 

et plu*. 1 mille 
Romantlcon ... 113 Our Slogan
Midianite . 115 Murhlngo
Beau I.ell 115 Sir Ralph
Fighting Fleet 118 Long Pull
Family Girl 105 All Bye Bye

COURSE. — $4 000. allocations, 
et plu*. 6 furlongs.

Bo** .. 118 Roman In
Be Sure Now 113 Byrmubond
M'Dear»y 103 High Resolve
Rose Beam ... 113

COURSE. — $3.500. a réclamer, 
et plu». 1 1/16 mille

110 Tavern Tom 
114 Tawny Tiger 
109 Rusty Gate
109 Hinging Kir
110 Pal* Ship 
114 Herald 
114 Hparky Cannon 
105 Arrhlbaldo

-----»----------------

an*.

114
113
118
105

Prelare 
Gay Are 
Talk Fast 
Paterfamilias 
Blenfalr 
.Sahaka 
Padnag 
P»t - Lady .

4 an*

.. 115 
118 

. Ill
no
no

4 an*

116
116
116

4 an*

109
106
105
109
114
110
no
105

reclamer, 2

$3,500, 3 uns, 6 fur

Whirl Awhile M3 Met Hash 124
Commodore Lea ,, 116 Mamma H ... . . Mb
Red Dawn 113 J .alal ......... ... 110
Pennon 110 Shnkrmr ... 105Eagle Eye ....... MU Wynfordll .. . 115
Ue UOt'ltSE. — $3,000. a rédamer. 3 an*

ll* mille.
Dizzy 105 Hillman M5
Impish Peter ll.' aBuckleQirl 105
Aflame 112 Gleneaglcs M3
aBrur Bay 107 Swamp Son 107
By Ri«»d 107 SIoMe 112Dorigen 107

a—Entrée Ecurie Jcff-LIn

| ère COURSE. $3.50t
an*. 3 furlong*

War Pep iZiifrlii 970 4 80 4 10
Larstan iLongdrn» g 20 540
Haughty Mis* iChojnackli 10 lü

Temps: .34 Ont au.*sl couru. xHilver 
In. Add A Het. Christie C.. Roodglrl. Little 
Bird. Audacious Boy. Compllcalor. Rleon. 
Case» Dawn, xFartor, xSnlp.

X—Field.
•>r COURSE.
^ longs.
Enticement (Arcaroi 41.10 17.30 10.90 
Dateline (Chojnnrkli n.70 7 8U
Pension Plan (Westropei 14 30

Temps 1 13 2-5. Ont aussi couru
Qur.slophar. Red Bndirlor, Snap Heel 
Johns Admiral. Contribution. Dlxlecrat 
Dashing Don. Sickle Hash.
JJe COURSE. — $3,500, A réclamer, 4 ans 

et plu», I nulle.
En llu»ra (Roland» 21.00 9 30 530
Preserve «Matthew*» s *,0 J go
Shifty Roman «Sh maker» 4 70

Temp»: 1 40 1-5 Ont au*»l couru
Meltonlan. Deep Mystery. Leading Role. 
Willy* Reward. Nazina. Grey Spook, I.a- 
devo. General Rule
,|e COt KSE. — $4,000, allocations, 4 an* 

ft plu». 6 furlong».
Golden Glory iG!t*»on« 6 20 3.30 2 90
Hayseed «Longdeiu 350 2 80
Woodslde View «Westropei 4 70

Temp*: 1.12 2-5. — Ont aussi rouru Cos­
mopolite. Petr Sliver. Rathore, Evening 
Tune
fir 4 ot'RSE. — $3.500, A réclamer. 4 ans 

et plu*. 7 furlongs.
Epsilon «Westropei 16 30 8 50 5 80
Charlie llaad «Pearson» 7 20 5.30
Songiand (Nevett 1: 10

Temps: 1 24 4-5. -- Ont aussi couru. 
Jtirkstraw. Trinket Time. Monies Pride. 
Pllriorln. Amarillo Kid. Whirl Top, Ike*
FJory, Pay Me. Hetty Ml.*.*.
(je COCKSE. — $3.500. allocations, 3 ans.

6 furlongs.
Ml*.* Illue Lea (Shoe'ker*. 5 JO 3.00 2 30 
Sllirr Trophy lAn'troi 3.20 2 50
Zee Tee Hxingdrni 3 00

Temp*: 1:12 2-5. Ont aussi couru: Im­
portation, Chalfly. Easter Boy. War Pop-
py.
*r COURSE. — $8 000, handicap Maturtty

, VV/-*lIl.irne. / a r. \ r. « IrU! * “,15‘ 1 1 ••"’••leLl.Nt HBUuCi, (A.I’.l — George j Faold Hockport iGIU'n». 31 70 12 20 6 70
' Bolero iWe*trope« 7.30 5.10
bCurrandero (Longdent 5.90

Temp* 1 44 5-5. Ont ati**l courir Fleet- 
tnr Star, Ponder. Muon Kid, xMocopo. 
bProphet* Thumb. Olympia
w^e COURSE. $3,500, a réclamer. 4 ans 

et plu*. 1'» mille
Holiday Dream «While' 76 20 24 00 11.50 
El Mlope (Guerin! 8 90 4 20
Hlpiar «Shoemaker! 3.70

Temp*: 1 55 4-5 Ont aussi couru.
Holly Time. Wrlghtwood. Set Time Oalla- 
hue Pujante. Paanl. Perfecto. Crornart. 
Hugh Blur

George Kurowski 
est nommé pilote

Kurowski, vétéran joueur de 
troisième-hut des Cardinals de St- 
Louis, a été nommé gérant des 
Cardinals de Lynchburg de la ligue 
Piedmont de classe B. Le Lynch­
burg est un club-ferme des Car­
dinals. Fred Saigh, président du 
St-Louis, n expliqué que Kurowski 
s’alignerait de temps à autre en 
plus de gérer le club.

qui suivent la boxe amateur.
En effet, res deux pugilistes sont 

deux champions. Roy Keenan a 
remporté le championnat des Gol­
den Gloves pour la catégorie ISS 
livres, le printemps dernier, ct fut 
champion au dernier tournoi de 
la Ville organisé par le National 
et Mainville fut proclamé égale­
ment champion dans ces mêmes 
tournois dans la classe des 136 li­
vres.

Roy Keenan a accepté de faire le 
poids de 130 livres pour le pro­
gramme de boxe amateur du 24 
janvier. Ces deux boxeurs ont par­
ticipé à tous les tournois de boxe 
amateur depuis trois ans et ont 
toujours été remarqués pour leur 
agressivité. Ils sont de solides frap­
peurs. •

Al Déearie prépare un program­
me de dix rencontres où évolueront 
les meilleurs boxeurs de la mé­
tropole.

----------------»----------------

Ligue Laurentienna
L'action n'a pas manqué dans le* clétix 

joutes dé fin de semaine et le» compteur* 
s'en sont donné «t coeur Joie Dans la pre. 
mtère joute le 8 -Philippe a défait l'Imma- 
culée-Conception 11 à 7. La défense 
de l'immaculée a présenté une muraille 
facile A traverser et le» gars de Hegatore 
en ont profité.
Première période

1— Imm -Conc.: Bayard 
(Lallberté. Mathieu

2— S.-Philippe Aubin (Sarareno»
3— fi -Philippe: Maillé lAublni
4— S -Philippe: Sarareno 

(Maillé. Aubin i
5— fi.-Philippe: G Lallberte
6— 1mm.-Concp : M Trottter 

(Y Trottler. Ricard'
Punition* : McManus. Forest.

Ilrutlèmr période
7— Imm.-Conc.: Desautels

(Cadlruxi ......
8— S -Philippe: Sarareno 

«Mallléi
9— R - Philippe. Lafonde 

« McManus •
10— 8.-Philippe : Coltzra 

«G Lallberte. It*li>'elman«
11— fi.-Philippe: McManu»

(Ouellettei
Punitions: Mathieu.

Troisième période
12— Imm.-Conc.: Dr*auiel*

«Richard» .........
13— Imm.-Conc.: M Trottler

iRtrard. Y. Trottler» .........
14 -Imm.-Conc.: Mathieu

( Bavard» ..............
15—H-Philippe Ouellette ..............
16 -K -Philippe: Auhin 

«fiarareno. Maille
17— S .Philippe: McMnnu» 

iLalonde»
18— Imm.-Conc.: Bayard 

Punition* G. Lallberte (2)
Forest. Palnchaud. Marion. Desautéls, Mar 
telllno tmaj.i Mathieu «ma) «

è *
Dan* la deuxieme Joute le Champêtre 

a continué »a marche triomphale en réus­
sissant le premier blanchi.'■ âge de la sai­
son aux dépens du Mt-Roya| par 
Première période 

1—Champêtre Marquis 
« Myles, field «

2—Champêtre Reid 
Punitions: Lortle. Brown 

Deuxième période 
4—Champêtre Fillon 

iBellemarre. Myles»
6— Champêtre Reid 

«Lortle. Marqulsi
7— Champêtre: Marquis 

(Heidi
Punition*’ Lortle. Bain.

Troisième période
8— Champêtre Itrld
9— Champêtre: Lortle 

«Flllloni
Punitions: Paquet. Bain

cours de l’été. Doug explique qu’il

Onslow et Sawyer 
en Allemagne

CHICAGO. <UP) — Les White 
Sox de Chicago ont annoncé que 
le pilote du club, .lack Onslow, 
avait accepté une invitation de se 
rendre en Allemagne par avion le 
7 février prochain pour diriger une 
clinique sur le baseball pour les 
troupes d’occupation. Eddie Sawyer 
des Phillies de Philadelphie doit 
représenter la ligue Nationale. 
Buddy Lewis du Washington et 
George Stirnweiss des Yankees fe­
raient également le voyage.

LIGlt: DE QUILLES LES 
BIJOUTIERS ROY

Au Shamrock Bowling. Jeudi soir der­
nier '.a ligue de quille» "Les Bijoutiers 
Roy" a repris se* activités. En voici le 
résultat:

Grenats 2 point», Topaze* 2 point*: Peri­
dot* 0, Diamants 4: Opales 0, Rublt 4: 
Ont* 1, Eméraude* 3

Vole» les étoiles de chaque équipe:
Opales Sylvérlo Maysenhoelder, 109, 

Josephine Catelanl. 316.
Rubis Jacqueline Hébert. 421; Roger 

Vallquette. 403.
Peridot* Madeleine Lefebvre. 382; Loul- 

sette Catelanl. 292.
Zircon* Margot Deschamps, 392: Fer­

nand Deschamps. 382.
Perles- Jean Trudel, 435: Léo Gagné. 

399.
Grrnats Paul Lapensée, 395: Georgette 

Catelanl. 340
Topazes: Fiorlan Amyot. 413: Roger Jo- 

blll. 406.
Onlx Loyal Scott. 383; Madeleine Tru- 

del. 382.
Emératides' Marcel Deschamps. 410: 

Marie-Jeanne Catelanl. 320.

Lo cavalerie romaine 
s'est servie de idles 
pendant 3 ticclet 
avant de penser 
ajouter des étrier» !

1Î
ENERAL ROBERT E. LEE

n'a assist* à aucune assemblée 
traitanf de la guerre, à la fin du 
conflit entre les Etats américains ! 
Son seul intérêt était la restauration 

de la vie economique et 
culturelle du Sud

i
John T. 0«vl«. de 
Macon. Mo., o etc 

arrête por le constable 
James R. Dovi* et 
condamne à une 

amende de $25. por 
le iuge George N Oovl» 
pour avoir conduit ton 

outo d'une façon 
dangereuse

'• *>« *7 o»—** ——*

IL N’Y A PLUS D’ENFANTS Mossier
Viens, il faut que
je suive ce

Pourquoilaitier

T

leurs vacances durent 
une journée de plus 

va la finir.
✓

€•*♦ IH9 k» U*t#4 
Ta*, ••f u % e*t oe —Ai r«fktt

BEAU BEC — Mauvais oeil jeff Hayes
Cm*•"H*4 .*••• r»*t*r** V

T M K*t U •. fSL OltU* '

1-19-SO

FERDINAND — Retraite stratégique Mik

Wight refuse les 
conditions du Chicago

OAKLAND, Californie <C.P.) — 
Bill Wight, étoile lanceur des 
White Sox de Chicago, a refusé un 
contrat indiquant un salaire de 
$13,000 pour la prochaine saison. 
Wight, un lanceur gaucher, a rem­
porté 15 victoires en '49. 11 a alloué 
un point seulement a l'adversaire 
au cours de sept joutes. Wight croit 
qu’il mériterait un salaire d'au 
moins $17.000.

s
m

c«r. )*$«$rtwsW$M*w«SH4*t*.h«

V» 1 H J Vous n aviez qu a 
vous souvenir de 

Washington

C'était facile 
alors

A l'école, je savais très bien 
leur nombre ! Pourquoi

Tu 
devrais 

savoir..

12 4:1 Combien de 
présidents, maman ?

DrLufH.

Bunr r

MARIE LINOTTE — Pauvre mémoire ! Brinkerhoff

IPersonneVoyons, vous êtes dix, cette 
salade sera suffisante

Vois pourquoiC'est drôle, personne 
d'arriver, il est tard

Je ne sois pas; maisn'est
je n a» invite 

personne !
pensevenu

et fous ces 
hors-d'oeuvre et 
ces gâteaux !

d .
ït

i

0285



QUARANTE-SEPTIEME ANNEE — No 239 LE CANADA — MONTREAL. |EUDI 19 |ANVIER. 1950

★ iiuiumiimmiuiiiimiililiiuiiiiiiiinmiiiMi
>»»*»»»*#»»»»»»»»»#
IIUIIUUIUIIIIiHWIllWIIMHIIIIIIIIIIIIHIIII

★ + *k + ★ lllllllllillIllllilllllllNUUIIIIIIWHIlHIHlMH
>»#»»»»»»»»»»»»*»»»
UHflWlli

i 2 3
★

ELMER LACH REPREND LA 4e PLACE, 
LÉO GRAVELLE DEVANCE H. RIOPELLE

/RECTORM • • •
PLUS BEAU 
LA VILLE

4903-05 St-Laurent 
Dernière nouveauté en fait de BAR-B-Q : «angi* Boui. st-Jowp^'

BROCHETTE A LA GRECQUE
BOEUF • VEAU • AGNEAU • PORC FRAIS avec BACON

STEAK SUR PLAT (SIZZLING) METS CHINOIS 
POULETS A LA BROCHE (BAR-B-Q) SPAGHETTI ITALIEN

HOMARDS • HUITRES • PETONCLES
2 salles à dîner - 2 bars à votre disposition 

COCKTAIL LOUNGE
PIANISTE Ot RENOM, EN VEDETTE

NOS CUISINES 
A VOTRE 
SERVICE 

34 HEURES 
FAR IOUR

Nos meilleurs voeux de succès au club de hockey 
"LES CANADIENS"

Otumjriadeô oCtée
• ARTICLES DE SPORT EN GENERAL

• P aims • Hockey • Rondelles • Aiguisage de patins etc
• Articles de Chasse et de Pèche • Accessoires électriques

"HOl POINT" • Radios • Réfrigérateurs, etc.

Spécialités : las disques “VICTOR"
8708, La jeunesse DU. 7212

Demandez les Gâteaux

V
CHEZ

\\ Cinderella
à

A

CNCIER 1 L Fabriqués par M
L1
Hsstaurant

MON TREAl 0..GAUTHIER LIMITEE

*++*+++**++++»**+»*++++++++** f ************ ********'

tfuitnb W
" Sl-rJdouis Je ^Jr.oms de France

ARMAND OALARDO, Pr«p.

Le quartier général des fins gourmets
FRUITS, LEGUMES FRAIS ET CONGELES 
EPICERIES LOCALES ET IMPORTEES 
SPECIALITE: PANIERS DE FRUITS

SIS 1ST, RUE ROY TEL: PL 172P

CHOIX SANS EGAL 
DE MONTRI BULOVA
DU NORD DE LA VILLE 

& (Ê ^ C Voue procurera le 
3 R y J grand plaiilr de 

R * ^ porter et de po»- 

••mein* téder, bien à 
vaut, le modèle de votre chai» et 
que vous désirer depuis longtemps

ROGER CHOMNARD
BUOU1IEP - DIAMANT AIR!

éS62, ST HUBERT CR. 004S

Ml ■ R id
% ‘ LA

Le 
plus 

•rond 
studio 

profeuionnel 
eu Canada. 
Satisfaction 

guarantie

PHOTO
MODÈLE

1
SPECIALITES : Poses à domicile, pho­
tos de bébés, de personnes âgées, 
groupes, de familles, de banquets, 
de mariages, etc.

JEAN M. PELLETIER, preR.
1684 ait, Ste-Catherifit FA. 3609

ANGELO BISANTI
Le pionnier du spaghetti

American Spaghetti 
House

La meilleure sauce au monde"

64 est, rue Ste-Cotherine
COMMANDES POUR (MPORTIR 

RIMPLIII AVIC SOIN 
NUIT IT JOUR

LA. 1547

Richard continue toujours de 
dominer - Mosdell en 10e place

Maurice Richard continue de mener le peloton en pre­
mière place de notre concours 3-Etoiles. avec une formidable 
avance sur son plus dangereux rival, Bill Durnan. Richard, 
l'étoile du Tricolore à l'offensive cette saison, possède un 
grand total de 5,035 points soit plus que le double du total 
de Bill Durnan, qui suit en deuxième place avec 2351 points.

Bill Durnan, qui a joué le rôle d'importance avec Richard, 
dans les succès des Canadiens jusqu'ici, ne semble pas possé­
der grand chance de rejoindre le Rocket en première place. 
Durnan, cependant, devrait se maintenir en deuxième posi­
tion. Il possède plus de 1,000 points d'avance sur Normand 
Dussault en troisième place.

Elmer Lach a fait quelques progrès. Il a devancé Bill 
Reay en quatrième place. Lach a très bien fait depuis qu'il 
est revenu au jeu. Reay rend toujours de précieux services au 
Tricolore et s'il connaissait une bonne semaine il pourrait fort 
bien reprendre la quatrième place.

Léo Gravelle, qui s'avère de plus en plus un excellent 
compteur, a fait d'intéressants progrès au cours de la der­
nière semaine. Le tour du chapeau, réussi contre les Black 
Hawks de Chicago, lui a valu plusieurs votes. Léo est passé 
en cinquième place. Il est encore assez loin en arrière de 
Reay, mais s'il continue de jouer avec autant de brio il ne 
devait pas tarder à se hisser tout près des meneurs.

Howie Riopelle suit Gravelle dans le classement. Kenny 
Reardon, qui abat de l'excellente besogne à la ligne bleue 
du Tricolore, suit Riopelle de près. Reardon occupe la meilleu­
re place dans le classement, chez les joueurs de défense.

Emile Bouchard vient après Reardon, seulement 30 points 
en arrière. Kenny Mosdell a fait quelques progrès à la suite 
de ses récents buts. Richard devrait terminer assez facilement 
en première place, mais la lutte promet d'être serrée pour 
les deuxième et troisième places.

LS CLASSEMENT

Maurice Richard ......................
Bill Durnan ................................
Normand Duacault.....................
Elmer Lach ................................
Billy Reay ..................................
Lé* Gravelle..............................
Howie Riopelle...........................
Kenny Reardon...........................
Emile Bouchard .......................
Kenny Moedel............................
Grant Warwick...........................
Roger Léger ..............................
Floyd Curry ..............................
Calum MacKay...........................
Glen Harmon .............................
Bob Fllllon...................................
Gerry Flamondon .....................
Doug Harvey...............................
Hal Laycoe..................................

Irr

3354

1954

534

<525

462

297

351

201
75

270

310

195

159

75
12
57

60

54
21

2e

1150

918

520

522

502

274

238

296

344

162
128

184

84

100

76

62

58

24

24

3e

531

479

261

236

227

172

122

159

201

71

40

97

25

53

58

37

35

27

1«

total
5035

2351

1315

1283

Utl
743

711

659

629

503
475

478

268

228

176

156

153

105

61

ECONOMISEZ 9 • • En roulant vos cifarettei
avec M 'aboc a cigu'uMet Dualité

FAVORI DIS SPORTIFS

HOCKEY
S 1.07 boité métalliqua '/» Ib.

1 Toi* inc.

FRAIS — DOUX — AROME
LA Cil 01 TABAC

'iïiC TRANS CANADA 2».'
, EN VENT* CHEZ TOI B l.KH IIP N H I AHACONlH'I'Efl___________

NOS MEILLEURS VOEUX 
aux

"CANADIENS"

C^aiavanl & ^Jliibodeau

^ Mercerie St-Marc
% CHAPEAUX CHEMISES
^ Stetson - Morgan Arrow • B V D. • Migo

5 SLATER — CHAUSSURES — STRIDIR

| 23S6 est, Beaubien CA. 1669
• • • • • S®®®1®®®®®®®®®®®®®®®®®®

Soyex prudent. CONFIEZ-NOUS VOTRE AUTO
Déboîtage — Peinture — Réparations Générales

Piété* authentiqué* *t accessoire» HUDSON. Livraiion rayiéa

SERVICE DE REMORQUAGE JOUR ET NUIT

PjHPUIesceiit crrrce

T

RADIOS
VENTE

MARQUES 
CONNUES 

A VOTRE CHOIX

TERMES SI DESIRE

G
A
R
A
N
T
I
S

SERVICE
Le; Klu* récentes 

méthodes dons 
le domaine de 
la réparation

Nous utilisons I cqulp«m«nt 
!• plus mod«rn« du continent

ELECTRO GENERAL REG’D
I. ROCHETTE, PROP.

------ 1001 OUEST, LAURIER - CR. 0952---------------

& ^ & 

"LES CANADIENS"
L’équipe qu’on aime voir triompher

MASTERCRAF
CLOTHES LTD. T

6580 rut St-Hubert CR. 2149

1 **++++*+*+*++++++++++■+*++++■+*+++++*+■*++■*+++++*++++*++++++++++++*'

tasortimenl complet de fROPHÜS
POUR TOUT GKNRK DK SPORT

Escompte spécial i tous clubs organisés

Choix complet

Bagues de fiançailles 
à diamants et allian­
ces. Qualité certifiée

$25 è $1,000
Palamtnt. (acllt* tl désiré

672S, St-Hubert - CA. 2622
Entra St-Zotlqua at Rélanaar

o ndurand

Président

3)Fun$

Les plus célèbres restaurants de Montréal souhaitent aux

CANADIENS
la plus glorieuse saison de leur carrière

TAUX SflCIAUX AUX OARAGISTIt

MOTEURS
D'AUTOS

RBimmufacturés 

avec 
garantie

.........COUT,
SmACHINE SHOP and

• 7641, ru* Sf-Hubért, Montréal — Tél. :

Notre Spécialité
•

RECTIFIER 
VILEBREQINS

et

PERCER 
CYLINDRES 
SUR PLACE

RE
AUTO PARTS!
DO 3242; Ré*. DO. 0SS7 #

PALETOTS DHIVER
TOUT PAITS OU SUR MESURES 

9 Blyaian* 9 Crombia* # Valour* # Et*.

Nous vous invitons h venir les voir

“LA OU LA QUALITE PRIME"

lomsn ENAUD
1318 EST, RUE MONT-ROYAL — CH. 7363

% ww» ww» w w w-wra

1949 — SAISON — 1950

HOCKEY — CANADIENS
Nos meilleurs voeux do succès

THIBEAULT
S r>ttsia>U/TÛsl

(J.-B.) 3249, Ste-Cothorine (Est) 
et (Gérard) 1206, Mt-Royal Est)

AM. 464S 
AM. 4710

Ensemble I\lclard

20 ARTICLES

6950
POUR HOMMES

Confection choisie par la popu- 
lair# sportsman, en raison de 
sa coupe, d* ta qualité et 

d* ta valeur

373S O. NOTRE-DAME Aussi

8441 *
comptant

P«»
et ^ •emain*

LIMIT!!
Noet garantlsion* letiafactlon *■ remboursons le *la4n monter*

¥ iiiiiiniwniintimmiiHHfiiiwcwiwin
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Les mines d'Ontario sont affectées par une grave pénurie d'électricité
POTINS FINANCIERS
l.a Botirso (Ir \ow*York affi- 

rhait encore de lionnes disposi­
tions, hier, tandis «pie les bour­
ses de .Montréal et de Toronto 
paraissaient déridement soute­
nues. <)uant à la bourse de Lon­
dres, elle s'est remporter assez 
fermement, tandis nue la bourse 
de Paris était véritablement sou­
tenue. Les prix du blé furent pas­
sablement lourds, hier, a Chica- 
KO, tandis «pie les cours îles 
grains crosiers paraissaient vé­
ritablement irréguliers a Winni­
peg. Sur notre marche des obli­
gations, le ton était ferme hier, 
et l’on pouvait eu dire autant 
pour le tnarrhe des obligations 
de New-York.

* • «
Fn dépit de la pénurie actuel­

le du charbon, par suite des trou­
bles persistants dans les mines 
de houille noire aux IM'. — il y 
a encore lOO.Oiiu mineurs en cre­
vé — l'industrie sidérurgii|tie 
américaine va bien, ("est fpi’elle 
semble avoir prévenu res trou­
bles, lit-on dans la revue de 
l'acier, intitulée "The Iron Age". 
C'en est assez pour expliquer la 
fermeté montrée par les stocks 
d’acier à Wall Street, hier, (’«mi­
me ces stocks sont reconnus « «mi­
me des leaders, toute la liste mo­
bilière américaine s’en est res­
sentie favorablement: ce dont 
nos marches ont aussi reflété. 
Comme on notait, toutefois, sur 
la dernière heure de la séance 
d'hier, certain empressement «le 
la part de maints détenteurs de 
valeurs mobilières, canadiennes 
comme américaines, à effectuer 
des réalisations, il se pourrait 
donc fort bien que les prises de 
bénéfices influent quelque peu 
sur le sentiment spéculatif au­
jourd'hui, d'autant plus qu'il > a 
une semaine comme aujourd'hui 
que Wall Street a été témoin de 
la pire réaction encore vue de­
puis le commencement du mou­
vement ascendant actuel, com­
mencé il y a R mois.

* * *
La nouvelle que le gouverne- j 

ment américain jetait sur le mar­
ché de l'exportation 100,000.000 
de boisseaux de mais et 1.1.000.- 
000 de boisseaux d'avoine de 
1948 expliquerait l'allure errati­
que des grains hier sur les mar­
ches de l'Amérique du Nord.

* * 4
Nous apprenons qu'un syndi­

cat, dirigé par Dominion Secu­

rities Corp et comprenant \. K. 
Ames A Co, Wood Lundy Corp, 
la Kanqiie Itoyale et la llamiue 
Canadienne de Commerce, offre 
présentement en souscription nu 
publie une émission «le $2.500.- 
000 d'obligations de la province 
de la Saskatchewan.

« « «
Le manque il'«,l«‘etri« ite en On­

tario se fait sentir et Lake Shore 
.Mine, une des plus grosses mi­
nes d'or du p.i\s, est obligee de 
fonctionner sur une base de 5' .’ 
jours par semaine. Comme Syl- 
vanitc et Kirkland Lake Oidd 
Mines fonctionneraient, sous peu, 
à 5 jours par semaine, r’est dire 
<|ilc la pénurie de pouvoir aura 
des répercussions défavorables 
sur la production et. par conse­
quent. sur les profits, d'ou la né­
cessite de pniréldcr avec discer­
nement dans ses achats d'actions 
minières.

On se demande, en certains 
milieux, s'il n’y aurait pas 
moyen d'utiliser le lin québé­
cois. plutôt «pie d'importer du 
cot«»n américain, etc? l’nr chose 
certaine, «'est «pie l'économie 
nationale bénéficierait grande­
ment d'une telle politique.

* * *
!.. (». Beaubien A Cie Limitée 

vient de publier une intéressante 
etude sur Massey-llarris C’o, 
Ltd., un ries plus grands manu­
facturiers de machines agricoles 
dans le monde entier. On y lit 
que l’entreprise possède 12 éta­
blissements. dont 4 au Canada, 
le même mnnbre aux K.-L’. et 2 
en Angleterre, que son volume 
de ventes a passé de $21,000.000 
en 10.10 à $175.000,000 en 1040, 
soit une augmentation de 700 
p.c. en regard d'a peu près 400 
p.c. enregistrée par 7 des prin- 
cipales compagnies du genre en 
Amérique du Nord. Rien donc 
d'étonnant que ses recettes, 
pour l’an dernier, soient estimées 
entre $0 et $10 l'action, compa­
rativement a $0.61 durant l'exer­
cice financier précédent. C’en 
est assez pour justifier les esti­
més, voulant que le dividende 
en 1050 soit de $2.50 à $.1 par 
action, à rapprocher de $2.12' 
en 1040 et $1 en 104K. d'où un 
rendement prévu de 10 p.c. à 
12 p.c. pour cette année, rende­
ment d'autant plus intéressant 
qu'il y aurait possibilité de plus- 
value des actions.

Bourse de
MONTREAL
Mines et industrielles,
moins achalandées sur la
place locale, mais, encore 

fermes
La liste locale continuait d'affi- 

: cher «le bonnes dispositions hier,
! mais les tlintuntions étaient mo- 
! «lérces.
' 52,600 actions industielles chan­
gèrent de mains hier, en regard de 
$58.400 la veille, (junnt au vire­
ment minier, il atteignit 121.300 

I actions, contre 240.400 la \«,illc.
Hindi* A- Dauch se distinguait 

' parmi les papeteries, en s«* hissant 
au sommet «le i7.

Anaeon reculait de 3'v et.s a 01 
parmi les métaux et Last Sulli- 

j vant perdait 5 c«ints a 4 75.
O'Brien a 2.00 était soutenu par­

mi les mines d'or. d«* même que 
1 i.ake Shore, a 13': Sullivan «'<»- 
tait 2.50.

Pacific l’etroleurn se distinguait 
parmi les huil«*s. »*n se hissant a 

j un sommet a 4.85. Chatco était, 
aussi, a un sommet a I41 i parmi 
les spécialités, de même que Ca­
nada Packers a 23.

Uom. Bridge se distinguait par­
mi les aciéries «*n s'élevant au 
plus haut sommet encor»* vu à 
43'*j. Dont Tar a 26 : t était aussi 
a un nouveau pic paimi les titles j>rjx pay£s j)ar |t,s marchands de 
de const! uct ion. . . j légumes au marché Bonseeours.

Shawimgan a -4 « b.uvsait (le.£es prjx s,,nt sans les contenants 
' . pt. niais les autres utilités pu-'

Nominations à la Shawinigan W. & P. Co.

II. Mather Abbott
K. II. Mather devient adjoint du vice-président et ingénieur en chef, 
et A. (’. Abbott succède à M. Mathrr comme directeur du départe­
ment Commercial et de Distribution, suivant ce que M. James 
W ilson. O.B.F., président de la Shawinigan Water and Power Co. 

Vient d’annoncer

Fruits et légumes au 
Marché Bonseeours

La Banque de Toronto tient sa 
94ième assemblée annuelle

La Banque de Toronto est la dernière cie nos 10 banques commer­
ciales à charte à tenir son assemblée annuelle. Il va sans dire que les 
messages, transmis hier après-midi à ses actionnaires et indirectement 
au public, sont de nature a intéresser vivement les uns et les autres.
Ctttc institution compte, maintenant, 212 succursalci 
•t «II* en ouvrira 6 autres cette année

Tout comme par les années passées, M. L. (». Gillett, gérant-général 
de la banque précitée, passa, tout d’abord, en revue le 04e état finan­
cier annuel de cette institution, rapport qui indiquait un actif record 
($459.000.000». des dépéris sans précédent <$433.956.186» et. enfin, 
des profits accrus ainsi que des prêts commerciaux fort élevés. Com­
me nous avons procédé à une analyse détaillée de ce rapport dans n«»tre 
chronique du 28 décembre 1949, nous nous garderons donc d'y reve­
nir ce matin, nous empressant de dire que les actionnaires de la Banque 
de Toronto l'ont adopté a l'unanimité, hier, vu son excellence. Après 
sa présentation habituelle du bilan, M. Gillett fit remarquer que cette 
institution comptait, maintenant, 212 succursales, soit 37 de plus que 
sur la fin de la guerre, et elle compte en ouvrir six autres cette année, 
dont une, à Halifax et une à Québec.
L'avenir éloigne du pays, toujours intéressant, 
au dire de M. L. G. Gillett, gerant general

Après son analyse du bilan, M. L. G. Gillett passa en revue la 
situation économique. Si 1949 a été une fort bonne année, disait-il. on 
ne saurait, toutefois, avoir une confiance sans borne dans l’avenir. On 
n’a pas encore connu les effets de la dévalorisation des monnaies et 
avec la situation internationale telle qu'elle est. on peut s'attendre «à 
des situations défavorables influant d’une manière néfaste sur nos 
exportations. S'il importe de faire preuve de prudence, au dire de 
M. Gillett. il faut, cependant, se garder de Umibor dans un noir pessi­
misme. On s'attend généralement a ce que les affaires soient bonnes 
durant le premier semestre de cette année, mais, après on appréhende 
certaine contraction. Quoiqu’il en soit, en ce qui regarde l'avenir 
éloigné de notre chère contrée, riche non seulement en ressources na­
turelles, mais, encore, riche d'une population jeune et vaillante, capable 
d’efforts soutenus grâce au concours d’institutions, en solide posture 
financière, comme c’est le cas de la banque précitée.
Il n'y a pas eu en 1949, au Canada, une récession 
dans les affaires comme il y en eut une aux l.-U.

Tout comme les présidents de nos autres banques à charte, M. J. 
L. Carson, président de la Banque de Toronto a traité, hier, des r«»n- 
ditions économiques un peu partout. Au Canada, la vague de pros­
périté de ces dernières années s’est continuée en 1949 disait-il, au 
point que la production industrielle a touché un sommet, que les dé­
penses de capital demeurèrent fort élevées et. enfin, que le volume des 
ventes au détail l’emporta sur celui de 1948. Sait-on, même, que 
notre pays a évité, l’an dernier, la récession dans les affaires constatée 
aux Etats-Unis, mais, d'après M. Carson, il faut s'attendre a un ralen­
tissement, un jour ou l'autre, dans la demande actuelle de la part 
ries consommateurs ainsi qu'à une certaine contraction dans les dé­
penses de capital. Il ne serait, même, pas étonnant que 1950 accuse 
certaines baisses par rapport a 1949, d’autant plus que les exportations 
semblent vouloir être au ralenti, que la concurrence parait plus vive, 
etc. C’en est assez pour inciter nos hommes d'affaires à économiser, 
tout en améliorant leur mode d'agir, en surveillant davantage leurs 
inventaires et, enfin, en ayant l’oeil grandement ouvert sur les comptes 
recevables.
La développement du nord du pays, une importante 
source de revenus, selon M. J. L. Carson

Après des considérations fort à propos sur notre commerce exté­
rieur avec l’Angleterre et les Etats-Unis, le président de la Banque de 
Toronto n'a pas hésité a déclarer que le développement intense du 
nord du pays constitue un pas dans la bonne voie, au point de vue 
sécurité nationale. Le nord du Canada déclarait-il est probablement 
le plus grand réservoir au monde de richesses non développées. A 
peine 20 pour cent de la région est présentement exploré et moins de 
10 pour cent a été prospectée à ce jour, et, déjà, le revenu national 
s’en ressent grandement. 11 va sans dire qu'un développement du 
nord du pays, sur une haute échelle, ne p«*iit qu'avoir de grandes 
répercussions sur le revenu national. On peut en juger par les déve­
loppements sensationnels actuels dans les champs pétrolifères de l'Al­
berta. Comme on estime la production «l«* nos richesses forestières et 
minérales à quelque $3,000,000.000.00 c'est «lire que l«* rendement de 
res industries e^t appelé à augmenter de 30 à 50 pour cent d’ici quelques 
années, d'autant plus qu’il y a progrès constants du côté de nos voies 
de communication «*t «les services techniques.
Notre pays, au seuil d'une nouvelle ère économique, 
au dire du president de la Banque de Toronto

L’espace, nécessairement restreint réservé a une chronique «le 
journal, nous oblige a passer sous silence maints détails, donnes hier 
par le président de la Banque de Toronto sur nos ressources hydro­
électriques, forestières, minérales «*t antres, mais, avant d«* terminer, 
nous tenons a dire «iiTil «*>t heureux «ju il se trouve des hommes («mi­
me M. J. L. Carson pour faire ressortir la place prépondérante que le 
Canada est en train de se tailler dans ITmivers. A son dire, le Canada 
est. maintenant au 1er rang dans le monde comme producteur de nickel, 
de platine, d’amiante, de radium, d’uranium et de papier a journal; au 
2ième rang, comme producteur d’électricité d'aluminium, d'or, et tom­
me exportateur de blé- au 3iènu* rang, comme producteur de cuivre, de 
zinc et d'argent et, enfin, au 4iemc rang, comme producteur de plomb. 
Au point de vue "commen «• extérieur ' il est au second rang pour le 
volume par tète et au 3iènu' pour le commerce brut. Son standard de 
vie est tel, qu’il est surpassé par I seul pays dans le monde. Comme 
nous sommes au seuil d'une nouvelle ère économique, il importe donc 
d'envisager la deuxième moitié «lu vingtième siècle avec une grande 
confiance et ce dernier sera d'autant plus intéressant que r«m saura 
conserver intact notre héritage politique, économique «*t spirituel,

Marcel CLEMENT

bliques paraissaient résistantes.
«

L'industrie de 
l'acier aux E.-U.

Fat trop affectée par la
grève actuelle du charbon
NKWW-YOHK. 18 <P.A.) — L’in­

dustrie de l’acier a l’avantage dans 
sa guerre froide contre John-L. 
Lewis, parce qu’elle s'organisait d«*- 
puis un an, dit aujourd'hui la re­
vue métallurgique 'Iron Age".

Le périodique fait les commen­
taires suivants : "Si la plupart des 
grosses aciéries ne s’étalent pas 
alors lancées dans une course pour 
s'approvisionner de charbon et de 
coke, plusieurs moulins devraient 
bientôt arrêter leur production. 
L’industrie florissante de l'automo­
bile, des" accessoires, et les autres 
industries qui utilisent l’acier en 
souffriraient.”

Les principales compagnies ont 
grossi leurs réserves en maintenant 
la production de leur propre mine 
et en achetant tout le charbon com­
mercial qu elles pouvaient trouver. 
Elles ont aussi acheté des surplus 
de coke.

"Malgré ces efforts", poursuit 
Iron Age, "quelques fabricants au­
ront des difficultés, si la produc­
tion normale ne reprend pas très 
bientôt dans les inin«*s de charbon".

Le rendement de la fabrication 
de l’acier a monté légèrement cette 
semaine, dit l'hebdomadaire. alors 
que le marché des ciblons était 
faible et languissant.

------------ ♦------------

Moyenne de 11 
Bourse de Montreal

8 10 20 10 15
banq. Utll. Ind. pap aunt

Ferm . hier 29 86 75 3 142 4 31,7 41 65.14
Fer ni an*. 2» 911 75.2 142 0 370 n 65 50
Max 1049 29 98 75 9 I4« 2 385 70 68 80
Max 1946 28.00 77.7 135 6 384 80 71 M
Min 1948 26 03 70.7 108.0 290 25 56 41
Mm 1949 27.09 70 0 109 3 251 34 eo.r.

"Hors-liste m

c. !.. li:kmk a co.
'.*«>11 ount, .Ht-Jarqur», Montré*! 

OUr» Urm
A brurXO 3 
Atnnl Klrk s 
Annami-que 3 
Uakrr Lnke l’a

/üriKht K 1 2 
It.ir Lnn 
UrowiiMrD S 
Curricoiiit l'a 
(Trclr Yfl 3 
Clurrmont 
Com Chib 2* 
Cunt Copp K 
Columbirre 2 
Cuumn't 
Cuyunl nv 35 
Or Santis S 
Dlcken nv 40 
Donmnd ,- 
O'irbN.-ka 
Ou m Ico 1 
Ounlorri 1 
Ditpurqurt 
CS ay mont 
Olrncima l 
Ciotdpac 
CSord Lrbel l'a 
CSranltduc U 
Orrmlf* < 
Much Pam l#
Imco
K.imtae
Krnbay
I. Kxpansc
L Geneva
l.aSallr
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K l
l.avalie

R
M.ijur 4 
Martin Brd b 
Marbenor 10 
Mrtaiore I 
Na* Malar Su 
N» Auku 1j 
N» Malar 
Norford ï 
Norbrau 135 
Nurrourt 2 
Oba.Ua L » 
Obahkl 8 
Obalikl 45 17 
Ont Nick 1 
Oprm Cop 18 
P Can 
Pardnora 
Pascalla 12 
Payne J 
Payore 
Penh Man 
Pinnacle I 
Preidor 2 
Qui* Smelt 50 
Qurjo 8
Katnvlllr 17 
Band Mal 12 
Kandnna 
Renfort 4 
Scott Chlb 7 
Southvue 7 SovrreiRn t 
Starlight 2 
Trans Duv 
Trident 
Vaine Ouf 7 
Wendell 19 
Young O 19

Olfre Dem

115
4 11
1

1»
2

20
5 
8

14
4
5 
R 
2
3

54
8

10
14

4
»

8'
9
3
4

15 
11
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I et nous sont fournis par le service 
de l’horticulture, ministère provin­
cial de l'agriculture. 424-a Place 

j Jacques-Cartier.
Betteraves — Marché à la baisse,

1 50-60, petites 75/51) livres.
Carottes — a.Mrché tranquille, 

j lavées no 1. 1.-1.15, quelques-unes 
1.25, no 2 et non lavées 75/50 li­
vres.

Choux — Marché tranquille 6i>- 
75. rouges et Savoy, 1.-1.25/50 li­
vres.

Cresson — Marché Inchangé, de 
serre 1. douzaine paquets.

Endives — Marché ferme, 35 cts 
la livre.

Menthe — Marché inchangé, de 
serre 1 douzaine paquets.

Navets — Marché à la baisse, 
no 1. 1.10-1.25. no 2. 75-80/50 livres.

Oignons — Marché plus ferme, 
jaunes et rouges gros 2.50, moyens 
2..'5U livres.

Persil — Marché ferme, 50 cts 
douzaine paquets.

Poireaux Marché inchangé, 35- 
40. moyens 25 cents douzaine.

Salsifis — Marché ferme, 1.-1.25 
douzaine paquets.

Sauge et Sarriette — a.Mrché in­
changé. 35-40 douzaine.

Tomates — Marché tranquille, 
de serre No 1, 15 cts, No 2, 1U cts 
la livre.

Curb de New-York
Sommaire 4t la irmalnt «Urnlèr*

400 Alum 
1S00 Alum 
3800 Am 
4100 Am

Hau« 
Lid. IH j 
ot A. 531j 

Marata 4 
Super J1-18

700 Uraxilliii 17
100 llrerzr Corp S'j 
100 Can. ind. A 11 7'. 
800 Can Marrom 2'«

8100 Cltlri Serv 
300 Col Air 

3400 Col FAI wj.
200 Coid-p Pet 
300 Dosra n 

17500 El 11 A Ht 
500 Falrch CAI 
400 Ford of C A 
500 Giant Yellow 

1700 Glen AhK-n 
200 llnlilnger 
300 Humble OU 
500 Imperial OU 
100 Int Petrol 

9300 Knher-Fra*.er 
200 1 ake sore 

2600 M H P H vtc 
300 N J 7,lnf 

17100 Nia; Hud.
2500 Punroito]
2500 Pantepee 
2100 Pennnad 

300 8 O ..1 Ky 
1500 Technicolor 
2700 Un I,t. A Rj-a 
200 Wright-H 1 
Total dec ventes
Aujourd'hui- 3io,.ioo 
Hier- 300,000 parta

74!
5

70'2
■i

18’,
P!4
24*,
21',
5»,

16»,
9

881 ,
U',
8',
5»,

111,
9'2

57',
15’,
2’s

11
35', 
17J, 
38’,

bar Clot
Ferm

ant
48J. 46'. 48'.
52J, 52’. 53
3’. 3’. 4s. 11-16 11-16

17'. 17'. 17',
«e-. «'1 6'.
7*a 7*. 7',
2 . 2', 2'.

73' * .'3'» 74
« '« 5 5

69'. «P'a «If,
6 6 5’.

18 '4 1«', 18’,
18'. 19 18’,
24 21, 24
• 1 ’ * 21», 21'.
5’ a 5', 5*,

l«’i 16', 16',
9 9 9',

84 84', 82',
l'1. 19', 19
8', 3', 8’.
5 5 5',

11*. 111. 11H
»'« 9', 9'.

57 57 57
15-, 15', 15*.
2', 2’. 2'.
6’. 8’.

10’. 11 11
35 35U 35
17*. 17*, 17',
18’. 38». 36',

i l’a 1’. 1’.

Production record 
du charbon en 1949

OTTAWA, 18. <C.P.) — La pro­
duit ion du charbon au Canada 
s’est élevée à plus de 19.000.000 
tonnes l'an dernier — soit le plus 
haut total dans l'histoire cana 
dicnne

En même temps. l’Office natio­
nal de la Statistique a rapporté au­
jourd’hui que les importations de 
charbon américain ont baissé de 
35.4 pour cent à 20.000,000 tonnes.

L'on attribue la majeure partie 
de la réduction des importations 
aux grèves américaines du char 
bon qui ont réduit ia quantité de 
charbon a la disposition.

La production canadienne était 
de 3.5 pour cent plus élevée qu’en 
1948 et toutes les principales houil- 
Hères ont rapporté des hausses 
dans leur production.

Oeufs, raffermis
Le marché des oeufs continue de 

se raffermir, vu que les arrivages 
sont moins abondants, étant donné 
que les expéditions prennent une 
autre destination, probablement en 
direction des Etats-Unis, et que la 
demande est assez bonne, d'après 
le ministère fédéral de l'agricul­
ture

ARRIVAGES
i.Non compris par camlonsi 

Oufs Bcurr» 
caisses boites 

Lundi 4«3
Ar.nee «lerniere 384 j

PRIX DC HLI'RRF. 
Québec. 92 points

MARCHE LIRRE
Pain 1 lure

PRIX

A-gros 
A-moyen, 
A-poulette» 
Categnrle B 
CaO'gnrte C

DES OECE S
»Pm du 

gouv. 
30-3! 
24-2.5 
22-23 
22-23 
18

From
boite.

60’,.81

62-62‘.i

JPrl* de 
detail 
35-37
27- 31 
26-29
28- 33

part,.

♦—Prix payes par les marchands de gros 
aux expéditeur» pour les oeuf» clissitie» 

1—Prix approximatif 
leurs. aux consomma.

Prix tournis par ie ministère Pderal de 
j agriculture, service de renseignements sur 
les marrhe». marché local, caisses rte bot, 
gratuites

Marché des changes
Par le Service de, relations étrangères 
de la flanque Canadienne Nationale

Cours des 
Montreal 
New-York : dollar 
Angleterre livre 
France franc 
nrlclrjue iranc 
Suisse franc 
Hollande florin 
Dollar canadien

changes entre banques *

prime lO-lO'iT
3.0725-3 0875
003180
.022150

.............. 2.588
2318

N -Y lO'j-lOVi.

A NOTER
Sait-on que le mot "exchange" 

doit se traduirr par "change” et 
non "échange” comme plusieurs 
le font erronément. "Current ra- 
te of exchange" se traduit, donc, 
par cote du change. Stock ex­
change par Bourse et stock bro­
ker, par agent de change.

* * *
C'est, aujourd’hui, que les ad­

ministrateurs de International
Harvesters Co. et rctix de Chica­
go Yellow Cal» doivent se réu­
nir pour considérer la question 
du dividende.

+ * *
Les actions de Southern Ca­

nada Bower Co. se vendront, au­
jourd'hui, ex-dlviflende .30 rents 
par action ordinaire.

* * $
Il n’y a rien eu d’extraordi­

naire à rassembler, tenue hier, 
par Brandram-llenderson Limi­
ted. Les administrateurs furent 
reclus et le rapport annuel, 
adopte.

* * ♦
C’est au début de mars, soit 

les 5, fi et 7 de ce mois, qu'aura 
lieu rassemblée annuelle de The 
Prospectors and Developers As­
sociation.

♦ 4« ♦
Les derniers travaux de son­

dage au diamant sur la proprié­
té de Golden Manitou au niveau 
de 1.110 pieds auraient répondu 
aux attentes et eette nouvelle 
dceiiuverte de enivre confirme
celle effectuée il y a trois se­
maines. ('online Quehi't* Manitou 
contrôle un nombre considérable 
d'actions de Golden Manitou, 
rien d’étonnunl que ses titres 
.imiit. aussi, été populaires rcs 
jours derniers.

RENDEMENT 
DES VALEURS
Cours fourni, par

FORGET A CIE 
471. M-Fran«oi,-Xa*lrr.
Montréal.

Agnrw-surp
Aluminium 
Bathurst A 
B C Pnw A 
B A OU 
llrlrt Cortlcel 
Brl Tel 
Brazilian 
Can Forg A 
CAD Sugar 
('an Malting 
Can Steam 
Can Brew 
Can Cotlon, 
Can Celanese 
Can Brome 
Cons Glass 
Crown Corp 
Dom Bridge 
Dorn Pdrlet 
t^om Ola,, 
Dom Textll#

Fam Player* 
Foundation 
Imperial OH 
Imp Tobacco 
fnt Nickel 
Lake Wood* 
I.abaft 
Lang

Taux
dlv
1 no
1.40.SO

.40
2 00 
1.60 
I 00 
1.00

Prix
15*2
30»,22
14
32
27**
19‘,
19

Taux R,n Laura Secord 80 154.
dlv PH* •% McLaren 2.00 34

.60 9 t K* Molson 1 00 50
2 00 55*. 3 *0 Nat Stl Car 1.50 20
1.50 15»,a 5 90 Noranda 4 00 68
1 «0 27 5.9.5 Ogilvie 1 00 23
1 00 27 3 71 *<teel of Can 3.00 104
6.00 160 3 «s Southern 1.00 19
2 00 40 B fin Ott L H A: P 55 28'i
2.00 »9 10.50; Rénman* 3.00 56
1.50 27 5 55 Powell River 2.00 43',
1 00 22 4 51 Quebec Pow 1.00 18H
2 00 52 3 g., St Law Flour 1.80 21
1.00 14 7 15 Shas'lnlgan 1 20 25
2 00 Î2', 8 as So Can Pow 1.20 16
2.80 43'» 6.45 Wabasso 1.00 14'»
1 20 30 1 no Walker 0 2 OO 38
l 24 25 4.96 Wtlsil 1.00 18
1.50 25 6.00 ..
2.00 37 5 40 Banque*
! 20 4 J 2 97 Can Nat .80 20
1.40 77 5.19 Commerça .80 24H
1 00 36 2 29 Montréal .80 27 H

60 UH 5.50 Dominion- 1.00 28',

Hen | Taux
dlv. Prix 

6 45 Nouv-Ecosa# 1.20 345,
4 t>0 Royale 1.00 28
2 50 Toronto I 20 35tfc
6 24 Stork» prlvll4|léa
5 6! Belt Cortlcel 7.00 165
5.14 Can Bronte ,500 lo;1*
5.25 Can Cement 1.30 29'i 
5.10 Can Steam 2 50 37 
5.90 Can Cottona 1.20 27
2 00 Can Ind 7.00 168
7.50 Dom Glass 1.40 33 
5.85 Dom Textlla 7 00 178
4.35 Gat Power 5 00 103 
2 83 os warea 5 00 105 
5.25 How Smith P 2.00 44 
1.80 Imp Tobacco 1.00 26
5.35 Jnd Accep 5.00 98
è 60 Massey Bar 1.20 27'^
6 OSj.Nat Brew 1.75 42 
T 80 Sher William 7.00 145 
5 *0 Penmans 6.00 145 
8..'5 Power Corp 8 00 110 
«•«tlstee! of Can 3 00 101 
s 26 Sou Can Pow 6 00 110 
'•51 iTuckett Tob 7.00 172

Mine*
4 00 Cons Smelt 
3.22 Dome 
2 90 Hudson Bay 
3.78'Lake Shore

Renr*
3.47
3.83
3.39

4.32 
4.86 
4 40
6.75
4.45 
4.16 
4.25 
3.92
4.85
4.75 
4.51
3.85 
5.10 
4.36
4 16 
4.81 
4.14
5.45
2.33
5 45 
4.05

3 00 .02 
I.Î7 19* j
4 00 47

72 II

2 92 
6.00 
8 50
4.80

OBLIGATIONS
CANADIENNES
Cuur, liiurnl, par 
The In»r«lmenl Dealer, 
Asvnrlatlon of Canada 
Cnura de fermeture 
Gnuvr, nrmenl du Canaria

Offra Oem Offr* Dem
3',’64 99 00 101 00 Stl of Can 2»,'67 96 97
3V, '63 100 00 102.00 Wabasso 4','51 101s, 104

3'68 100 00 102 00 West Grain 5'63 84', 88
99 50 101 50

3,,'68 98.00 100.00 Serxleea publlra
Bell Tel 3 '77 98 100
Hell Tel 3>« '73 101', 103»,i
HC Elect 3','67 96', 98',
B C Elect 
B C Elect

Québec 
Tr .Hlv.
Toronto 
Vane'ver 
St John 
Winnipeg 3 '69 99.25
Calgary 3*« '79 100 00 
Edm'ton 3J« '79 100 00

Calg Pow 
Ontln Pw 
GtLak Pw 
•Int Hy El 
LowSLwP

99

Oblliatlnns Industrielles
1 nu» 1951 99.80 lOoTo Atilt PAP S'e'OV 101', 103',
I mars 1950 99 80 100.30 Arad All 31,'65 101', 103',
I lull) 50-55 100.to 100 85 Ang Cln O 4'64 106', 109
1 lull) 56-68 103 75 104 2r. Howalers 3',’68 95 97',
I lull) 53-58 102.00 102 75 Ilf Forest 4'66 91 93
Perpétuité 101 37 102 37 HC Pulp 3','67 95'

E mprunt» dr Guerre el llrompton 3', 66
de la Vlrlolre :llro»»nCo 5^59

1 fev. 51-52 102 37 103 37 c^HrMr 3'!'67
15 Juin 50-51 101 15 101 90

1 mar 52-54 102 75 103 50 L.;._
1 nov 53-58 103 00 103 75 hf,
1 mal 54-57 102 05 102 80 “tt" ^
1 Jill) 56-59 102 25 103 2-> ,*n ,V. „
1 Juin 57-60 102 12 103 12 ' *n ‘ A P
1 ft » 59-62 102 00 103 00 Cockahutt
1 ort 5:»-63 102 00 103 00 (' 'l Cellu

3 I sept 61-66 102.00 103 00 Col Cfllu
I», 1 nov 1950 99 85 too 35 Çnna Pap
Ohllxatlun, garantira du 
giiuvrrnrmrnt canadien 
CNR 3 
CS’K 3 
CNR 25«
CNR 5

3>,'68 IOPh 103», 
3», '69 101', 103'i 

4 '62 101 103!',
3» » '73 98
3'«'72 t01V,
3','69 99 101»',

6 '44 66 68
S’, '65 97'i 100',

941 j
97',
98',
95
99
98J,
99

102

4 '69 
3 '62 

3», '62 
3','64 100 

5'58 114',
oo 103 00 Cockahutt 4’,‘65 101'-, J03 "O 103 00 .. --------- 4!., *65 102',

5'68 102 104
3','67 101', 103 

Credit Four 4'64 99’, 102
Dom Coal 4', "52 lOO’,

,'59
i'64

Dom Dalrlea 4 '66
54-59 101 .17 102 37 Dom Text 3','5 
61-66 101.50 102.50 Dom Wool 
84-67 98 75 99.75 Drvden 

1954 109.50 IIP 50 
H’NH 4', 1956 124 00 126 00 v 
CNR 2’. 64-69 99 12 100 12 fV/oraln 

tlhllgallun, pro»Innate, imp Oil
Albert 3', 50-65 100.00 101.00 Imp Tob

91 
102 

5 '64 97
4'61 100',

3','66 99',
4’68 102 
4'64 99',
3'69 98’,

2’, '66 97
1965 98 50 100 00 tnci Accep 3'i'66 97',
196» 98 50 100 00 Ind Accep 4'66 101

63-64 101.00 102 25 Inter Pipe 4 '70 165
12-65 100 00 101 00 Ur 81 Juhn 5'61 10!\
67-6!) 99.00 100 25 M 1 eaf.MII 3»,'63 97

1961 101.00 102 50 Massey-H 4»,'63 102
’ " 99 80 100 50 Ma>sey-H 3 '66 96

98 75 100 25 McColl-Pr 3 '71 96
N*t Brew 3','83 100 

«1-63 100 50 101 50 N s Steel 3','63 
Obligation, niunlrfpalrv Ja Ogllvy 4 '67 
Halifax 3','68 99 50 101.50 JA Ogilvy 4','67 96
CMdfMtl 2'« '59 95.00 97.00 Price Hroa 3 5, 63 101
Montreal 3 60 97.50 99 00 Holland Pap 4 ’65 96

100

Man 
C -B. 
N -E. 
Ont 
H Ont 
I P K 
Que 
H Que 
CMQu Hask.

63-65
69-73

102

100
99

170
104

104'
98'
98'

103

MaclQuel’w 3 '69 96 98',
MartlElec 5'., *56 100>4
MU Tram 3'53 98 100

, Mil Tram 3 *55 97', 99',
« Nat LAP 4 ' j «1 100',* 102',
« Pow Corp 3', '67 97

'«Quebec Pow 3 82 98'« 100H
Quebec Pow 3 '72 95', 97',
SIMaurP 3','70 99’« 11)1',
Shau lnlgan 3 ‘61 99', I01H

, ShawinlKan 3 '71 97',
Shawlntg 3','70 101', 103’,
Shaw ling 3'« '72 99 ion.

4 Shawlnig 3','73 101', 103',
United Sec 3 '52 93>,

, Winnap E 3’ ’71 101', 103*4
Obligations Immobilier».
Acadia Apts 4 '59 97 H
Alex Bldg 6 '62 79'i,
Dom Square 4 '59 102',
Eaton Rty 3', '68 102
Gleneag In 5 '59 112
Hot LaSalle 5 *55 68'j
Linton Apts 5 '59 98*,
Ld NelsonH 4 67 86',

» MtlAp 1st 4','65 98 100
' MtlAp Oe 4','54 92 H

MorganPr 3'«’67 100 102 H
Queen* Hot 5 '53 99 H
RlwyExBldg 3 ’59 74',

• Sherbr’keSt 4 ’52 98

Bourse de
NEW-YORK

441 gains vs 400 reculs, 
hier, à N.-Y. — Transac­
tions, moins considérables.
NEW-YORK, 18. 'R.C.i — Les 

stocks affichèrent une belle tenue, 
hier, a Wall Street, de sorte qu'en 
fermeture, sur 1,143 titres échan­
gés. 441 furent à la hausse, 400 a 
la baisse et 293 demeurèrent sta­
tionnaire.

La moyenne de 60 titres, compi­
lée par la Presse Associée, clôtu­
rait 1 pont plus haut.

1.570,000 actions furent échan­
gées hier, en regard de 1,790,000 
la veille.

Les valeurs canadiennes, transi- 
gées hier sur le marché américain, 
parurent lourdes. Walker perdait 
1-4 point, tandis que le C.P.R.. Do­
me et Seagrams reculaient chacun 
de 1-8 point. McIntyre était résis­
tant parmi les mines d'or, de mê­
me que Lake Shore. Royalite clô­
turait plutôt à la hausse, parmi «t-a 
huiles.

Les valeurs américaines suivan­
tes cHriniérent fermes sur ce mar­
ché : U. S. Steel. Youngstown 
Sheet and Tube. Santa Fe. South­
ern Railway, American Telephone. 
Goodyear, Montgomery Ward, J. 1. 
Case, Douglas Aircraft, Kennecott 
Copper, American Can. American 
Tobacco. Anderson-Prichard Oil, 
Standard Oil IN.J.I, et Certain- 
Teed.

Chrysler. Nickel Plate. Motoro­
la. General Cable. General Motors. 
Eastman Kodak et U. S. Gypsum 
furent avilis.

La Banque Intern, 
de Reconstruction

Publie un rapport trimestriel 
plus favorable

La Bannque Internationale de 
construction et de Développement 
rapporte, pour les six mois terminés 
le 31 décembre 1949, un revenu 
net de $6.672,667, à comparer a 
$4.804,057 pour les six premiers 
mois de l'exercice précédent. Le 
revenir brut, à l’exclusion d’un 
montant de $2,709,416 transféré a 
la réserve spéciale, s'est élevé à 
$12,268.685. contre $10.291,345.

Les frais d'administration se sont 
totalisés à $2,171.506, comparative­
ment à $2.062,840 pour la période 
précédente. La Banque a reçu $40,- 
721,716 en remboursements, por­
tant le total à $567,012.730 au 31 
décembre 1949.

Durant le dernier semestre de 
1 an dernier, la Banque a consenti 
des prêts pour un montant total de 
$94,045.000. de sorte que. durant 
ses débuts, elle a prêté en tout et 
partout $$743.906.983. compte tenu 
de l'annulation de $238,017 sur le 
prix original consenti au grand-du­
ché de Luxembourg. La Banque lui 
avait accordé un prêt de $12.000.- 
000 le 28 août 1947, puis elle a con­
senti à annuler, le 19 décembre 
1949. le solde de $238,017 dont il 
n'avait pas besoin.

----------------------♦—------------------

Arrivages plus nombreux 
sur nos deux marchés 
locaux aux bestiaux

Lundi et mardi, les deux mar­
chés à bestiaux de Montréal ont 
offert cm vente: 1.500 bêtes à cor­
nes. 200 agneaux et moutons. 1.500 
porcs et 1.300 veaux.

Les vendeurs avaient des arri­
vages un peu plus nombreux à of­
frir au début de la semaine, dont 
un bon nombre de vaches de qua­
lité commune à moyenne. La de­
mande se fit assez bonne quoique 
les transactions n'étaient pas aus­
si actives que lundi dernier. Tou­
tes les catégories rapportèrent des 
prix plutôt stables a l’exception 
des vaclies de meilleure qualité 
qui semblaient être 50 cents meil­
leur marché dans certain cas. Un 
chargement de bouvillons pesants, 
de bonne qualité avec quelques 
choix, rapporta $23. les moyens 
$18 à $22.50, les communs $is à 
$17.50. Quelques bonnes taures se 
vendirent $20. les moyennes $17 à 
$19.50, les communes $13 à $16.50. 
Les bonnes vaches valaient de 
$15.50 à $16.50, quelques-unes $17, 
les moyennes $14 à $15. les com­
munes $13 à $14. les vaches à 
débiter et pour la mise en conser­
ve $10 à $12. Les bons taureaux 
rapportaient de $17 à $20. les com­
muns $16.50 et moins.

Les veaux se vendirent à bonne 
allure à des prix stables pour les 
veaux de lait tandis que les veaux 
d'herbe subissaient une baisse 
d'environ 50 cents dans certains 
cas. Les veaux de lait de bonne 
qualité se vendaient de $28 à $29, 
les communs et les moyens $19 à 
$27. Les veaux d'herbe s’échan­
geaient de $14 à $16.50, quelques- 
uns $17; les antenaies $11 à $12.

Les pri.» étaient stables sur les 
quelques agneaux qui furent of­
ferts. La plupart se vendirent $23 
sur une base non classifiée, avec 
les plus pesants de $21 à $22. Les 
moutons variaient de $6 à $12.

Les porcs étaient moins cher, 
rapportant de $26.50 à $27 lundi, 
et $27 pour la catégorie "A” mar­
di. Les truies $16 abattues.

Service des marches.

Cours des huiles
Court fournit par 

GUI SELTRITIES CORP LT!!.

1 Montréal 3 '74 
; Payable à N.-Y.

Chemin' de fer el 
rompagnlr' maritime»

99', lOl'i «Algoma C 5 53 90 92'i
99', 101'. :Car. Allant 4'56 114 116

99 Cnn SSL 3'j'57 06 98'j
103», Can SSL 4'66 98 loi
101 SCan Pac S'i'.'! 101 103

92 50 94.50 Simpson» 3'ï'60 1021, 104>i ICan Par 4 Prrp 114'j 117 
* Payable » t Canada et N.-Y. ’ Payable au Canada, N.-Y. «; Londre»

Olfre Dem Offre
Admiral 2', 4 Led Went 77
Alb Pj, 22', 21 McD Seg 10
Anaconda «'a 9', Mercury
Atlantic 150 160 Mill City 

Model
6

Brit Dom 22 25 32
Calmont 51 53 National 33'a
Calm Led fa 12 N Ranrhm 2
Cent Led 136 
CoaMal 43»* 
Command
Commoll
C'wealth
Dalhouale
Da v lei
Ea.-terf»t
East Led
Federate
Foothlils
Globe
Hanna
Hlghuood
Home Oil
Led Con»
Led Calm

55
135
40',
31

5 
26

245
320
63
93«
6

12',
13
1!».

139
45
4P

145
42
33
S'j:6'i

255

64
10'j

Okalta
Pacalta
Pac Pete
Phillips
Prince*»
Rlehlield
Roxana
Roy»: can
Share
Sou Urax
Southwest
Spooner
Sunset
Superior
Turner
United
Vulcan

177
9

445
4’i

37
ji .

43 ‘ 
5*i 
6 

10 
37 
17
18';
46
!3‘,
20',
20

80
11
10

9
35
35
2',

180
9',

480
5

37».
3

48
8', 
8', 

11'a 
42 
20 
19', 
48 
16 
31
23»i

Moyennes de Dow-Jones
Ouv Haul ft»* Clot. Ch'ge 

30 lndu*t 199 32 200.74 198.35 199.50-0 73
20 ch de f 54 86 55.32 54 50 54.70 —0 03
15 Utilité' 41 25 41.66 41 09 41 33 - 0 18
«5 stock.• 72 25 72.82 71 88 72 26 -0 20

Lake Superior Mine 
et ses activités

Les administrateurs de Lake 
Surprise Mine annoncent que des 
travaux de forage au diamant se­
ront c o m men c.é s incessamment 
sous la direction de M. J.-C. lions- 
berger, à la propriété que la com­
pagnie possède dans la région de 
Chibougamau. M. Honsberger »’cst 
rendu sur les lieux dans le but de 
choisir et d'indiquer les endroits où 
seront effectués les premiers tra­
vaux de forage; un hangar où l’on 
remisera les carottes a été cons­
truit sur la propriété.

Cette propriété est située à une 
distance d'environ 30 milles de la 
route, construite au coût de $4,000,- 
000 par le gouvernement provin­
cial. pour relier St-Félicien au lac 
Chibougamau. Le récent parachè­
vement de cette route est pour 
ainsi dire à la hase même de la 
décision prise par la compagnie de 
faire exécuter des travaux de fo­
rage au diamant à sa propriété, 
qui comprend 25 concessions miniè­
res. Cette route, chacun le sait, fut 
construite dans le but de faciliter 
le développement de la région de 
Chibougamau. où des découvertes 
importantes d’or et de métaux 
usuels ont été faites.

Les premiers travaux de forage 
seront tout probablement effectués 
sur la première veine découverte 
à cette propriété: cette veine a été 
mise à découvert sur toute la lar­
geur d'une petite langue de terre 
qui s’avance dans le lac, soit sur 
une distance d'environ 90 pieds. 
Les deux extrémités de cette veine, 
qui disparait sous l’eau, sont en­
core inconnues. Les administra­
teurs ont bon espoir que des tra­
vaux de forage effectués sous le 
lac auront pour effet de répérer le 
prolongement de cet affleurement, 
qui consiste en trois dykes de sye­
nite variant entre un et 10 pieds 
de largeur et qui sont séparés par 
des zones de laminage.

Des échantillons prélevés au ha­
sard, au cours des travaux préli­
minaires de prospection à un en­
droit situé du côté est de la pointe, 
où la zone de laminage disparaît 
sous l’eau, auraient donné à l’ana­
lyse des teneurs de $52.50 et $9.80 
à la tonne. Plusieurs autres veines 
ont été répérées au sud de la veine 
dite de "découverte”.

Raffinerie de 
Imperial Oil

A Winnipeg d'une capacité 
de 10,000 barils par jour
Imperial Oil construira à Win­

nipeg une raffinerie d une capaci­
té d’environ 10,000 barils par jour, 
au coût approximatif de $10 mil­
lions. déclarait aujourd’hui même 
son président. M. G. L. Stewart. 
Le contrat sera accordé sous peu 
et on s'attend à ce que ce projet 
soit terminé en mai 1951.

Au dire de la compagnie, l’aug­
mentation des moyens de raffina­
ge ainsi que le transport par pipe­
line du pétrole brut de l'Alberta 
vers l'Est, permettront une réduc­
tion des prix des produits pétro­
liers dans la région desservie par 
ces nouvelles installations. Le pré- 
trole brut sera transporté soit par 
chemin de fer. soit par un em­
branchement du pipe-line d’un 
point de départ sur la ligne inter­
provinciale à Gretna. Man.

Des ingénieurs travaillent à 
tracer les plans de cette nouvelle 
entreprise depuis quelque temps 
léjà. et les travaux commenceront 
le printemps prochain, dès que la 
température le permettra. Lors­
qu'elle fonctionnera à plein ren­
dement. cette raffinerie donnera 
de l'emploi à environ 175 person­
nes.

OBLIGATIONS
INTERNATIONALES
L'ours fournit ear A. M. MDIIEK A Co., 
388 ourat, ru» Salnt-Jarqura, Mnntrral
('ours dr frrmrturr k New-York

Etat financier de 
Barclays Bank

Baisse des depots commer­
ciaux et d'épargne

"Je suis convaincu que le moyen 
le plus efficace de stimuler la libre 
entreprise, semit une réduction ap­
préciable du fardeau des impôts’ , 
déclare le président de Barclays 
Hank Limited de Londres. Sir Wil­
liam Goodenough. dans ses com­
mentaires à l’occasion de la publi­
cation du rapport financier de la 
banque, pour l’exercice terminé le 
31 décembre. Le banquier a ajouté 
que le principal obstacle est le taux 
élevé des dépenses du gouverne­
ment qui nécessite des revenus éle­
vés.

Le bilan de Barclays Bank au SI 
décembre montre que le total des 
dépôts commerciaux et d’épargne 
a baissé de £ 1.274.660.008 à £1.- 
266.243,422. C’est la première fols 
depuis avant la guerre que les dé- 
|H»ts diminuent. Cela dénoterait 
que le mouvement inflationnalre 
est arrêté.

Les placements sont de £302,- 
827,932, a l’exclusion de ceux de la 
catégorie des immobilisations, com­
parativement à £291.816,845 au 31 
décembre 1948. Les avances aux 
clients et autres prêta ont augmen­
té de £286.419.375 à £297.969.264.

Après paiement de tous les frais 
et impôts, le profit net pour l’exer­
cice s’élève à £ 1. 866.279. IIS 7D 
a rapprocher de £ 1.879.943 et 2 
shillings, lors de l’exercice précé­
dent. La somme de £700.000 a été 
mise de côté pour contingences. 
Des dividendes intérimaires, au 
même taux que l’an dernier, ont été 
payés, et les directeurs recomman­
dent le paiement final de 5rc sur 
les actions A. et de 7rr sur les ac­
tions B et C, ce qui portera à 10 
et 14'r le total des dividendes 
pour l’année.

General Motors 
prévoit un record

Dont l'industrie de l'auto­
mobile cette année

NEW-YORK. 19. «ATM — L’In­
dustrie de l'automobile connaîtrait 
cette année aux Etats-Unis une pé­
riode de grande activité. C’est du 
moins ce qui ressort des déclara­
tions faites aujourd'hui par les re­
présentants de la plus grande cor­
poration américaine engagée dans 
la fabrication des véhicules-mo­
teurs, General Motors.

Au cours d’un dîner donné hier 
soir à New-York a l'occasion du 
•lancement des nouveaux modèles 
de la compagnie, le président de 
General Motors. M. Alfred P. 
Sloan, a déclare que les résultats 
qui seront atteints cette année 
dans l’industrie de l'automobile se­
ront encore plus considérables que 
ceux connus l’an dernier. M. Sloan 
a noté que des sommes considéra­
bles seront encore affectées cette 
année pour l'achat d'outils et la 
modernisation de l’équipement, 
afin d’augmenter la capacité de 
production dans toutes les divi­
sions de production.

Marché des grains

Australie 31,'; 1966 
Brésil 3V; Srrlr 1-5
Brésil 3 V. Série 6-30 ........
Kép. Bolivie 7rr .....................
Chllle «T 1961 .................
Colombie 3r; 1970 .................
Italie 1-3'', 1977 .................
Italie 7", 1951 .................
Medellin 6V; 1954 .............
Milan 6V, 1952 .................
Norway 4 V, 1965 .................
Péru 6*V 1960 ..........
Péru 1-2 V. 1997
Rio rte JaJnelro 6,i‘“, 1953
Rome 6V. 1952

Olfre Dem 
91 911 «
65 
63 
13’. 
28’, 
41', 
42', 
65 
46' j 
60
96>« 
22». 
19' a 
45 
60

67'a
65
14>é

43
44'a

97»,
23
19’,

Moyenne des actions 
à New-York
Compllefi par la Pretia Auoelra

30 15 15 <0
Fermeture hier 
Fermeture ant. 
Haut 1949-50 
Bas 1949 
Haut 1948 . ..
Bas 1948 ...

Avoine
Mal
Juillet
Orft
Mal
Juillet
Sel|la
Mat
Juillet
Lin
Mal
Juillet

Hle
Mal,
Mat
Juillet
Septrmbre
Mai,
Mar*
Mal 
Juillet 
Septembre 
Décembre 
Avoine 
Mar» . .. 
Mat 
Juillet 
Septembre 
Décembre 
Selilt 
Mal 
Juillet 
Septembre 
fève ,oya 
Mar*
Mai
Juillet
Novembre

WI.VMl’tG
Ou» Haut Bas Clot
7G’. 78’i 77'. 77’.

122*. 123'. 120', 170*.
117', 118', ns*. 115'.

154', 156', 152 1525a
15*,e I.'2* « 150', 150’»

368',
364

CHICAGO
Ouv Haut Baa Clot.
215', 215', 213*4 214'.
210', 211’, 209 2095.
191', 193 190', DO’,
192', 191', 191'. 191',

129*. l.'9'a 126 I26>«
128- . 128’. 125', 125',
126», 127 124 124',
121 ’< 122'. 119', 120'.
111 . 114 . 1131a 113',

72’. 72’. 71 71
Ii0 U j •* 66'. 47».
fi’*i K2>. 81 41'.
61', «P» «O’. 60’.

«

140’. 141’, ni 138',
141, 142 US’, 1«0
141’. 114’, 139 139*,

2.13'. 233', 229’, 2.701,
22»'. 229', 226 226'.
224', 224’, 2J2', 222'.
200 200’. 193', H8»,

Ind Ch. 1 Uni Stkr 
101 3 41 6 43.7 72 6
101 3 41.5 43 8 72.5
102 5 42 4 44 0 73.4 |
81.4 29 6 38.2 58 0
98.7 48.1 42 3 72.4
13.3 34 2 38 0 60 3

Moyenne des obligations : 
à New-York

20 10 10 10
Ch f. Ind. Utll. Etr

Fermeture hier 25 6 102 7 105.2 71 4
Fermeture ant. . 95 8 102 6 105 2 71.4
Haul 1949 96.1 102 9 105 4 71 4
Bat 1949 86 4 101 « 100.8 62.9
Haut 1946 93 7 102.0 102.0 66 9
Bas 1948 . 87.7 99 8 98 0 60.2

Fonds mutuels
Cours fournil par A. M. KIDDLK A Co., 
:l»6 ouetl, rue Salnt-Jarquri, Montreal

Offre Dem
•Affiliated Funds Inc. corn 4 14 4.49
•American Business Shares 3 92 4 25
•Boston Fund Inc. . . 21 .09 22.80
•Bullock Fund. Ltd 16 84 20.64
Canadian Investment Fund 4 .90 5 35
Commonwealth Inti. Corp. 3 61 3 97

•Dividend Share* 1 52 1.67
•Eaton A- Howard Bal. Fund 26 00 28 86
•Fundamental Investor» Inc. 14 97 16 41
•Group Secs—Auto share* 6 .30 6 80
•Group Sec*—Rail share* 4 63 5 09
•Group Secs—Steel Shares 4 85 5.33
•Incorporated Investors 22 50 24.33
•Keystone Custodian. B-4 9 83 10.7S
•Mas*. Investors Trust 27 «8 29 92
•Mass Investors 2nd Fund Inc 12. 47 13.48
•WeWlllngton Fund Inc. 17 96 19.60
Inveetment Trust»
•Indépendant Trust Share» 2 20 
•North Amrr. Trust Shares 1955 3 83 
•North Amer. Trust Share* 1956 2 25 
United Bond and Shares 12

2.50

•—En fonds américains.

Etes-vous intéressé à 
équilibrer vos offairos f

Geooge S. May Company
Systématisation des affaires

122 *tf. 42» |lua 
NEW-YORK 17
Etablit en 1925

Un Prospectus peut être 
obtenu ae votre courtier

CALVIN SUllOCK, LTD.

LEETHAM, SIMPSON LIMITED
Aviseurs commerciaux

Edifice Univenify Tower Montréol
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34'% 

*30 >4 
27'% 
27‘e 
39’.

CURB DE MONTREAL
Cmf» fenraie par
•AVAU) ë BABT, 871 eaetl. rue ■alnt-Jareae*

300 Anglo-Norveglan 15% 15», 15% 15», 18 14
175 Alia* Steel Ltd 8% 8 12% 7%
100 Brew A: D. of V. 17 17% 13

60 B C. Packer* A 11 12% 10
50 B.C Packers B 6% 6*, 5%

100 Brown Co. Com. 4 .... . . 4% 2
135 Brown Co. pr 98 ..........
130 Can Sr Dom. 8. 33% . . 23 18%

60 Can. Parker» B 23 37 31%
60 Can. Ind. Com. 33 32’, .... 24», 19%

336 Can. Marc. Com. 3 3% Pa
4 60 Can. Rilk Pro. A 34 24 19%
w 100 Can. Vlckera Lid 91 96 «2

560 Can. West Lumb 3», 3% 4 3
100 Catelll Food Pr. 39 46 30

146» Cona. Paper C. 18% 18*, 18% 30% 13%
603 Cons. Textile M. IP, 13% 8

25 David A- Fr. B 12% 11 8
25 Dom. En. W. 53 54 42

- 60 Eaat Steel Prod. 6 7', 5

-rntce ntocke 
1650 Fairchtld Atr. 

100 Fleet MFO 
360 Ford Motor A 
25 Great Luke P. 
55 Hlnde .V Dauch 
25 McColl-Front 

100 Minn. A- Ont P

Ou» 
160 
140 
25'« 
14».
17 
97
18

Haul
165

H ai 
160

38

50 Moore Corp. Ltd 76'% 
25 Mt. Royal Ittce 9'a 

100 Paton Mfc Pr. 7 26 
25 Pou. Corp. of C. 53'% 
80 Ruifell Ind. 18Va 

285 South Mount. In. 43 
100

Anne.
vante Haut Ha» 
165 155 60
.... 35» 13»
.... 3» 10
.... 16 
.... 16'» 1» 
.... 99'» 92
.... 22'4
.... 78*4

9»,

95%

65
l'%

26'a 2654 
55 61

BOURSE 01 TORONTO
Pétrolea, bien toutenus 

•ur ce marché
TORONTO. 19. CP. - Le 

marché minier de cette ville af­
fichait de bonne» dlipoaltUin» 
hier. En effet, la moyenne de» 
tnduetrifle clôturait .25 pt plu» 
haut, tandis que la moyrnnr de 
mines d'or cotait .72 pt plus bas 
Quant à la moyenne des métaux 
usuels, elle accusait une baisse 
de .05 pt. tandis que la moyen­
ne des pétroles se fixait .76 pt 
plua haut.

1.151.000 actions furent échan-

Haut
65
17».
17'»

128

17
14',
82

160
14
45

gées. tiler.
Haut Hai Clo

1430 Abltlbl 22% 22
455 Do P 32% 22%

10 Acadia P 103»,
1000 Acme 05%
2035 Acadia Ur• 50 48 50

250 Agnew 9
200 Alumlnlu 56% 55», 58

12000 Am Lard 16'» 18 16
21300 Anacon 65 59% 62
2650 Ang Cdn «55 445 456
5000 Aquarius 15 13% 14

33100 Area 31% 20 20'
13100 Arjon 36% 28
26600 Allant O 170 161 164
1000 Atlas YKn 12

13 Ault P 103%
6500 Aacot 69 58
1600 Aumaque 13%
800 Aunor 330

3550 Bwgamac 22 21% 22
126 Hk of Mo 27% 27».

3650 Harnat 127 125
2200 Ba*e Met 30 29
2316 Bell 40% 40 40'
2200 Berens 44 43
3500 Bldgood 04% 04% 04'

90 Blue Rtbb 52 51
5100 Hobjo 13
2S00 Bonetal 40 39 40
2500 Bordulac 14% 14 14'

425 Bralorne 970 960
2610 Brazilian 20% 20
600 BA Oil 21% 37
100 Do P 27%
2d BC Elect 101%

200 UC Forent 3
MO BC Pow A 28% 27% 28

8000 Brtt Dom 23
8000 Broulan 60
7000 Buffadiso 18 16 17

200 Buff Ank 210
5000 Buff R! 05
250 Bldg Pro 31% 31
100 Burrard A 7%
450 Cal A- Ed 780

1000 Calllnan 06
8100 Calmonl 64 52

300 Campbell 300 
1155 Can Cem 36'» 
445 C Packers 23'% 

5 C Per Mt 199 
276 Can 88 165%
215 Do P 34*4
70 Bk of Com 35»»

300 Cdn Brew 22*4 
720 Canners 20'» 

1785 Do A 33
430 Do B 30'%
315 Cdn Car A l«’e 
100 C Dredge 35 
300 C Alcohol 8*i

36
23

14'%
345»

32' » 
20*. 
22*s 
20'» 
14*4

335,

18'»
34»»

22*4
205%
23
30'%
14’»

1000 Cdn Mal 
200 Cdn OU 

1080 CPR 
300 Cariboo 
100 Castle Tr 236 

38300 Cent Led 150 
3400 Cent Pat 100 
2200 Cent Por 

575 Chatro 
19100 Chr Rts 
2600 Chester»
1000 Chtmo 
2500 Coastal 
1650 Cochrno 214 
1270 Cockshutt 16*# 
5000 Colomac 05 
400 Com Pete 140 
100 Conduit 7 

1300 Conlagas 110 
2300 Conluru 110 
2600 C’en lleatt 56 
3700 Con Duqu 63 
1000 Con Home 04»» 
1333 Con Lebel 20'» 
355 Con Hmrl 101'3 
27 Con Ga.s 160'3 

1000 Cournor 22 
300 Craig 7'« 

1000 Crotnor 56 
1000 Daragon 12 
1000 Davlr? Pe 32 

120 Da\ts A 23'» 
500 Delntte 170 

1000 Del Rio 65 
1500 Dextrr 34 
3700 Discovery 42 
740 Dlst Seag 21'» 

50 Dome 18'» 
240 Dom Fdry S?’» 

1810 Dom Hterl 22 
750 Dom Stor 36 
500 Dom T ar 
100 Do Vt 

4700 Donalda 
10000 Dulama 
13500 Duvay 
2000 F Amphl 
2200 F Ma’.art 229 
5ROO FRUlllVU 485 
1400 Elder 38‘ 
9700 Eldona 39 
1000 Eurêka 50 
100 Falconbr 440 
19T> Fanny Fa 3'.' 
450 Fed Grain 10 

2000 Fed Klrk 05* 
7300 Fed Pete 350 
200 Fleet 140 
165 Ford A 25' 

1000 Franroeur 12 
300 Froblshe 250 
100 Ga: Pow 18» 

3500 üen Pele 118 
100 Oen Bake 2* 
HO Os Wares 18' 
375 Giant 640 

2500 Globe 65 
1500 Gold Arr 07 
7825 Gold Ma 315 
2000 Goldora 04 
1500 Gra Bous 
385 Ol Paper 
200 Gw Coal 
200 Greening 

1000 Ouavana 
5000 Gulf Ld 
1200 Ounnar 
160 Gypsum 
425 Ham Rrld 12’. 
680 Hard Car 11

Has
63
17'»
17’*

13»

140
97
16
H
78

155

43'»
310

16'»

139

101

Clot
65
17».
17».

149

17
14'%
80

22', 
26', 
57 
18'. 
07% 
12

17'% 
07',3

23l. 33',

33»
38
20»

37'
21»
35'
22

55
17
07

220
470

38
37'i
48

35'a

05' i
248

25'.

347

480
38'

115 118

18
635

63
08

305

17
14’,no**
4»!

40
13
17
18'i

14»» 14’.

13%

18».
12».
10’.

18'j

Stand. PAM 14», . . t • . a
Windsor Hotel 15 ...
MINES
Anacon «2 64 61
Ascot 59», 57
Ba*e Met M C. 29
Hob s Lake 05
Bournn 11 12 11
CanrteBo M 10% 10
Cartier Mal G M 03
Corter 07%
East Sullivan 480 475
Elriona G. M. 38
Elaol O. M. 08%

I Haut Ha> Ciot
4500 Hard Roc 33% 32% 33
1000 Harrlcana 07
1500 Hevn 08% 08
3600 Highrldge 08% 08

150 Hollinger 10**
19000 Hosco 10 07», 09
2000 Hoyle 30

120 Hurt Hay 47% 47 «7%
280 Imp Bk 31», 31

2737 Imp OH 22», 22 32%
450 Imp Tob 14», 14% 146*

1000 Indian L 3%
170 IngU» 10
745 Int Nick 31’a

2;00 Jaculet 23 32 23
1000 Jelllcoe 5%

17750 Joliet 78 74 75
235 Kerr Add 18%

5000 Kirk Oolt 3%
700 Kirk L 135 134 135
350 Labrad 493 485

27890 L Du fit 133 123 137
3000 L f.lngm 37 36% 37

460 LHhore 13»» 13%
5000 L \Y»«a 58
5500 Larder U 6% 5 5%

750 Lau Sec 17 16% 17
2!00 Leduc 78 75% 78
2000 Lettch 120
2100 Little LL 52 49% 52

135 Lob'aw B 31 30', 31
’.890 Lynx 13 14

150 Macasaa 250
4700 MacDon 64 62 83
4000 MacEle 5%

52500 Macho 17 15% 16
50850 McLeod 334 221 231

800 MacMIll B 9», 7%
1100 Madsen 300 295
2!00 Magnet 32

500 Mai OF 320
150 M L Mill 9%

4’.00 Marcus 15% is 15%
!38."> Maisey 24», 24%
200 Do pr 28% 28 28%
850 McColl 13», 15%
65 McIntyre 65% 65 65%

2000 MrKenz 60 59 60
1000 McLellan 4
1293 Mas Cor 12% 12’» 12%
1600 Moneta 36
410 MM Loco 22

70 Moore 77 76% 77
105 N Ilot c B 22», 22%

1500 Nat Pete 35 33
325 NSMCar 20% 30% 20%

1600 Negus 149 147
20944 Do rt» a 5 5%

999 Nw Alger 1%
1200 NwCalu 122 120
9050 NwOoldv 44 42%

10000 Kewnorth 3% 3
9100 Nw Norro 4 3% 4
4500 Nw Pacal 8% 8% 8%
2300 Nw Lund 76 75%
9700 NlchoI SO 49

100 Ntpplsa 115
535 Noranda 68 «7%

2300 Normet 370
26500 Norlartlc 66 65 86

600 Nor Star 6
5000 Northland 7% 1
4540 O'Brien 305 197 305
2700 Okalta 188 180 184
3300 Omnltran 8% 6 6%
1000 Grenada 8%
7600 Oilsko 120 115

14600 Oiulake 14% 14 14V,
19210 Pac Pete 490 «65 «78

370 Page Her 46% 45»,

61 ' i

II».
46
14»,
17

65
6»
65
9’,

35
39
3'i

09
840
78
14

1»
41
I

12'»

17».
50

4
5 
5
l1* 
3 ' a 

165
34'»

5

«entes (Stocks Ou»
100 Golden Man. 310 
135 Bollinger 10'%

1600 Jollet-Qut. Ltd T7 
1500 Jaculet 32
300 Lake Dufaut 173 
100 Lake Shore M. 13'%

5000 Llngslde Gold 03'*
1500 MacDonald M. 64 
1250 New Ooldvue 43 
1000 Noi meta! M. C. 375 
900 O Brim Gold M. 199 
500 Quebec Mane. 06

7000 Rochett# Gold 111»
3500 flan Ant. Gold 13 
1400 Bherrltt-O. M. 313 
300 flteep Rock Iron 385 
600 Sullivan Cons. 350 

12700 Torbrlt 135
1000 Trebor 11

10400 Unit Asbestos 67 
1000 Westvllle M. 04’.

lltTI.ES
300 Anglo-Can. 011 450

1000 British Dom 011 23 
300 Osspe OU V. 149 
200 den. Pele 130
503 Home 011 12*%
300 Psclflc Pete 480

Haul ■M Vent» Haul Ra*
320 193

12% 875
87 26

>]" S3 S3 30 15
140 72
16», 11%
06% 03

63 63 19
33 18

370 370 172
300 199 300 250 145

8», 02
11 mi 13 14 6

11% 410 410
» e • • 300 335 125

235 135
275 130

136 134 136 74
73 7%

65% 128 42
10 3

455 «50 455 630 290
36% 20

148 339 79%
142 75

13% 11% 14 «%
485 480 485 «70 310

Haul da» •III
200 Pamour 133 132 135

1000 Pan Weit 19% 18% 19%
3500 Piccadilly 8

570 Pick Crn 193 190
3000 Pore Bee 69 68

760 Pow Riv 43% 43% «3»,
900 Pre»ton 185 181 185
700 Pow Ool 100 99 100

5400 Que Man 91 90 91
10600 Queenst 117 10S 109
2235 Quemont :o'« 19% 20%
7700 Quesabe 83 88 89
300 Reeve» 335

2000 Kegcourt 4% 4 4V«
14800 Rochelle 1J% 11%
1300 Boxant 43 40 43

275 Royal Bk 27», 27», 27’.
1950 Royauté 943 935 940
9500 Rupunun 4% 4 4»,

37700 Roybar 14 10% 14
1375 Russell 18% 18%

100 BLPap 3p 50%
1400 Ran Ant 405 490
3200 Senator 32 31

100 Shawln 24»,
16670 Sherrltt 218 210 211
24500 SUanco 38 33 35

4400 RUv Mill 55 51%
245 Simp» A 29%
345 Do B 27 26% 27

43 Do pr 99
1033 Htadaeo 69 58

730 std Chem 9% 9% 9%
2500 Starratt 71 70

83 Stl Can 103% 103 103%
10 Do pr 105%

10075 Steep R 386 277 185
1300 Sullivan 233 230 252
1000 Sup Oil 47
1950 Syivanlt 159 158

.660 Tfck Hu 310 300 310
1500 Thom L 8
3900 Torbrlt 135 134

600 Tor E!ev 10»,
13950 Tow Pete » 38 40

320 TraFInA 28% 27% 28%
3000 Tran Re» 55 53% 54

405 Un Gas 15% 15% 15%
1000 Un Mng 11%

650 Un Cor B 28 27», 28
2700 Un Keno 395 390

12000 Untd Oil 34 22 24
3700 Upp Cda 310 300
2950 Venture 890 685 «90
1260 Waite 910 890 910
1930 Walker 38% 38
1000 W Ashley 9

10 We»t'n p 100%
3300 WllUey 11% 10% 11%
2000 Wlngalt 5

243 Wpg E! 36 35%
40 Do pr 100% 100 loot.

1500 Wlnora 4%
263 Wrl Har 321 220

8000 Yale 37% 27 17%
3000 Yellorex 30 19
2620 Yknt Bta 86 83

Curb
1300 Brown 4

190 Do pr 98 97%
140 CAD Bug 33% 22% 32%

75 C Viek»r» 91 90
100 C W Lum 3%
913 Con Pap 18% 18%

3700 Da'.housle 41% «1 41%
200 DomBrld 42% 42% 42%
895 Int UtU 31% 21% 31%

1170 Int Paper 39% 38%
975 MAO Pap 16% 18
630 Pend Or 57»
Tot. des ventes : 1,181.009 act.

Lisez les

ANNONCES CLASSÉES
GRavelle pour vos GRavelle

355 1 aubaines quotidiennes 3 5 5 1
Propriétés à vendre

A AHUNISIC E7 DANS LE NORD 
Pour foire lo demande 

IMMEUBLE BURKE 
DUponf 5090

126-25

Cottogo de briaue semi-dctaché, ta*c*. 
spéciale, toutes payées. 6 pièces, chambre 
de bam en tuile, système de chauffage a 
I eau chaude, brûleu# à I huile. Libre le 
1er mai. Comptant $2,100. Hypothèque 
$3.100 de la L.N.L Plan provincial inté­
rêt à 20c. 11360 Boulevard O Brien Te- 
léphor : DE. 3842, le sou. ÿ3S-3

Automobiles à vendre

Ford 1950

Propriétés demandées
eAhuntsc — Nord de Monfréa'. Communi- 
Que* Immeuble» Burke DU. 5090.

227-25

NOUVEAU CONVERTIBLE 
2 PORTES

Pr < régulier
Comptant ............. ....
Be'ance par semaine

$1.950 
$ 500
$ 15

Articles de ménage
MACHIN!$ e coudre électriques, neuves 
de marque Nccchi, Singer, etc., domesti­
ques et industrielles Aussi Singer 95K40—, 
6I',V—, 31-20, etc. Garantie d'un an 
Répqraf on de toutes sortes Crédit ou 
c mr tant. CHALIFOUR & FRIRE$, 232' 
fiélangnr est. GRo»elle 3277. 239-3

Page & Son Limited
331 RUE WELLINGTON. VERDUN 

WE. 7341
Ouvert jusqu'à 10 heures tous les so rs

238-6

FORD DE LUXE COACH 
1949 

1.695.00
En pa'fa'e c'.ndihon. équ pé ovnc chauf­
ferette, air cl mat so undercoatmg, pneus 
670 x 15. Ga'antic de 90 jours, 50.50.

Blue Bonnets Automobiles
7965, BOUL. DECARIE AT. 1164

Ecole de métier

Moytnnt d« la 
Bount da Toronto
Far le Twenta flteck Ksehaagt

Fermeture hier 
Fermeture ant. 
Haut 1948 
Bai 1949 
Haut 1948 
Bai 1948

30 10 1»
Ind. Or M4t.

209.23 101.S8 111.07 
207.98 102.30 111,13 
311.74 113.73 114.46 
158.93 87.96 77 94 
191 44 104.68 113 9] 
149.13 79.18 77.67

1»
Bull 
84.75 
83 99 
70.31 
58 67 
61 78 
28.68

Dollar à la hauts#
NEW-YORK, 18. (C.P.) — Le dol­

lar canadien accusait aujourd'hui 
une hausse de L* de cent À un es* 
compte de 10*% pour cent en ter­
mes de fonds américains a la fer­
meture du change étranger. La li­
vre sterling était Inchangée a 
S2.80TR.

Le plus gros 
contrat de cinéma 
et de télévision

LONDRES. — La revue améri­
caine Variety, consacrée aux arts 
du spectacle, annonce que le plus 
gros contrat jamais signé en ma­
tière de film et de télévision à la 
fols, vient d’étre «igné par le po­
tentat du cinéma anglais Arthur 
Rank qui s'engage à fournir des 
films pour la télévision dans tout 
le territoire des Etats - Unis. Le 
marché comporte environ 75 films 
que l'Organisation Rank produirait 
en Angleterre et qu'une entreprise 
de distribution américaine indé­
pendante livrerait aux postes de 
télévision américains. La rumeur 
fixe à £200,000 la somme en jeu. 
L’accord ne porte pas sur les trois 
films anglais qui abattent actuelle­
ment tous les records à New-York 
Hamlet, Red Shoes et Quartette. 
Les deux premiers attirent des au­
ditoires enthousiastes depuis plus 
d’un an. Quartette remporte un 
succès presque égal.---------«--------

Inctndi# dans la 
cuisina d'una gara

KANSAS, (A.P.) — Deux alar­
mes ont été sonnées ce soir lors­
qu’un incendie se déclara dans 
les ventilateurs de la cuisine de 
la station de chemin de fer.

Une centaine de personnes qui 
prenaient leur repas, furent éva­
cuées sans encombre.

Dix équipes de pompiers eurent 
raison de l’incendie. La cuisine, 
le restaurant, la salle à manger 
et le foyer furent cependant inon­
dés.

Titrai au comptoir

Cflwr» fourni» m* 81IFFIN ë CO. INC.
Offre Dtm Offr# Dem

Acad Apt 19% BalU'feon 25
B d'Eparg 41% 43% Do pr 1.25
B Prov 18 18% La Lauren 33 38
Beauh Fow 6 8 Lam'tagne 13
Beau LHF 11% 19 Lapr Brick 3 4
C Floor A 19 Do pr 90
CanArena M La Prévoy 13 18
City Oai 3 La Sauveg 20
Cooktv A 11% 13% La Bolldar 30

Do B 8% 1 Ott El Ry 5". 5%
Cub C Sug 5 6 Pru Trust 11
Dupuli nv 14% 31% Qu* Apts 33
Ed Coueln 18 S Adm Fid 39
Fire Int 130 St L Brick J8
□ranby Ha 5% Tran» Bldg 6%
Hart Batt 8% Tru» Gén 119
Int Hyd A 10% n% Un SM A 24 25%

Dividandas déclarés
ronsum*r» Glos» Co., 373% tenta par 

•ctlon. p»y»b:e le 28 février tux «ctlon- 
n»tre» Inscrits le 27 Junvler.

Kllverwood luirle», 15 cents p»r action 
"A" et 10 cents par «tclon "H", tou» de ix 
ptyables le 1er avril uux «ctloniiHlrrs lus- 
crlst le 28 février

lludinn Hay Mining A Smelting Co.. H 
por action, payable le 13 mari aux actlr.n- 
noire» Inscrits le 10 lévrier.

Aluminium l.ld., 60 cents por octl n. 
payable le 4 mars aux actionnaires in>- 
crlts lo 3 février.

Maison à louer
Vaste ma son do 7 pièces $70 par mois. 
A.ontcges ae la ville, enfants acceptés 
Communications avec Montréal par l'au­
tobus ou par la chemin do fer du s.r: 
Téléphonez à St-Lamberf, 3594.

238-3

Articles de ménage

APPRENEZ A CONDUIRE
En qjeiciucs leçons Auto double conduite 
20 ans au service du pub:>c Ecolo Fédéra *: 
1621 rue Sf-Dcn s BE 2881. 50-25

Education

ATTENTION
Nouveaux modèles 1950, set» chambres 
cnesterfields, sets chromés, directement 
manufacture 2454 Des Carrières.
Victoria 2277 231-24

Automobilei demandées

PAGE & SON LTD
vous pcera le plus haut pr x comptant 
pour vos outes usagées.

Evaluation gratuite
PAGE & SON LTD 

3350 rue Well ngten 
WE 6541

Ouvert tous les vo 's jusqu 0 ht- -es

L'ASSOCIATION DES AIDES 
MALADES ENRG.

Les ccurs commercent le 20 Janvier Peur 
information s adresser à Mlle Ccsault. 
4921, Aye Cvenet. Tél AT. 4948

231-6

Médecin

DOCTEUR ALFRED ADAM
SpéciqM*

RHUMATISME DESINTOXICATION 
6780. rue St-Den s — CB 3958

Réfrigérateurs Electriques

FRIGIDAIRE G.M. 6’’
301.00

1939 G Ifcrd. FR 4dïl

Bourse da New-York Dt Seag
Haul
!l»k

Ja.
%

eertr. 1
{omnibus

Haul
11%

13..
%

» e t in

Dome Min 18% 16 !Owen» Il O *4% %-our» fourni» pat Douglas A 74% 72% % Ohio Ed Co 32% », %4 H KIDDER A COm Djp De N 62». 61», iPar Oa. E! 34 33».488 41- faeque* O. Monlréai Ea«trr. Kod 48% 45% 46 Packard Mot 4». ,,
E! Auto Lt 44% 43% 444 Paramount 194 18%

Abbott Lab
M « II M** verm Elec Boat 17% 17 4 Penn RR 17», % 4
52% V, Eversharp 10% 10 Pepsi Cola 10 9%Air RedUC 24». % 34 Filntkote 31». V, % Phelps D 50% 50 %

Allied Che! 205 204% 205 (Jen Am Tr 44% Phillips P 61% 60% 60%AllU-Chal 33% 32% 33 Orn E.*c 42». % Pre»« Ht Car « Ç1,
Am Alrl 10% % Oen Food 49% 48% », Procter O 82% 82 »,
Am Dr 8h 34% 34 1 « Oui Mot 73% 72 % Pullm In A 35 34%
Am Can 113% 110 113% Gillette 35 34% 35 .Pure Oil 28»* 28
Am Car F 27% % ». (Hidden 36% 1, % Radio Cp 13», »,
Am Ga& Ei 52», 51% 52 Goodrich 74 73 % 74 Rad CV Pd
Am Loco 14% % Goodyear 47 46% % Rayonler In 28% % %
Am Pow Lt 15». *w % Doth Hci 12% % 4 Remlng Hd 12*. % %

Do P? 15 112% 110», 112 Graham P 2% .... Rep fiteel 25% *4». 8,
Do 84 Pf 133». 131», 111 V« O N Ry Pf 43». • Reyn Th D 39% 38%

Am Radia 14% 13’. 14 Or Wt Sug 19% 4 % ! Saftw S’.n 31», 30», 31
Armco 32% 28% s4 Orevh N 114 », % Hchenley Dt 33», 32% 33%
Am Smelt 55», 1, % ouif on 61% 60% Hear» Hoe 43% 42», 43%
Am Stl Fdy 26», 36% Hiram Wt! 33 32». Hrrvel Co IP. »,
Am Sugar 40% % Vo Homeatake 474 1 < Shell U 0 35». 35
Am Tel T 148', 147», 148% Houston Ol! 40». 32% 40% Hlmrn Co 29% 29
Am Woolen 20% 28% Howe 8d 44% Sinclair O 22% %

Do Pfd 89 88 Hudson II 46». % % Socony Va 16», %Anaconda 30% 22% II! Ct Ry 38 37% Sou Cal EH 34'-,
Armour III 8% % Inspiration 

Inter! Iron
14», % Sou Pacific 52% %

Atehin SF 105% 102», 104% 13% % ». Sou Rallwy 37% 36%
Avco Mfg 6% % Int But M 223% 323 Do Pfd 56%
Adams Exp 32% % % Int Harv 27% % Sperry Cp 26% %
At!aj Coy 22% % % Int Nie Ld 38», % 4 Std Brdi 22»,
Baldw CT 12». % Int Pap 35% % V, std Oil Cal 63% 62%
Balt Ohio 11% 10% 11 Int Tel T 12% % I Do Ind 43% v. %
Ber.dlx Av| 36% % % Johns-.Men 46', 45% 46%' Do NJ 67». % %
Be'.h! St! 33 33% .... Kennecott 54 43 % Studebaker 27% 26% 27

239-3

Boeing Air 36», Kr*«ge S8 42 414 ». Southrn Co 12», % ».
Bord* Co 49% :LOF Gian 63», V. :Texaa Co eo>, %
Borg Warn 57». % Lite Myers 87% Texas G S 72% 72 V,
Brlggj Mf* 39». ». !Llq Caro 20% 19». Timken Ro 35», % »,
Burfd M Co 14 13% Lockheed 35 24% Twent CPF 24», 24
Hurrghs Ad ’.4% », {Loews Inc 17% % ». Union B P 28% 27», 28%
Can Dry 1! 10% »i Louis Naib 37 36% tin Carbide 44% 43».
Can Pacific 15% 15 Mack Tr 13% % Un Pacific 86
Case JI 43% 414 43 V* M»cy Co 32». 32 Unit Alrc 26’. %
Caters Tr 34% 24 May Dp Str 47», 47 Unit Air Lt 15% 14%
O *ne«e Cp 34 33% «, McIntyre P 57 56% Unit Corp 3% !...
Che» Ohio 30% 30 Va Mead Cp ;7% 17 Un Fruit 56 55»,
Chryeler 
Colgate P

66 654 84», Montg Wd 54% 554 56% Un Oa« Ip 26%
43», Neih Ke;v 17% 4 US Pipe P 47 46»,

Col Oa» El :2% 4 Nat Blicutt 39% ». US Rubber 4P. 40% 41V.
Com Bolv 20», ». Nat Can Cp 7% Do Pfd 141%
Cong Nairn 27». 4 ‘a Nat Caih R 35», US Smelt 39 38 39
Con Ed NY 38% 4 4 Nat Dry Pd 39% », *, US H’.eei 28% 27’i 28
Cont Can 37% 36 37 1 Nat Dlitt!! 23% 23 Do Pf 141%
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Cor.t OU 57% $6% Nat 8 tec; 90 89% Warn P» 15% 15
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Cr Zeller 30». 30 Norf Wei’. 49% 48% W'tn Un A 20% 1, %
Crue Steel 19% 18% 19 V, Nor Amer 19 18% Wetting Ei 31». ». ■ >
Curt Wr A 31% Nor Am Avt 11% 4 Woolworth 50 49». »,

Deere Co N 42% 414 Nor Pacific 19% 18», Worth Pp 12% 18% ».
Del Hudeon .... Ohio OH 27», V, Young HT 77% 76 76%

Obsèques de M.
H. Laganière à 
St-Pierre-Claver

Les funérailles de M. Harmel La- 
ganlère. agent d'assurances géné­
rales. membre actif de l’Association 
catholique des voyageurs de com­
merce. gérant de la Caisse Popu­
laire de la paroisse Saint-Pierre- 
Claver. époux de Dame Georgette 
Gougeon, résidant à 5035 rue des 
Erables, décédé jeudi, le 12 jan­
vier dernier, à l Age de 39 ans, à 
Québec, des suites d’une interven­
tion chirurgicale, ont eu lieu lundi 
matin au milieu d’un imposant con­
cours de parents et d'amis.

Le cortège funèbre, dont le cor­
billard était escorté de sj\ porteurs 
d'honneur de l'Ordre du Tiers- 
Ordre de Saint-François d’Asslse 
dont le défunt était membre: MM.

Henri Hébert, S. 
Grcnon. Edmond 
llusereau, T. Do-, 
naldson, Charles 
Morency, et E. 
Hicher, quitta les 
salons mortuai­
res .los. Lussier 
& Fils, 4733 rue 
Papineau, à fl h. 
10, pour se ren­
dre à l’église St- 
Pierre-Claver. m'i

M. H. M;
sida la levée du corps n H h. 30. Le 
service fut célébré par M. Edmond 
Belcourt. p.s.s., juge synodal à 
l'officialité métropolitaine, assiste 
comme diacre du Hév. Père Emile 
Jette, C.S.V., et de l'abbé Yvon 
Mailloux, vicaire, comme sous- 
diacre. La chorale sous la direc­
tion de M. Lachance, rendit la 
messe de>- Morts de Yon et Pcrosl. 
M. Jean-Marie Bertrand touchait 
l’orgue.

Dans la nef on remarquait sa 
mère, Mme C. Laganière; sa fille. 
Louise Laganière; ses soeurs, Mme 
Albert Clément <Thérèse», Mlle 
Alice Laganière et Mme Laurent 
Samson « Marie-Claire); ses belles- 
soeurs, Mmes Albert Clément, Lan 
rent Samson. Réal Gougeon, Fer­
nand Gougeon, Alain Gougeon et 
Raoul L'Allier. Emmanuel Laga­
nière. Raymond Laganière. Denis 
Laganière. Kgalement les deux 5e 
années de l'école Chamilly de Lorl- 
micr sous la direction des RR. SS, 
des SS. Noms de Jésus et Marie 
assistaient au service.
Le deuil

Le deuil était conduit par le fils 
du défunt. Bernard Laganière; son 
père, M. C. Laganière; ses frères. 
MM. Emmanuel. Raymond et Denis 
Laganière; se* beaux-frères, MM. 
Albert Clément. Laurent Samson. 
Réal Gougeon, Fernand Gougeon. 
René Gougeon. Alain Gougeon et 
Raoul L'Allier; ses cousins, MM 
Albert Rergeron. Arthur Hamel.

On remarquait dans le cortège 
MM. J.-Edmond Renaud, du "Ca­
nada". Gérard Rivard, Me O.-L. 
Ferland, cr A.-R. Désautcls, A. 
Délisles, U'. Théôret, H. Drouin. 
Adrien Angers, Joseph Prévost, 
Laurent Provost, André Lesage, 
Edmond Langevin, Chs-E. Hannan, 
Edmond Paiement. A. Bergeron. F. 
Gougeon. Lucien Frédettc. G. Hi- 
vard, J.-A. Casaubon, Donat Lan 
thi Héal Saint-Germain, R. Lai- 
gue. A. Gougeon, R. Gougeon, Elle 
Hodier, L. Lefebvre, L. Provost, 
J.-P. Bastion, A. Boucher, Auguste 
Côté, représentant IV.llianee N’a 
tionale, Louis Charbonneau, Roger 
Poulin. J. Provost, A.-J. Léger, 
Georges Dalgncault. Marcel Léger. 
J.-G. Hamclin. A. Poulin, O. Moi 
vin, M. Hoivin, A. Gaboury, A. 
Brousseau, A. Lorion, K. Langevin, 
I). Carrier. Marcel Plain, Nap, Du­
mont, A Désautcls, A. Gemlron, 
Roger Marsan, U. DuTrcmblay, A. 
Legault. H Délisle. le notaire Hou 
liane, U. Archambault, A. Hachct, 
O. Marotte. R. Laflour, A. Beaure­
gard. H Lanthier. A. Lasonde, H. 
T. Kelly. C. Lacroix, A.-J. Laurlon, 
C. Tanguay, M. Caron, gérant de la 
Calve Populaire du Sacré-Coeur, 
Auguste Chalifoux, Anthimc Du- 
fort, Jean Sansregrct, Théophile 
Latour, Jean-Paul Ducharmc, Louis 
Audet. Pierre DcsMarais. Jean 
Saint-Pierre, Paul Lecompte et 
nombre d’autres.

Après le service le cortège se 
reforma pour se diriger vers le ei- 
metière de l'Est, lieu de l'inhuma 
tion.

Le concert de 
l'Harmonie 
de Lachine

Le 33e concert annuel de l'Har­
monie de Lachine aura lieu jeudi, 
le 2 février prochain, en lu salle 
de l'Académie Plehé de Lachine. 
Cet événement artistique, qui re­
vient chaque année, apporte a la 
population un constant renouvel­
lement d'agréables moments tmisi- 
caux.

Avec l’avènement tout récent de 
M Fabien Charron, président de 
l’Harmonie de Lachine, a la prési­
dence de l’Association des Fanfares 
Amateurs de la Province, le pro­
chain concert prendra un caractère 
tout particulier. Ce sera l'occasion 
propice a l’établissement d’un 
premier contact entre les direc­
teurs de l'Association, d'une part, 
et les membres de l’Harmonie de 
Lachine. d’autre part.

Le pn gramme musical de cette 
soirée, tel que révélé par le direc­
teur actuel, M. René LeRlanc, com­
prendra les 7 mouvements du Mal­
let de l’opéra Faust; la Suite Espa­
gnole, de J. Fulton; la Danse mau­
resque. de l'opéra Aida, de eVrdi; 
l'ouverture "Le Calife de Bagdad" 
de Molldieu; le célèbre "Poete et 
Paysan”, de Suppé; la polka 
• piz/i'ato” de Strauss; la Danse 
Orientale ", pièce inédite de René j 
Le Blanc; "Colonel Bogey on Pa­
rade" de J. Alford.

Ce programme presque essen­
tiellement spmphonique et trans­
crit pour musique de fanfare dé­
note suffisamment l’ampleur de la 
tâche a laquelle se voue depui- 
plusicurs années et sans relâche ce 
groupe de musiciens de l'Harmo­
nie de Lachine,

Soucieuse de mettre en valeur 
et de souligner aln>i le talent per­
sonnel de quelques-uns de ses 
membres, la direction de l’Harmo­
nie est heureuse de présenter en 
soliste, au cours de ce concert. M. 
Fernand Décarie trompettiste 
émerlte.

Issu d'une famille de musiciens 
Fernand Décai ie a puisé dans l'am­
biance de ce milieu, les premieres 
notions de l'art musical. Il a déjà 
malgré son jeune âge, conquis une 
enviable renommée dans tous les 
cercles musicaux.

Radio...
CBF (690)

A.M.
K h.

CBF. Bulletin 
CKAC, Bulletin 
CKVU Bonjour .. 
CTAO. Sport

K h. 15
CBF. Elévation* 
CKAC. Chnniom 
CKVL, Bonjour . . . 
CJAI). Heure musicale

8 h. 30
CBF. Rythme» et . 
CKAC, Chansona 
CKVU Bonjour... 
CJAD, Heure muMealr

8 h. 45
CBF. Rythmes et . . 
CKAC, Chanson» 
CKV1., Bulletin 
CJAI), Heure musical»

9 1t.
CBF. Bulletin 
CKAC. Bulletin 
CKVU Chansons 
CJAU, Temperature

9 h.15
OU Chanson»
CKAC. Chansons 
CKVU Chanson» 
CJAU. Homemaker

9 h. 30
CBF. I» tlt train 
CKAC. Nouv. disques 
CKVU Chansons 
CJAD. Time «as

9 h. 45
CBF. B tu train . . 
CKAC. Nouv disques 
CKVU Aiec le sourire 
CJAD, Time * as

10 h.
CBF Sur nos ondes 
CKAC. Bulletin 
CKVU Urand Prix 
CJAU. Bulletin

10 h.15
CBF. M Amie . . 
CKAC, Colette et 
CKVL, Programme 
CJAD, Ballroom

10 h. 30
CBF . Chansons 
CKAC. Casino. . 
CKVU Chansons 
CJAD. Ballroom

10 h.45
CBF. Entre nous 
CKAC, Casino. . 
CKVU chansons 
CJAD. Ballroom

11 h.
CBF. Louvain 
CK AC,Bulletin 
CKVU Chansons 
CJAD Bulletin

11 h.15
CBF. Metairie 
CKAC, Casino . . 
CKVU Chantent 
CJAD. Kale Altken

11 h.30
CBF. T rouüaduurs 
CKAC. Casino. . 
CKVL. Chanson» 
CJAD. Record Shop

11 h. 15
CBF, Trout adours 
CKAC, Casino. .
CK VI Bulletin 
CJAD. Hrcorri Hhop

CKAC (730) -
Midi

CBF. Jeunesse dorfe 
CKAC. Bulletin 
CKVU Chansons 
CJAD. Bulletin

P.M.
12 h. 15

CBF Rue Principe!» 
CKAC, Casino 
CKVU Chansons 
CJAD, New s Qui»

12 h. 30
CBF. Réveil rural 
CKAC, Coin du disque 
CKVL. Edit, spéciale 
CJAD. Bulletin

12 h. 45
CBF. Resell rural 
CKAC. En parcourant 
CKVU Chansons 
CJAD. Anne Richard

1 h.
CBF Quelles nouvelles 
CKAC. Bulletin 
CKVL. Bulletin 
CJAD. Bulletin

1 h. 15
CBF Bulletin 
CKAC. Bul -Entrevue 
CKVU Chanson» 
CJAU. Pops concert

l h. 30
CBE’. Tante Lucl» 
CKAC, Amis de .., 
CKVU Chanion* 
CJAD, Pops concert

1 h. 45
CBF, Detente 
CKAC. Amis de . .. 
CKVL. Bulletin 
CJAD. Pops concert

2 h.
CBF. (trande soeur 
CKAC. Bulletin 
CKVU Hits on partde 
CJAD. Bulletin

2 h. 15
cbf MamtnJeann» 
CKAC. Chansons 
CKVU Hits on partde 
CJAD. Musique

2 h. 30
CHF, L Ardent voyafe 
CKAC, Chaînons 
CKVU Hits on partde 
CJAD. Paula atont

2 h. 45
CHF, Lettre à .. 
CKAC. Rêverie .. 
CKVU On the *pot 
CJAD, Gospel Singer

3 h.
CBF. Chef i-do»uvr».. 
CKAC. Bulletin 
CKVU WurlIrquesHon 
CJAD. Bulletin

3 h. 15
CHF, Chefs-d'oeuvre. 
CKAC. KenilfS-vous... 
CKVU Quelle question 
CJAD, Garry Moor»

3 h. 30
CBF, Chefs-d'oeuvre 
CKAC. Rendea-vous. 
CKVU Qurllequestlon 
CJAD. Garry Moore 

3 h. 45
CBF, Cheft-d oeuvte 
CKAC, Rendee-vous... 
CKVU Bulletin 
CJAD, Garry Moor*

Nos postes locaux
JEUDI

CKVL (980)

4 h.
r^F. Nos maladee 
CKAC. Actualité* 
CKVU No* artiste!.
CJAD, Bulletin

4 h. 15
CBF. malades 
CKAC, E\6nemenu... 
CKVU Oncle Troy 
CJAD, Club 800

4 h. 30
CBF. Radlo-Coilége 
CKAC. The-dansant 
CKVL. Chanson»
CJAD. Club 800

4 h. 45
CBF Radio-Collège 
CKAC. The-dansant 
CKVL. Bulletin 
CJAD. Club 800

5 h.
CBF. Radlo-Collèff 
CKAC. Bulletin 
CKVU Chanson» 
CJAD. Bulletin

5 h. 15
CBF Kadtn-Col!è|e 
CKAC. Coquetel 
CKVU Chansone 
CJAD Safety Club

5 h. 30
CBF. Faire-part 
CKAC. Hollywood 
CKVU Chanson* 
CJAD, Ballroom

5 h. 45
CHF. Chansons 
CKAC J C et Lis* 
CKVU Bulletin 
CJAD Ballroom 

t> h.
CBF Yvan l lntrépld* 
CKAC. Elle et lut 
CKVU Chantons 
CJAD. Bulletin

6 h. 15
CBF, Bulletin 
CKAC. Dites-mol 
CKVU Chansons 
CJAD. Ballroom

6 h. 30
CBF. L'artuallté 
CKAC. Forum sporta 
CKVU Bulletin 
CJAD, Ballroom

fl h. 45
CHF. Chro. ski 
CKAC, Bulletin 
CKVU Chaneons 
CJAD. Ballroom

7 h.
CBF. Un homme et... 
CKAC. Sélections 
CKVL. Chansons 
CJAD. IluMettn

7 h. 15
cbf. Métropole 
CKAC, Béirrtlon» 
CKVU Chanaon» 
CJAU. Award Hhow

7 h. 30
CBF. Curé de village 
CKAC. La rue de* . 
CKVU Bulletin 
CJAD. Oecca

7 h. 45
CHF. Curé de village 
CKAC. Faubourg à... 
CKVU Chanson» 
CJAD. Sport!

8 h.
CBF. Talent s dt... 
CKAC. Les mémoires.. 
CKVL. Fiesta 
CJAD. Sktcaat

CJAD (800) 
8 h. 15

CBF Talents de . . . 
CKAC. Les mémoires 
CKVL. Fiesta 
CJAD Prize Parade

Il b. 30
CHF. Journalistes... 
CKAC. D Drouin 
CKVU Variété»
CJAD. Sealed Hook

8 h. 45
CBF. Journalistes .. 
CKAC. Choses du... 
CKVU Bulletin 
CJAD. Sealed Book

9 h.
CBF Le théâtre . 
CKAC. Chansons. 
CKVU Vive la gaieté 
CJAD. Escape

9 h. 15
CBF. Le thé»tr< .. 
CKAC. Chansons .. 
CKVU Vire la galet! 
CJAD. t cape

9 b. 30
CBF. Le théâtre . 
CKAC. Moment 
CKVL, Prix d héroïsme 
CJAD. Mil Theatre

9 h. 45
CHF, Le theAire... 
CKAC. Moment 
CKVU Prix d'hi rolsme 
CJAD. MU Theatre

10 h.
CBF. Bulletin 
CKAC. Suspense 
CKVU Pari' danse 
CJAD Bulletin

10 h. 15
CBF, Causerie 
CKAC. Suspense 
CKVU Paris danse 
CJAD. The Question?

10 h. 30
CBF. Récital conjoint 
CKAC. Moulin des . . 
CKVU Bulletin 
CJAD, Bulletin

10 h. 45
CBF Réc. conjoint 
CKAC. Bulletin 
CKVU N'v Iles sport 
CJAD. Guy Lombardo

1! h.
CBF. Adagio 
CKAC, Bonsoir les... 
CKVU Here corne... 
CJAD. Sport Final

11 h.15
CBF. Adagio 
CKAC. Chanteur 
CKVL, Here rom*.. 
CJAD. Musique

11 h.30
CHF. Musique 
CKAC. Orchestr* 
CKVU Bulletin 
CJAD. Prelude to . ..

11 h. 45
CBF, Musique 
CKAC. Orchestre 
CKVL. Here corn* . .. 
CJAD, Prelude to ...

Minuit
CHF. Fl» émission» 
CKAC. Bulletin 
CKVL, Mldntte al ... 
CJAD. Fin émlielone

Un club civique 
pour les jeunes

La Jeunesse catholique des rla«- 
.scs moyennes annonce la création 
d'un nouveau service pour les jeu­
nes de In métropole. 11 s'agit d'un 
dull civique, la première initiative 
du genre à Montréal,

Le but de cette organisation est 
d'initier les Jeunes à la chose pu­
blique en général. Ce club se 
réunira une fois le mois à l'occa­
sion d'un déjeuner-causerie du di­
manche matin en l'hôtel Pennsyl­
vanie.

Plusieurs personnalités de la 
scène publique ont déjà promis 
leur appui à l’organisation parmi 
lesquelles figurent le Juge (renée 
Lagardc, do la Cour des Sessions 
et de la Paix. M. Roland Beaudry, 
depute de St-Jacques à la Chambre 
des Communes. M. Raymond Eudes 
députe d'ilochelaga. et nombres 
d'autres.

BRIDGE-CONTRAT
Déclaration!

Bien que In main de Sud con­
tienne cinq levées d'honneurs et 
une belle suite redéelarnble à 
coeur, elle ne vaut pas une de­
mande impérative o l'ouverture, 
en raison des perdants qui sont 
plus nombreux que les levées 
d'honneurs

La réponse de Nord au palier 
de deux levées est impérative pour 
une ronde et garantit environ deux 
levées d’honneurs et une suite dé- 
clarable a trèfle. Il faut remarquer 
que Nord n'a rien dit au sujet 
d'un soutien normal a coeur. S’il 
le détient, il l'indiquera nu parte­
naire a une ronde subséquente.
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Cours de mesurage 
de bois à Duchesnay

La Scierie-Ecole de Duchesnay 
commencera au début du mois de 
mars prochain, une série de cours 
spéciolisés visant à former des 
techniciens dans deux branches 
particulières de l’Industrlee fores­
tière.

Un cours de quatre mois et demi 
est offert aux jeunes gens qui veu­
lent devenir mesureur de bols. Un 
cours d'affûteurs de scies de même 
durée sera aussi donné concurrem­
ment avec le cours de mesurage 
des bols.

Pour être éligible à l'un ou l’au­
tre de ces cours, les candidats doi­
vent prouver qu'ils ont complété 
leur septième année ou qu'ils ont 
fait des études primaires équiva­
lentes.

M. Maurice Gérln. directeur-gé­
néral de la Station Forestière nous 
assure que rien n'a été négligé en­
core cette année pour permettre 
aux étudiants qui s’inscriront à 
l’un ou l'autre de ces cours d’ac­
quérir les connaissances théoriques 
et pratiques exigées par l'Indus­
trie forestière.

Les candidats qui désirent s’ins­
crire, soit au cours de mesurage 
des bois ou au cours d'affûtage de 
scies, sont priés de communiquer 
avant le 20 février prochain avec 
le Directeur de la Station Fores­
tière, à Duchesnay, C’té de Port- 
neuf, P. Q.

ïU L* JOUR*tC (gkASTRACC ^

par STELLA

Si c'est votre fête 
aujourd'hui:

\it tr»!U le* plus cwrAcU-rittique* sont 
peut-être r»mbltion et l'adhésion a un 
ideal malgré toutes aortes de difficulté*. 
Votre ténacité e*t Incroyable et voua per­
met de roussir U o les autres n ont pas de 
succès.

Vous êtf' courageux et vous possède* un 
talent de chef «m»! qu une bonne faculté 
de raisonnement. VVou» save.t comment 
employer chaque Instant et vous n» perde* 
Jamais un moment de votre temps. Vous 
• te» ujour» occupé. Cependant, vous tra- 
vallira ».\ns tapaçe et de façon »l efficace 
que pluaieur». n'e'.ant pas au courant de 
\oa méthode», »e demandent comment voua 
pouvez tant accomplir et avoir quand mê­
me le tenu'* de vaquer a vo* activité* 
mondaine» comme tout le nonde. Votre 
prévo>ancn e-t une de» réponse» à leur 
étnnnemen*. tous snvez exactement ou 
vous voulez aller, avant même de partir.

Vous été» calme, -.olgneux et réfléchi. 
Vou* save* qurl faite en ca.» d'urgence 
et l'or. »'1rr ver « toulours i vous lorsqu* 
les autre, ne «auront na.» quoi faire. Vou* 
posséder un fin ■«ru* île l'humour r' e'est 
votre e-,pr!t aeréable. au cour» d'une ron- 
vereatlon. qui vou« empêche de devenir 
un peu trop "lourd".

Aimant Men l'uutre sexe. U y aura tou- 
jouri l'amour dan* v 'ire • le c>st an 
vou» mariant jeune que vou* seriez pro­
bablement le plu» heureux.

Four .««voir ce nue le» ••toile» vou* ré­
servent. aujourd'hui, consultez le signe aou» 
lequel vous des né <1 apna ait ct-dessoua 
avec le» dates qu'l! domine.

Capricorne — 23 déc. au 20 Jan.
— Soyez diplomat, en faisant 
affaires avec vos ennemis, si vous 
ne voulez pas perdre de votre ré­
putation. Soyez Mtr vos gardes.

Verseau — 21 Jan. au 19 fév. — 
Intéressez-vous à vos rêves. Ils 
vous révéleront peut-être un peu 
de votre avenir si vous savez les 
Interpréter.

Poissons — 20 fév. au 21 mars— 
Si un héritage dépend d’un procé­
dé judiciaire, voici peut-être le 
jour où il sera réglé en votre 
faveur.

Bélier — 22 mars au 20 avril —
Si vous coopérez avec lo public, 
dans votre commerce, attendez- 
vous à d'excellents résultats.

Taureau — 21 avril uu 21 mal — 
Surveillez votre santé. Elle est Im­
portante à la continuation de votre 
prospérité. Ne polissez pas trop les 
choses aujourd’hui.

Gémeaux — 22 mal au 22 Juin— 
Investir dans un nouveau projet, 
s'il est bien fondé, peut vous rap- 
p or ter d'excellents dividendes. 
Aidez une nouvelle entreprise.

Cancer — 23 Juin au 23 Juillet— 
11 y aura peut-être des délais si 
vous avez affaire à un projet tech­
nique concernant une entreprise 
minière.

Mon — 24 Juillet au 23 août —
Rien ne sert de vous en faire. Si 
vous avez des problèmes, réflé­
chissez-y soigneusement. Faites 
des concessions en vue d’une solu­
tion paisible.

Vierge — 24 août au 22 sept. — 
Un voyage d’affaires par avion 
occasionnera peut-être un roule­
ment actif de votre commerce, qui 
se révélera très avantageux.

Balance — 23 sept, au 23 oct. — 
Votre conduite nersonnelle déter­
minera le degré exact de succès 
que vous aurez aujourd’hui. Fal- 
tes-en ce que vous désirez.

Scorpion — 24 oct. au 22 nov. — 
Soyez sur vos gardes contre les 
activités d’nrrlèrc-scène qui pour­
ront nuire h votre succès.

Sagittaire — 23 nov. au 22 déc.
— Augmentez les chances de votre 
commerce en faisant vos meilleurs 
efforts dès maintenant. Poursuivez 
vos ambitions.

Plut da quatra cents 
maisons incendiées

SAN JUAN, (A.P.) — La Croix- 
Rouge signale ce soir qu’envlron 
1.500 personnes sont sans foyer 
à In suite d’un incendie qui • 
rasé une section de Punta Boring- 
quen, situé à environ 50 milles 

d'ici.
Les autorités signalent qu’envi- 

ron 400 maisons ont été entière­
ment détruites.
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Our*t entame du deux rte cotur

Au retour des enchères. Sud 
saute a trois coeurs pour indiquer 
un jeu puissant et forcer le parte­
naire a continuer les enchères. La 
redeclaration de Sud n'est pas ab- 
soluincnt Impérative, puisqu'elle 
est faite a la meme couleur qu’a 
l'ouverture, mais elle ne doit pas 
être passée par le partenaire, k 
moins que celui-ci ait étiré sa pre­
mière réponse. Actuellement, Nord 
détient deux cartes-honneurs a 
coeur, un singleton et les levées 
d'honneurs exigées pour sa ré­
ponse a deux trefles; ii répond 
correctement par cinq coeurs, par- 
cc qu’une redeclarations au palier 
de quatre levées serait réservée 
pour un Jeu beaucoup plus faible.

Sud, aussi, détient un supplé­
ment de valeurs a celles indiquées 
par ses déclarations précédentes. 
Avec des arrêts, au moins secon­
daires. a toute les suites, en phiB 
d’une concordance 5 trèfle et une 
longue suite solide a coeur, qui 
a été soutenus par le partenaire, 
Sud n’a aucune hésitation a de­
mander le petit chelem a coeur.
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IIOKIZO.N1 ALKMENT
1-—Endroit d'un* rivière ou l'on peut pa- 

»er «an» nager Espore de fenêtre a 
eoullue.

2 -Réparte — A»»l»*«
3— Rolgné Petit livre d» note,
4— Conjugxtaon — Trol» fol» dix.
5— Attache de» animaux rte trait a une 

voiture — Hiv rte Hjt«»e.
6— Fatigué» et amaigri» — Lue rte nou­

veau.
7— Lettre grecque — Ancienne* mexurr» 

rte loniueur
8 —Dlapolée. - Fleuve de RijinIc
9—Mit un impéi i.ur Mie — Variété rte 

frêne
10— Venue au n'r.’'- (Irai a tr
11— DéfrlcL* ArtJ por e: «If
VERTIC’ALEMISr

1—Lieu ou l'on demeure — Petite mem- ^ 
hrane de caoutchouc.

3 -Ferait u«ag» ArtJ. pm,es«lf.
3— Agent politique de Lout* XV — Porte» 

posée» norlrontal-ment «ur de» ouver­
ture»

4— Combat de deux pet-'onnr» corp» 8 
corps — Peintre l'allen, né a Renfila.

5— Elquerre (%<(*( »
6— Action de r» -' r f.n:ev»it.
7 -Grande Ignorance — f-larche
S—Portion d'un tout Action d'un oi­

seau qui prend «on vol.

i n Petit corp» ovale «e trouvant au devant 
du cerveau - Mammifère rongeur.

10— Ville rte» Pay, h.i» - Terre île.» Au- 
»one»

11— Petite pièce de poésie — Grande» ou­
verte*.

SOLUTION DU PROBLEME 
PRECEDEN'I
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Une
sera

"erreur judiciaire" qui 
éclaircie dès ce matin

Par Adolphe Nantcl

Y a-t-il eu erreur judiciaire 
quand le nommé Marcel C'atellier 
et un complice. Albert Pelchat, 
sans domiciles connus, prenaient 
la route du pénitencier, il y a 
onze mois, après avoir été condam­
nes a une peine de deux ans, 
pour vol ave*, violence ?

Voila le difficile problème que 
doit résoudre le j.irc Gerald Al­
mond. des Sessions de la paix, 
dans un jugement qu'il a ajourné 
a ce matin, dans le cas d'Eugène 
Paquin, représenté par Me Didier 
Leroux, accusé justement dans ce 
délit, avec Pelchat.

La victime, M. Roland Cantin, 
était à boire avec Albert Pelchat, 
Marcel Catcllicr et Eu Rêne Pa­
quin, dans une taverne, à l’inter­
section dos rues Delorimier et On­
tario. le 1er décembre 1!)47. A un 
moment donné, Cantin, assez émé­
ché, veut aller dans un Rrill et 
demande à Pelchat de le condui 
re. On saute dans une automobile, 
puis, en cours de route, Cantin 
s’étant endormi, ses copains lui 
volent $250. après l’avoir assom­
mé.

Après un lonR procès, Marcel 
Catcllicr et Albert Pelchat, posi­
tivement identifiés par Cantin, 
étaient reconnus coupables et con­
damnés. Puis, le frère de Catcllicr, 
M. Laurent Catcllicr, 140, rue .Ju- 
binvillc, à Pont-Viau, après une 
longue enquête, obtenaient des 
aveux de Paquin. et le faisait ap­
préhender pour le crime de dé­
cembre 1047.

Le procès de Paquin a duré tou 
te la matinée, hier, devant le juge 
Gerald Almond, avec Me Leonard 
Séton, c.r.. pour le ministère pu 
hlic. Me Léonard Trépanier, pour 
la poursuite privée et Me Didier 
Leroux, en défense.

Un premier témoin a été le 
plaignant C'atellier. Il explique au 
tribunal avoir fait coffrer Paquin 
après des aveux qu'il lui aurait 
faits pour les signer ensuite. 
D'après ce témoin, Paquin ne vou­
lait plus être responsable d'une er­
reur judiciaire en laissant au ba­
gne un innocent.

L'inspccteur-adjoint Georges AI 
lain, de la sûreté municipale, ap­
pelé à témoigner, relate qu'il a 
recommencé son enquête après 
avoir appris de la bouche d’un 
avocat éminent que Marcel Catel- 
lier était innocent du délit qu’on 
lui reprochait avoir commis avec 
Pelchat.

Le témoin admet avoir eu la vi­
site du frère du détenu Cateliicr 
et de Paquin qui aurait admis le 
délit, ajoutant qu’il pouvait iden­
tifier la victime n’importe quand.

Cantin est placé avec six autres 
personnes puis on prie Paquin de 
le montrer. Il s’en dit Incapable. 
Peu après, Roland Cantin refait la 
descroption de son agresseur et lui 
donne de* cheveux blonds, frisés, 
avec une taille de colosse, tandis 
que Paquin est petit, brun et avec 
cheveux lisses.

Le ministère public veut mettre 
au dossier les aveux de Paquin, 
obtenus par le frère du détenu 
Catellier, mais Me Leroux s’ob­
jecte avec énergie en déclarant :

—Ce document n’a pas été ob­
tenu par une personne en autori­
té. C’est donc un document illégal. 
Et rien nous prouve que cette con­
fession a été libre et volontaire.

Le juge Almond accepte la con­
fession sous réserve puis on ap­
pelle le bagnard Albert Pelchat. 
Avant qu’il arrive des cellules, le 
tribunal souligne que son témoi-

Cour Supérieure
Division de Protique

Le 17 Janvier 19S0. Président: Thon. 
Juge Hector Perrter. Le» Jugement» »ul- 
vants lurent rendu*:

Frcd Zarbatany contre Adrien et Leo­
pold Martineau — jugement ordonnant 
l'examen du demandeur et de »on enaul- 
leur, d’ict 15 Jours.

Paramount Service Enterprl»»» Ltd con­
tre Leon Pilon — Jugement ordonnant 
l'examen de la demanderesse le 23 Janvier.

Marcel Deschamps contre dame Yvonne 
Payette — Jugement autorisant le requé­
rant a ester en Juitlce.

Joseph Valllancourt contre M. Wlkovlr*
- Jugement accordant motion pour le» 
Irais seulement.

Hosier Wightman contre Dr IJ. C. Hings­
ton — jugement autorisant le* procureur* 
du demandeur de se retirer du dossier.

Muriel Gertrude Willett contre John Wil­
liam Harrison — Jugement autorisant la 
requérante a ester en Justice.

Marcel Beauvais contre Y. Monty — 
Jugement accordant motion pour »e re­
tirer du dossier.

Dame Georgette Lussier contre Kran- 
çols Xavier Potvln — Jugemen autorisant 
la requérante » ester en justice.

Imperial Insurance OHIce contre Com­
pagnie des Tramways — Jugement accor­
dant motion jmur substitution de procu­
reurs. sans Irai*.

Henrq Skerrette contre Compagnie de* 
Trama avs — Jugement ordonnant l'exa­
men medical et l'examen du demandeur 
le. 'Jl Janvier.

Guy Bigraa contre Edmond'» Auto Haies 
Ltd et Marcel Fournier — Jugement accor­
dant motion pour se retirer du dossier.

Gisèle Gtguère contre Cecil Alfred Ellls
- jugement autorisant la requérante a 
ester en Justice.

Ovlla Lafetlete contre dame Jeanne Fu- 
gere Hr-Louts et vlr — Jugement accor­
dant motion pour amender sur paiement 
de* trais de motion.

Dame Florence Hlta Russman. requérante 
• - Jugement accordant requtr pour rec- 
Ufiratlon de* registres de l’etat civil.

Dlle C. Gilbert contre D. Charrette — 
Jugement accordant motion pour substitu­
tion, sans frais.

gnage sera toi ni fl un cnmplico et 
devra cire considéré comme ltd.

Pelchat, tiré a quatre épingles, 
donne son âge. 35 ans. explique 
qu'il est débardeur, puis relate:

—J'»i bu avec Cantin et Paquin 
le 1er décembre 1!M7.

—Marcel ('atelher elail-il du 
groupe? demande le ministère pu­
blic.

—Je ne l'ai pas vu Je me sou­
viens que Cantin était ivre. C est 
lui qui veut aller au Vienna. Je 
le monte dans la voiture de mon 
frère puis en chemin. Paquin me 
fait signe qu'il doit le "faire pen­
dant qu’il dort". Il lui donne un 
coup sur la têt ft et moi je le fais 
et prends $250 dans la poche de 
son pantalon pour m parer, moitié, 
moitié avec Paquin. Je parle, par­
ce que je ne veux pas laisser pu­
nir plus longtemps un homme qui 
n'est pas coupable.
La défense

.Mo Leroux fait entendre plu­
sieurs témoins. Tous jurent que 
Marcel était a la taverne le soir 
en question. Puis Paquin vient dé­
clarer ne jamais avoir vu Cantin, 
la victime, ni dans la taverne, ni 
dans l’automobile où le vol a été 
commis.

Et l’avocat de la défense deman­
de l'acquittement de Paquin en ne 
se gênant pas pour dire qu'il s’agit 
d'une affaire montée, avec de 
nombreuses contradictions chez 
les témoins du ministère public. 
Me Selon admet ensuite avec 
franchise que ses témoins se sont 
contredits, et au point qu’il se voit 
oblige de laisser le tout au bon 
jugement du tribunal.

Les Chevaliers de Colomb au 
collège St-Laurent dimanche

Son Exc. Mgr Joseph Charbon- 
neau. archevêque de Montréal, a 
été Invité à prendre part au con­
grès régional fies districts nos 2 et 
22 de l'ordre fies chevaliers de Co­
lomb, groupant les 13 conseils lo­
caux et comprenant plus de 9,000 
membres.

C’est la première fois qu'un tel 
congrès est organisé dans la région 
de Montréal. Il aura lieu dimanche 
prochain, le 22, en la salle du col­
lege de Saint-Laurent, sous la pré­
sidence conjointe fie Mes Lucien 
Béliveau, c.r.. et Roger Beaulieu, 
respectivement députés, fies dis­
tricts nos 22 et 2.

Hier soir, les grands chevaliers 
des treize conseils intéressés, les 
aumôniers, les intendants et les se­
crétaires-financiers ont tenu une 
réunion dans le but fie compléter 
l'élaboration du programme de cet­
te journée d’étude qui se terminera 
par un grand banquet, en la salle 
du collège fie Saint-Laurent.

Les officiers fin conseil d'Etat 
de l'ordre dans notre province ont 
promis de prendre part aux déli­
bérations. Ce sont: le juge T.-A. 
Fontaine, député d'Etat; M. Ludgcr 
Faguy, ex-député d’Etat; M. Julien 
Lavallée, secrétaire •d’Etat: Me Fa- 
bio Monet, c.r.. trésorier d'Etat et 
Me Francis Kauteux, c.r.. directeur 
suprême.

Outre Son Exc. Mgr Charbon- 
neau, les invités d’honneur seront, 
au banquet, le maire Camillien 
Hondo, et le maire J.-H. Authicr. 
de Ville Saint-Laurent, de même 
que les autorités religieuses et ci­
viles de la métropole.

Rien ne sera négligé pour faire 
fie cet événement un succès com­
plet. La journée débutera à H h. 30, 
alors qu'une messe sera célébrée 
en la chapelle du collège de Saint-

La , à Saint-Philippe
Le joli village de St-Philippe. en 

Laprairie. est saisi d’un problème 
électoral qui sort de l’ordinaire. 
Ces jours derniers MM. Paul Dai- 
gnault et Dominique Lefebvre, se 
présentaient à l’échevinage pour un 
siège devenu vacant.

Le candidat Lefebvre abandon­
nait la lutte au dernier moment et 
c’est alors que le docteur Vial La­
voie. secrétaire-trésorier et offi­
cier-rapporteur, au lieu de décla­
rer Daignault élu par acclamation, 
ordonna une nouvelle élection.

Ce qui devait arriver arriva avec 
une requête en injonction pour em­

pêcher la tenue de la seconde élec­
tion. lundi dernier, puis une de­
mande de bref de mandamus pour 
forcer l’offlcierrapporteur à dé­
clarer M. Paul Daignault, échevin 
de Saint-Philippe.

Hier, devant l’hon. juge Hector 
Perrier, qui présidait à l’audience 
de la division de Pratique de la 
Cour supérieure, les plaidoiries 
dans ces deux affaires d’injonction 
et de mandamus étaient ajournées 
au premier jour de février. Me 
Bernard Lefebvre représente le re­
quérant Paul Daignault. dans ses 
deux requêtes.

Bon samaritain pas chanceux
M. A. G. Cooke n’a pas eu de 

chance en portant aide et secours 
à deux automobilistes, James Ap­
pleton et Donat Labonté, en panne 
sur le boulevard Gouin. Monsieur 
Cooke s'offre pour tirer la voiture 
jusqu'au garage le plus proche et 
le voyage commence.

Hélas ! En cours de route, c’est 
l’auto de M. Cooke qui frappe et 
blesse gravement M. Eric Mitchell, 
Ingénieur civil et son frère. Paul, 
qui marchaient sur le chemin.

Une action en dommages suivit en 
Cour supérieure avec une réclama­
tion de $30.839 par Eric Mitchell et

une au montant de $$3,941, par 
son frère Paul.

jugement dans cette peu bannie 
ait aire a été rendu hier par l’hon. 
juge George Chaînes. Le tribunal 
se dit incapable d'expliquer l'acci­
dent mais comme les trois défen- 
deurs n'ont pas rejeté la présomp­
tion de faute, existant contre eux, 
il doit les condamner à des domma­
ges. solidairement et conjointe­
ment. Ces dommages sont évalués 
à $7.531. Sur ce montant, Eric Mit­
chell recevra $8,034 et son frère 
Paul. $897. le tout avec dépens. 
Me T. P. Slattery représentait les 
frères Mitchell.

Lu conspiration à présent
Maurice Charbonncau, cet an­

cien agent de police, accusé de vol 
à main armée, avec Guy Pelletier, 
21 ans, et Claude Johnson, 21 ans, 
ce dernier un chauffeur de taxi, 
revenaient devant le juge René 
Théberge, hier après-midi, cette 
fois pour répondre chacun à deux 
accusations de conspiration pour 
commettre, les uns avec les autres, 
deux vols à main armée.

Mardi les suspects étaient ac­
cusés de ces vols, le premier à l’épi­
cerie de M. A. Savarin, au 1519. 
rue Orléans, le second chez M.

Envoyé aux Assises
Marcel Parent, le chauffeur du 

taxi qui entra en collision avec une 
autre automobile, sur le Pont Jac­
ques-Cartier, en fuyant une voi­
ture de la police provinciale à sa 
poursuite, a subi son enquête judi­
ciaire hier, devant le juge Oscar 
Gagnon, sous une accusation d’ho 
mieide involontaire, à la suite de 
la mort de Fernand Roudriault, fini 
était tué raide lors de cette colli­
sion du 4 janvier.

Me Jean Drapeau, avocat de la 
défense, consentit à verser au dos­
sier les dépositions do l'enquête du 
coroner, puis Parent était envoyé 
aux Assises.

Le suspect a subi une seconde 
enquête judiciaire, cette fois pour 
cambriolage à Boucherville et vol 
de hardes, évaluées à $4.500. la 
propriété de M. Paul Prosterman. 
marchand de l’endroit. Mardi, deux 
présumés complices de Parent. De 
nis Germain et Claude Girard, 
avaient subi leur enquête judiciaire 
pour le même délit. Me George 
HUI. c.r., représente le ministère 
public.

BANDES
HERNIAIRES

SOUTiENS CHIRURGICAUX 
ET ATHLÉTIQUES

rAJUSTEURS DES 2 SEXES

ÎSALONS PRIVES

•MARQUES CONNUES

:BAS PRIX

PHARMACIE MONTREAL
LA PLUS GRANDI PHARMACII DI DfTAIL AU MONDI

CHS. DUQUtTTf, pharmacien, proprictair»

JOUR ET NU IT SIGNALEZ HA. 7 2 5 1

Henri Lamarre, restaurateur, au 
2889, rue Rouen.

Les trois ont protesté de leur 
innocence avec enquête judiciaire 
ajournée au 24 janvier. L’inculpé 
Johnson avait un avocat, hier, Mc 
Paul Champagne. On sait que Me 
Lucien Béliveau, c.r., défend Char- 
bonneau et Me Marcel Bélanger 
représente Pelletier. Comme la 
veille le juge Théberge a refusé 
tout cautionnement aux détenus.

Coupé en deux par 
une scie à ruban

TIIETFOKD MINES, Qué„ 15. 
— (CM*.) — Joseph Leroux, âgé 
d'environ 50 ans, a été tué, sa­
medi, lorsqu’une scie à ruban le 
coupa en deux. Leroux travail­
lait à Colleraine, non loin de 
Trois-Rivières.

Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEUR!
No. 281.287
DENIS DOODY, gentilhomme, de 

la Cité de Westmount, district 
de Montréal,

Demandeur
vs

LES HERITIERS DE FEUE ELIZA 
DOODY. épouse de George E. 
Powell, en son vivant de Eau 
Claire, dans le Comté de Eau 
Claire, dans l’Etat du Wiscon­
sin. un des Etats-Unis d’Amé­
rique,

Défendeurs 
Il est ordonné aux défendeurs de

coiuiiaraitre dans le mois.
Montréal, 17 janvier 1950.

(Signé '
T. DEPATIK. 

Député-Protonotaire de la 
Cour supérieure pour le 

district de Montréal

Laurent, par le R. P. A.-E. Racine. 
C.S.C., aumônier du conseil de 
Saint-Laurent.

L'abbé Latour, aumônier de 
l'Ecole des Haulcs Etudes Com­
merciales, fera le sermon de cir­
constance.

Tous les Chevaliers de Colomb 
sont priés de se rendre pour 8 h., 
aux quartiers généraux du conseil 
de Ville Saint-Laurent. De là, ils 
se rendront en groupe au collège. 
Après la messe, il y aura séance 
d’étude et discussion. Y prendront 
part les grands chevaliers, l'-s 
aumôniers, les intendants et les se 
crétaires-financiers des différents 
conseils.

Dans l'après-midi, à 3 h. 30. il 
y aura séance d'étude.

Le banquet sera servi à 7 h. 30 
sous la présidence d’honneur du 
juge T.-A. Fontaine, député d’Etat, 
qui sera le principal orateur.

CARNAVAL 
A LACHINE 
EN FEVRIER

pour la troisième année consé­
cutive. la Chambre de Commerce 
de Laehino présentera un carnaval 
pour les enfants des écoles. Et si 
la température le permet, il y aura . 
également des attractions auxquel-1 
les prendront part les adultes i

Un programme élaboré a été pré­
paré par un comité, présidé par M i 
l'échevin Donat Cardinal et les (la-1 
tes pour la tenue de ce troisième . 
carnaval ont été fixées aux 3, 4 et 
5 février prochain.

Comme par les années passées, 
le vendredi soir marquera l’ouver­
ture du carnaval. La soirée sera 
consacrée aux enfants des écoles et 
se déroulera à l’Aréna de Lachine. 
Il y aura des courses, des attrac­
tions et deux parties de hockey.

Le samedi après-midi, il y aura 
des courses en traînes sauvages 
pour les enfants sur la glissoire du 
Parc La Salie, s’il y a de la neige. 
Le soir, il y aura danse sur la 
neige et feu de joie.

Le dimanche après-midi, sur la 
patinoire du Parc LaSalle, partie 
de hockey-balais et courses en traî­
nes sauvages pour les adultes. Il 
est aussi question d’une course de 
cinq milles, en raquettes.

Le soir, mascarade et patinage 
à l’Aréna de Lachine.

Les directeurs et les représen­
tants des différentes écoles de La­
chine se réuniront dans le cours de 
la semaine pour fixer définitive­
ment le programme.

Q il a n t a u x différents sous- 
comités, ils se réuniront de nou- 
vau ces jours-ci pour déterminer 
les détails des différentes attrac­
tions qu’ils ont l'intention de pré­
senter au public.

Billets de loterie
»

Un présumé promoteur de billets 
de loterie, Jean-Paul Délislc, 8558 
rue Moison, passait devant le juge 
René Théberge. hier après - midi, 
sous une accusation de possession 
de billets de loterie, de la série 
“One-Four-Ways”. L'inculpé a pro­
testé de son innocence, avec en­
quête judiciaire le 25 janvier. La 
police de Verdun saisit 5.000 bil­
lets en possession de Délisle. Un 
cautionnement de $500 a été exi­
gé par le tribunal.

AVIS est donné par les présen­
tes que Brandel Avrutick, ménagé 
re. de la cité et du district de 
Montréal, province de Québec, s'a 
dressera au Parlement du Canada, 
à sa prochaine session, afin d'ob­
tenir un bill de divorce d'avec son 
époux, Phillip Cutler, directeur 
commercial, de la cité et du dis­
trict de Montréal, pour cause 
d'adultère et d'abandon.
Montréal. 9 janvier, 1950.

(Signé!
MARCUS & PEINER,

Procureurs du requérant. 
810. rue St-Jacqucs ouest, 
Montréal, Que.

DEMANDE DE DIVORCE
AVIS est flar les présentes don 

né que MARTIN MATTHEW WAA- 
GEMANS, commis, de la cité et dis­
trict de Montréal, dans la province 
de Québec, s'adressera au Parle 
ment du Canada, à sa prochaine 
session ou à la session suivante, 
afin d'obtenir un hill de divorce 
d’avec sa femme, DORIS IRENE 
MITCHELL WAAGEMANS. do­
mestique. de la cité et district de 
Montréal, province de Québec, 
pour cause d'adultère.

Montréal, 7 janvier, 1950.
R. II. E. WALKER, C.R., 

Procureur du requérant.

Province de Québec 
District de Mo.itréal

COUR SUPERIEURE
No. 281.003
LA BANQUE PROVINCIALE DU 

CANADA, corps politique et 
incorporé ayant son siège so­
cial et sa principale place d'af­
faire dans les cité et district de 
Montréal,

Demanderesse
vs

ISSIE MINTZ, autrefois de Mont­
réal. district de Montréal. : 
TONY PASCONE. de Chain- 
blv-Bassin. district de Mont­
real. ENRICH ETTA PASCO­
NE. veuve des mêmes lieux,

Défendeurs 
Il est ordonné au défendeur IS- 

SI K MINTZ, de comparaître dans 
le mois.
Montréal. 17e jour de janvier 1950.

O.MER HARDY.
I )e pu lé-Prot omit aire. 

Me Gaston Gauthier,
Avocat de la demanderesse,
221, rue St-Jacques ouest.

AVIS DE REQUETE 
POUR DIVORCE

AVIS est par les présentes don­
né qu DAME MARJORIE FRAN 
CES MURPHY COZZOLINO. ville 
de Montréal, province de Québec, 
s’adressera au parlement du Cana 
da à sa présente ou a la prochaine 
sesion. afin d'obtenir un Bill de 
Divorce de son époux, JAMES 
THOMAS COZZOLINO. de la ville 
de Montréal, district de Montréal, 
province de juébec. pour cause 
d'adultère et de désertion.

Daté à Ottawa, province d’Onta 
i'io, ce 30e jour de novembre 1949.

SEGUIN A SEGUIN, 
Procureurs de la requérante 

18. rue Rideau.
Ottawa. Ontario.
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Les lignes de la main 
et la destinéé humaine

(par Josef Ranald, Ph. D.)

DWIGHT D. EISENHOWER

Le général Dwight D. Eisenhower est un véritable meneur 
d'hommes et les lignes de sa main le confirment.

La main du général est spat idée et quelque noueuse, signe 
d'esprit philosophique. Les caractéristiques principales de la 
main spatulée sont la personnalité puissante, l’énergie dynami­
que. les qualités de chef, l’originalité des idées et l’audace. Ceux 
qui possèdent des mains spatulées ont une personnalité très 
forte et sont plutôt individualistes. Rarement sceptiques, ils 
absorbent les nouvelles idées avec un enthousiasme que tem­
père une raison bien équilibrée.

Toutes les marques de sa main sont profondes et nettes. 
Signalons-cn deux qui dénotent plus particulièrement les quali­
tés de chef du général. Remarquons d’abord "l'étoile de la vic­
toire" (D située à l’intérieur de la ligne de vie, en bordure de 
la main, en face du pouce. C’est là une marque que j’ai vue 
dans les mains de tous les grands chefs militaires. Remarquons 
ensuite la "croix des ambitions satisfaites" <2) à la base de 
l'index.

Cette croix me fait croire que le général Eisenhower occu­
pera un jour le plus haut poste des Etats-Unis.

LES PATES ET PAPIERS

500,000 Canadiens tirent leur 
subsistance de cette industrie

Délits similaires
Bernard Lavallée, 475, rue Roy. 

passait devant le juge T.-A. Fontai­
ne, hier, sous l'accusation d’avoir 
conspiré avec d’autres personnes 
pour obtenir illégalement du mi­
nistère des anciens combattants

une somme globale de $11,000, en 
allocations de guerre.

L’inculpé a choisi un procès de­
vant jury, avec enquête judiciaire 
fixée au 25 janvier. Tout caution­
nement lui a été refusé à cause 
de condamnation antérieure pour 
un délit analogue.

La première d’une nouvelle sé­
rie de huit conférences sur l’indus­
trie des pâtes et papiers a été don­
née hier soir à l’Université McGill, 
sous les auspices de l’Institut ca­
nadien des recherches sur les pâtes 
et papiers, par M. Frank L. Mit­
chell. O.B.E., B.Sc., M.E.I.C., gé­
rant de l'Association canadienne 
des pâtes et papiers, qui s'est éten­
du sur les problèmes auxquels 
cette industrie canadienne doit 
faire face, et sur les méthodes 
qu’elle emploie pour les résoudre. 
11 a donné un résumé historique de 
son passé et quelques pronostics 
sur son avenir.

Soulignant l'importance de cette 
industrie, pour les Canadiens, M. 
Mitchell en a décrit les aspects 
économiques, ouvriers, techniques 
et scientifiques, pour la gouverne 
des étudiants qui se destinent à 
cette branche et pour l’information 
des autres.
500,000 travailleurs

Sur le plan économique, M. 
Mitchell a déclaré que plus de 
500,000 Canadiens tirent directe­
ment leur subsistance de cette in­
dustrie et que leur nombre croit 
sans cesse. Elle offre de belles 
carrières aux jeunes qui ont la for­
mation requise. En outre, plusieurs 
centaines de milliers d’employés, 
en d’autres industries, travaillent 
parce que l’industrie des pâtes et 
papiers est le plus gros acheteur 
canadien de transports, électricité, 
combustible, fournitures et équipe­
ment de toutes sortes. En 1948. elle 
a déboursé $722 millions pour ser­
vices, fournitures, main d'oeuvr? 
et impôts.

‘‘Parmi les industries canadien­
nes de temps de paix, a déclare le 
conférencier, celle des pâtes et pa­
piers est au premier rang pour le 
nombre d’employés, la somme des 
salaires payés, la valeur des ex­
portations et la valeur de la pro­
duction. C’est également, et de 
beaucoup, la première Industrie 
pour le capital engagé."

"L’industrie des pâtes et papiers 
joue et continuera de jouer un rôle 
transcendant dans les efforts du 
Canada pour se procurer des dol­
lars américains, a dit M. Mitchell. 
Dans les dix premiers mois de l’an­
née dernière, les exportations du 
Canada aux*Etats-Unis, sans comp­
ter l’or, se sont chiffrées par $1.1 
milliard, dont SlVi*, ou $440 mil­
lions en pâtes et papiers.
Contribution importante

"Autrement dit, sur chaque dol­
lar amémicain que le commerce 
rapporte à notre pays, l’industrie 
des pâtes et papiers en procure 
plus du tiers. Voilà une contribu­
tion importante qui aide beaucoup 
à résoudre le problème des échan­
ges. C’est un apport d'une valeur

inestimable qui ne peut être main­
tenu qu’en adoptant, pour toute 
l'industrie, un régime sainement 
déterminé et sagement observé".

M. Mitchell a fait remarquer que 
dans le domaine du développement 
hydro électrique, le Canada se pla­
ce en second parmi les nations, du 
monde comme pays producteur et 
consommateur d’énergie électri­
que, ce qui est largement dû au 
fait que les usines de pâtes et pa­
piers utilisent environ 40% de 
toute l'énergie consommée au Ca­
nada par les. entreprises indus­
trielles et minières.

A quoi cela tient-il que cetta in­
dustrie constitue l’armature de 
l'économie canadienne ? quelle est 
sa tâche ? où l’accomplit-elle ? de­
manda le conférencier. "Sa fonc­
tion fondamentale est de convertir 
une richesse nationale, à savoir les 
arbres qui poussent dans la forêt, 
en une grande, variété de produita 
essentiels et utiles, et c’est dans 1» 
lointain Intérieur du pays que ae 
déroulent la plupart du temps ees 
processus complexes et Ininterrom­
pus”.

C’est ainsi que dix millions de 
cordes de bois sont récoltées et di­
rigées vers les lacs et les rivières 
qui les transportent jusqu’aux usi­
nes. Là, grâce à des installations 
dont la valeur se totalise à plus 
de $1 milliard, cette matière pre­
mière est transformée en $800,- 
000,000 de produits finis. Ces chif­
fres imposants figurent en tête dê 
la liste des industries canadiennes 
en temps de paix."
La conservation

M. Mitchell a aus^L parlé de la 
conservation et de l'utilisation mé­
thodique des ressources forestiè­
res du Canada, soulignant que 
trop de gens considèrent les forêts 
moissonnées comme pure perte, 
alors que la véritable perte réside 
dans les arbres qu’on laisse brûler 
ou encore qu’on laisse croître et 
mourir de vieillesse sans les avoir 
abattus.

Après avoir retracé brièvemtnt 
l’histoire de l'industrie, et indiqué 
l'importance grandissante qu’elle 
prend dans le monde, M. Mitchell 
a parlé de l’avenir en ces termes: 
"Sauf en cas de cataclysme mon­
dial. l'industrie des pâtes et pa­
piers, de même que les hommes 
et les femmes qu’elle emploie, 
n’ont jamais eu de meilleure occa­
sion de prouver leurs possibilités. 
Avec de la ressources et de l'ini­
tiative. l’industrie des pâtes et pa­
piers sera a la hauteur de la al- 
tuation. Si vous venez travailler 
dans cotte Industrie, voua partici­
perez à cet effort et voua serez 
fier d’appartenir à une entreprise 
éminemment canadienne, appelée 
à rester le pivot de l’économie ca­
nadienne en plein essor.
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BEAUX CHANDAILS DE LAINE BOTANY
Pour garçons - Poitrine : 24 à 34

VOICI UNE AUBAINE DONT TOUS LES PARENTS 
ECONOMES VOUDRONT PROFITER . . . Superbes 
chandails tout laine à tricot fantaisie dont les motifs 
JACQUARD ressortent bien, dont les quadrillés et 
les carreaux sont des plus attrayants. Quelques-uns 
sont de teinte unie. Choix de rouge, brun, vert, bleu, 
marron mais non dans chaque taille

COMBINAISONS
FIN TRICOT DE COTON

pour garçons — tailles 26 à 34

Plusieurs garçons préfèrent ce tricot de coton côtelé des 
plus confortables pour l'hiver. Epaisseur moyenne, coupe 
ample, manches courtes et jambes longues. A CE BAS PRIX 
ECLIPSE ACHETEZ-EN 2 ou 3.
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